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(Lire en 
page 3)La tension s’accroît entre Londres, Bukarest et Tokio

Le jardin botanique et i Université Le bombardement de Londres de plus en plus intense
Leurs relations actuelles et futures ----- A propos de rumeurs courantes

Ceux dont l'on doit, normalement, solliciter l'avis

Soixante-quinze étudiants de l’année prémédicale 
étaient ces jours derniers au Jardin botanique, suivant des 
leçons spéciales, travaillant dans les laboratoires.

Une cinquantaine d’élèves de la Faculté de' sciences 
travaillent pareillement, ou travailleront au Jardin.

Il en sera probablement de même bientôt des élèves de 
pharmacie, qui auraient l’avantage d’y connairre les plan­
tes médicinales, non seulement par les livres, mais par 
l’inspection directe. Tel est en particulier, dit-on, le désir 
du secrétaire provincial, l’un des pharmaciens en vue de 
la province, qui connaît bien le Jardin et l’Ecole de Phar­
macie, qui sait quels services celui-là pourrait rendre à 
celle-ci, et dont personne ne conteste le grand dévouement 
au progrès intellectuel.

Il en est de même aussi des élèves des Beaux-Arts, aux­
quels le Jardin fera voir plantes et fleurs dans leur splen­
dide réalité, fournira de magnifiques thèmes d’étude.

Le Jardin collabore pareillement, pour la recherche 
scientifique, avec d’autres services universitaires. Si nous 
ne nous trompons, certains élèves de chimie ont même 
déjà fait au Jardin d’assez longues séances de recherche.

On sait, d’autre part, que le Jardin est pour les élèves 
de la Commission scolaire un principe de progrès et qu’on 
ne peut guère surestimer les services qu’il peut rendre de 
ce côte.

Mais les faits que nous venons de rappeler soulignent 
un aspect de la question auquel l’on ne pense peut-être 
pas assez: les relations intimes du Jardin avec le haut 
enseignement.

Du reste, c’est par suite d’une entente expresse conclue 
entre la ville de Montreal, propriétaire actuelle du Jardin, 
et l’Université de Montréal que l’Institut botanique est 
installe au Jardin, dont, à la vérité, il est le grand principe 
de vie et de développement.

* * *
Des rumeurs de toute sorte courent de ce temps-ci la 

rue au sujet du Jardin botanique. On parle d’un change­
ment possible de statut juridique, qui ferait passer l'insti­
tution de l'autorité municipale à la provinciale. On parle 
de l’utilisation d'une partie du terrain pour des immeubles 
qui logeraient des services provinciatçx.

En tout état de cause la question apparaît complexe cr 
délicate. Et l’on peut se demander si la solution la meil­
leure ne serait pas l’institution d'une commission indé­
pendante, qui soustrairait l’oeuvre aux aléa de toutes les 
politiques, qui attirerait —- beaucoup plus efficacement 
que toute oeuvre provinciale ou municipale, selon toute 
probabilité, — les dons des particuliers. Puis, quelles que 
soient les mesures temporaires que puissent paraître im­
poser les circonstances, il importe, tout le monde en con­
viendra, de ne rien faire qui paralyse les progrès de 
demain.

L’oeuvre est de premier ordre. On a vu récemment ce 
qu’en pense un éminent professeur de McGill, M. Huskins. 
Un témoignage, plus éloquent encore parce qu’il exprime 
l’avis d'une importante collectivité, aurait mérité beau­
coup plus de publicité qu'il n’en a reçu. C est celui de la 
Fondation Carnegie.

La Fondation Carnegie, qui ne distribue ses libéralités 
qu après de soigneuses enquêtes, a bien voulu attribuer à 
cette oeuvre presque nouvelle une subvention de quelques 
milliers de dollars. On ne pouvait plus éloquemment sou­
ligner son importance.

Importance pour le présent, importance pour l avenir 
surtout. Car de pareilles oeuvres doivent compter avec le 
temps. Celui-ci est l’un de leurs plus précieux collabora­
teurs.

* * *

En fait, le Jardin est l’une des choses tes plus intetes- 
santes, les plus prometteuses qui soient, non seulement à 
Montréal, mais dans la province, et même dans le pays. 
Ce sera, en même temps qu’une oeuvre de science, le plus 
instructif des terrains de jeux et de récréation. Nous avons 
déjà vu les gens par milliers s’y rendre, y manifester un 
très vif intérêt.

Mais le Jardin est d'abord une oeuvre d'enseignement, 
de haut enseignement. C’est un précieux centre d étude, 
de recherche. Tout le reste dépend de cela.

Directement, le Jardin, par l'entente conclue avec 
l'Institut botanique, par les leçons qu’il fournit aux élèves 
de l'année prémédicale et de la Faculté des sciences, par 
celles qu'il pourra demain offrir aux élèves de l’Ecole de 
Pharmacie, par l'hospitalité et les moyens de travail qu'il 
offre à maints étudiants, se rattache à l’Université; il s’y 
rattache indirectement en ce que celle-ci est la tête du haut 
enseignement dans notre région.

Il paraitrait bien difficile, dans ces conditions, que l'on 
décidât du sort du Jardin, que l’on prit à son propos des | 
décisions qui ne pourraient manquer d'engager l'avenir, j 
sans consulter l’Université, son haut personnel et en par- j 
ticulicr son Chancelier. — Celui-ci n est pas seulement, 
on le sait. le plus haut dignitaire de l'institution, en même 
temps qu'un homme de vaste culture: test aussi un édu­
cateur d'expérience.

¥ * ¥

Nous ignorons les desseins de ceux dont la volonté 
pourra fixer le sort du Jardin: mais nous voulons croire 
qu'avant de prendre une décision définitive, ils auront 
consulte toutes les autorités compétentes — celles, par­
ticulièrement, de l'Universitc. que la chose, ainsi que nous 
venons de le voir, intéresse de la façon la plus directe. 
9_x.4f) Orner HEROUX

La mobilisation

Après la déclaration de 
M. Ralston

Rien ne change pour le présent — L’avenir reste à décider 
M. King, habile manoeuvrier — Comment l’opinion 
publique peuf évoluer — Et comment elle se prépare

L’actualité

LE GOUVERNEMENT PRET A TOUTE EVENTUALITE

(Far Léopold HIGHER)
Ottawa, 9-X-40 — Le ministre de 

la Défense nationale, un peu in­
quiet des répercussions possibles 
«Je l'interprétation que certains 
journaux du soir ont donnée de sa 
déclaration de lundi midi, a préci­
sé le sens de ses paroles hier avant- 
midi dans un texte écrit, remis à 
la presse et publié dans l'après-mi­
di. Lorsqu’un ministre prend la 
peine d’agir ainsi, c’est que ni lui 
ni le gouvernement ne sont prêts 
à assumer la responsabilité de ce 
qui peut se dire et s'écrire en mar­
ge d'une déclaration publique. Kt 
cela se comprend. Quand on donne 
un texte écrit et traduit aux jour­
naux, te* autorités entendent par 
là se limiter é la lettre même du 
texte. Tout commentaire ne sau­
rait, par conséquent, être attribué 
directement ou indirectement au 
ministre, non plus qu’au gouver­
nement.

La déclaration de M. Ralston

Voyons ce que M. J. L. Ralston a 
déclaré hier avant-midi (ce que le 
Devoir publiait d’ailleurs hier 
après-midi) :

“On «r attiré mon attention sur 
tes titres de linéiques journaux 
d après-midi, lesquels (tonnent une 
fausse impression sur ce i/ue j'ai 
dit hier aux journalistes.

"Ce que j'ai dit, r'est que des iv- 
prèsentations ord été (ailes sur le 
besoin croissant de main d'oenure 
dans les industries de guerre et 
qu'un comité a entrepris d'étudier 
er sujet à fond. J'ai mentionné l'u­
ne des méthodes suggérées dans le 
but de rendre un plus grand nom­
bre d'hommes disponible pour l'in­
dustrie. méthode qui consisterait à 
prolonger la période d'entraine­
ment des recrues et d réduire par 
consequent le nombre total des 
hommes appelés à l'entrainement 
ou court d'une année. Ce n’rsl là 
que l'un des nombreux mogrns 
soumis dans le but d'augmenter la 
nmin-d'oeuure disponible pour la 
production de matériel de guerre. 
Tous ces mogens sont actuellement 
n l'étude. Mais on peut affirmer

ment de 30 jours dans les camps 
qui auront lieu en 1940. Et tout 
changement qui pourrait se pro­
duire dans la durée des camps qui 
auront lieu i>lus tard serait te résul­
tat de l'étude qui est présentement 
«i se faire de tuai le problème de 
la main d'oeuvre et des besoins de 
l'industrie des munitions et des 
services”. (Texte français du mi­
nistère «le la Défense nationale).

Pas en 1940

Si on lit atlenlivcment ce texte, 
si même on l'analyse à la loupe, 
on se rend compte d’une chose: il 
n’apporte pas de précision sur ce 
que nous disions hier, sauf sur un 
seul point: on ne modifiera pas en 
1940. c’est-à-dire au cours dos deux 
prochains mois, la durée de l'en­
traînement militaire des mobili­
sés. Par conséquenl

extension de In période d'entraine- i (Suite à la dernière page)

en octobre,
novembre et décembre 1940, la 
période d’entraînement militaire 
restera de trente jours. Pour 1941, 
on ne garantit rien. 11 est bien 
entendu que le gouvernement, dans 
un pays comme le nôtre, ne peut 
modifier sa politique du jour au 
lendemain, Après avoir dit et répé­
té que la période d’entraînement 
serait de trente jours, le gouverne­
ment serait bien incapable, pour 
des raisons d’ordre psychologique, 
d'annoncer, la veille ou l’avant- 
veillc de l’arrivée au camp de la 
première classe des mobilisés, que 
les jeunes gens resteront au <r T 
soixante jours, ou six mois, peut- 
être même un an. d’après des jour­
nalistes américains qui ont visité 
le Canada ers semaines-ci.

Par étapes

La chose est impossible. Tout 
simplement. Il ne faut jamais 
oublier — ce que nous avons sou­
ligné maintes et maintes fois — 
que le gouvernement King-Lapoin- 
te procède par étapes. Depuis deux 
ans, là-dessus, sn taetique est re­
marquable. Il ne l’a d'ailleurs pas 
variée. Il joue à coup sftr chaque 
fois que l'occasion d'une décision 
nouvelle se présente.

Police et "colonnords"
Les Etats-Unis ne sont pas encore | 

entrés dans te conflit. Us s’y prépu-j 
rent et leur situation leur permet de ; 
profiter des expériences des autres, 
d’éviter les sottises que ceux-ci ont, 
commises. Cela s’applique singuliè­
rement aux activités de la Cinquiè­
me colonne, cette organisation indé­
terminée, polymorphe et qui a ten­
dance A se montrer partout comme 
tes choses qui se voient avec les 
yeux de l’imagination.

('.he: nos voisins comme ailleurs 
les gens dont la tête chavire facile­
ment ne manquent pas. Aussi les au­
torités s’efforcent-eUts de prendre 
fermement en mains ta direction du 
mouvement contre l'espionnage.

Un journaliste américain, M. Char­
tes-H. Walker, écrit:

“En présence du flot de rumeurs 
qui parviennent au ministère de la 
Justice au sujet des chasses de li­
miers parmi notre population étran­
gère, le procureur général a publié 
un avertissement sèvère: “Nous de- 

| vous combMtre par tous tes moyens 
1 à notre disposition l’idée que les 
qens A noms et A accents étrangers 

; ou qui omettent de se conformer 
i autrement A nos chatouilleuses con­
victions doivent être méprisés, boip- 
cottés ou battus, i.e dépistage du 
danger sérieux n'est pas l'affaire 
d’amateurs A tâte chaude et ce n'est 
pas A de lâches amateurs de sensa­
tions qn'il 'appartient de disposer 
des éléments vraiment dangereux.’’

Et M. J.-E. Hoover, le célèbre chef 
de la FBI (police fédérale du contre- 
espionnage P, ajoute: “Ee dépistage 
de l’espion ou du saboteur relève 
des gens d’expérience. Ce n'est pas 

I une fonction pour le limier amateur 
j et sûrement il n’i/ a pas de place ici 
( pour les chevaliers errants... Nous 
1 ne devons pas nous abaisser au ni- 
j veau des méthodes où s’accroupis- 
\ sent nos ennemis.”

Lé procureur général des Etats- 
Unis résume bien ta situation quand 
il dit que les hystériques (et aussi 
les sadiques) ne veulent pas admet­
tre (/ne le contrôle de la police exis­
te dè}A et est suffisant. Cela ne fait 
pas leur affaire. Ce qu'ils veulent, 
c’est l'imitation a leur bénéfice des 
procédés de la Gestapo.

Le procureur général répond au 
très grand nombre de citoyens amé­
ricains honnêtes gin demandent ce 
qu’ils peuvent faire pour préserver 
t'nnitè nationale contre les attaques 
de la Cinquième colonne: “Peut-être 
dans votre collectivite un grou­
pe de patriotes est-il A s'organiser 
pour combattre les colohnat ds, 
Avant d’adhérer à ce groupe vous fé­
rié: bien de vous assurer s'il a l'ap­
probation et i'autorisation du gou- 
vernemenla des Etals-Unis.

“Et si vous avez drs renseigne­
ments que vous ave: tien de croire 
sérieux sur celte cinquième colon­
ne, vous devez suivre l'avis du mi­
nistère de la Justice: n'enquétei pas

vous-même ou n infligez pas vous- 
même de châtiment à ceux que vous 
soupçonnez. Rapportez ce que vous 
savez au plus proche bureau de la 
FBI.”

Ee même haut fonctionnaire indi­
que ces moyens de prévenir tes sot­
tises gui peuvent être engendrées 
par la fièvre de la Cinquième co­
lonne:

“.Ve permettre A aucun prix la 
moindre atteinte à nos droits civils: 
car la première brèche dans ce bou­
levard fournira l’ouverture tant at­
tendue par ceux gui espèrent 
l’écroulement de notre système dé­
mocratique;

“Empêcher A tout prix le sabotage 
des lois et les bagarres (mob vio­
lence), car en détruisant l'ordre et 
la toi, nous créons relie confusion 
qui est l’aliment même de la Cin­
quième colonne;

“Troisièmement, nous ne devons 
jias aliéner l’étranger qui veut être 
loyal parce qu’en agissant de la 
sorte nous le poussons malgré lut 
dans te camp de la Cinquième co­
lonne.”

Hépétons-te: les Etats-Unis ne 
sont pas en guerre. Sans y cire, les 
sottises désastreuses et les brimades 
parfois terribles de très braves gens 
ont eu lieu. Quand enfin ils y ren­
treront, malgré les dispositions ex­
cellentes et le bon sens solide de la 
police officielle, les manoeuvres 
commenceront de se faire jour de 
plus en plus brutalement jiour subs­
tituer la Gestapo à la FBI, ce gai est 
la tendance naturelle des folies col­
lectives. Dans noire métier, n’avons- 
noiif pus tous connu des confrères 
qui paraissaient avoir la tète bien 
faite; pourtant, celle-ci s'est fêlée au 
premier heurt contre des cinquiè­
mes colonnes chimériques.
9-X-40 P A.
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Bloc-notes
Les réfugiés veulent se caser

La Presse a reçu de son corres­
pondant d’Ottawa une dépêche au 
sujet des mères de famille anglai­
ses réfugiées au Canada qui font 
actuellement des démarches ou en 
font faire auprès du gouvernement 
d’Ottawa pour se faire caser dans 
les services administratifs de l’Etat. 
Les règlements dits du service civil 
s’y opposent. Il faut, en effet, que 
les candidats puissent établir cinq 
ans de résidence au Canada, de 
plus, les femmes mariées sont ex­
élues, sauf dans des circonstances 
tout à fait spéciales.

Après avoir cité au texte la dé­
pêche que nous résumons ci-des­
sus, notre excellent confrère le 
Droit d’Ottawa, y joint au-dessus 
des initiales C. LH., les commen­
taires suivants:

L’article du “Droit”
‘‘Ce que l'on avait prévu lorsque 

l’on commença d’ouvrir les portes 
du Canada à des enfants anglais 
pour la durée de la guerre s’est pro­
duit. Des adultes ont profité de ce 
mouvement pour se réfugier au Ca­
nada pour une raison ou pour une 
autre. 11 nous en est venu qui comp­
taient évidemment se caser au Ca­
nada. Incapables de sc trouver de 
l’ouvrage dans l’industrie, ces adul­
tes demandent, sans gène, que Je 
gouvernement fédéral les accepte 
aux emplois de l’Etal.

“Il ne doit pas être question ici 
de sentiment ou, si Ton veut en te­
nir compte, il faudra se souvenir 
que charité bien ordonnée commen­
ce chez soi. Les règlements actuels 
prohibent l'entrée du Service civil 
canadien à tout candidat qui n’a pas 
habité le Canada pendant cin«| ans. 
II est également interdit d’employer 
des femmes mariées. Il faut s’en te­
nir aux règlements. Le Service civil 
fédéral n'est pas destiné à absorber 
les indigents qui peuvent nous venir 
de l'Angleterre. En tout cas* si l’Etat 
a besoin de nouveaux fonctionnai­
res, la préférence «loi! aller aux fils 
et aux filles du sol. Ils sont nom­
breux, les Canadiens et les Cana­
diennes actuellement sans ouvrage. 
Pour s'en rendre compte, il suffit 
de jeter un coup d'oeil sur les lon­
gues listes «les candidats aux exa­
mens de la Commission du Service 
ci vil.

“Quant à ces réfugiés privés de 
moyens de subsistance, que les gou­
vernements d’Ottawa et de Londres 
sont coupables d’avoir laissés venir 
ici, on ne peut sans doute mainte­
nant les laisser crever de faim. Que 
Londres assume leurs frais d'entre­
tien ici à titre d’indigents jusqu’au 
moment où il puisse les ramener 
chez lui.”

Le Droit prend l'attitude qui s’im­
pose. Il est fort heureux que le cor­
respondant de la Presse ait signalé 
l’anguille qui est en train de se glis­
ser sous roche. Nous avons lieu de 
nous montrer de nhis en plus vigi­
lants, sans cela l'heure sonnera bien­
tôt oi'i charbonnier ne sera pas 
maître chez soi.
9-X-40 D-

Et la riposte de Londres s'étend à plusieurs villes du Reich ----  Les Allemands
affluent en Roumanie — Plus de pétrole roumain à la Grèce — Tokio

fera bombarder la route de Birmanie ----  Washington augmente
l'effectif de son escadre du Pacifique

LES PREMIERS CONSCRITS CANADIENS ARRIVENT AUX CAMPS DESIGNES

La situation diplomatique se complique dans les 
Balkans et en Orient. Le Japon se fait menaçant de ce 
côté-la, tandis qu'en Roumanie la pénétration alle­
mande s'accentue. Tout fait prévoir que d'ici peu de 
temps, sinon ces jours-ci, les relations diplomatiques 
entre Bukarest et Londres seront rompues. Il parait 
tout à fait possible que Tokio et Londres, voire 
Washington, rappellent prochainement leurs ambas­
sadeurs, tant les Japonais, des deux capitales de langue 
anglaise, que celles-ci, du Japon. Après quoi le Canada 
devrait rompre avec le Japon, qui vient de lui envoyer 
un nouveau ministre, débarqué ces jours derniers û 
Vancouver.

Londres a subi la nuit dernière un bombardement 
d'extrême violence, dirigé contre une trentaine de ses 
quartiers; les avions du Reich ont aussi jeté des bombes 
sur plusieurs districts anglais, afin de semer le désarroi 
un peu parfout. L'aviotion anglaise est allée bombarder 
des villes industrielles du Reich et des ports du littoral 
sur la Manche. La Roumanie accepte d'emblée la 
pénétration allemande et Londres rappelle ses natio­
naux de Roumanie. La Grèce subit les conséquences 
de cette installation allemande en Roumanie; 
Bukarest fait savoir à Athènes que les exportations 
de pétrole roumain en Grèce cessent immédia­
tement. Au Canada, interdiction de tout envoi de 
métaux et de minerais hors de l'Empire britannique et 
des Etats-Unis. Cela disposera des exportations de 
cuivre canadien au Japon Dès hier après-midi, les 
premiers conscrits mobilisés pour entrainement d'un

Roumanie étant passé ouvertement aux mains des Alle­
mands, ainsi qu'on pouvait le prévoir ces semaines-ci.

Du côte de Tokio, les relations avec l'Angleterre et 
les Etats-Unis sont de plus en plus tendues. Le Japon 
est définitivement allié à Berlin et à Rome depuis le 
pacte de Berlin; et il le fait sentir clairement aux 
Américains et aux Anglais. Les Etats-Unis ont avisé 
leurs nationaux, tant au Japon qu'en Chine, de rentrer 
ou plus tôt dans leur pays, à moins l'avoir de très 
sérieuses raisons de prendre le risque de rester ou ds 
sont. On fait prévoir que Londres est à étudier une 
direction analogue a ses nationaux d'Extrème-Oricnt. 
Cela comprendrait le Japon, le MaiHchoukouo, 
Shanghaï, ainsi que l'Indochine française; ce pays-ci 
est déjà en butte aux ambitions japonaises, Tokio 
essayant de plus en plus d'y pénétrer comme en poys 
annexé. Londres refuse de donner son assentiment aux 
réclamations japonaises, au sujet de l'île de Liou-Kong, 
au large de la presqu'île de Shantung; cette île n'a 
aucune importance stratégique, mande néanmoins 
l'Amirouté. Tokio, ou du moins une presse inspirée, fait 
savoir que, advenant l'ouverture par Londres, le 17 
octobre, de la route de Birmanie vers la Chine, l'avia 
tion du Japon bombardera cette route de manière a la 
rendre impassable et à bloquer tout mouvement da 
magasins militaires vers lo partie de la Chine aux 
prises avec le Japon. Le bombardement serait même 
fixé au 17 octobre, date fixée par M. Churchill pour 
ouvrir de nouveau cette route, ou le transport de muni­
tions a été suspendu, après accord provisoire avec

mois, d'après la loi votée l'an dernier, ont commencé j Tokio, du 17 juillet au 17 octobre, cette année. L'acte 
de se présenter aux camps qu'on leur indiquait sur 
leurs fiches de mobilisation. On prévoit que dès ce soir 
le premier groupe mobilisé sera ou complet, et sons 
incident désagréable, dans les camps canadiens.

ACHARNEMENT SUR LONDRES

hostile du Japon pourrait avoir des repercussions 
graves à Hong-Kong tout comme à Shanghaï. On 
interprète, dans lo presse anglo-chinoise de cette vilie, 
l'ordre de Washington à ses nationaux en Asie de ren­
trer dans leur pays d'origine comme indice que les 
Etats-Unis auraient décidé de faire cause commune

Les Allemands ont adopté ces jours derniers une ovec l'Angleterre, afin de foire face aux menaces japo-
! nouvelle tactique pour bombarder Londres et tâcher 
d'éviter l'artillerie contre avions. Leurs pilotes survolent 

| la ville à quelque 30,000 pieds de hauteur, hors de 
| toute atteinte des canons antiavions et bien au- 

dessus des barrages de ballons captifs. Ils lancent les 
bombes au jugé, et ne se heurtent qu'aux avions de 

| défense britanniques, qui doivent monter à cette alti­
tude pour leur livrer combat, — et qui en descendent 
plusieurs malgré tout. La population de Londres souffre 
fort de ces bombardements sans buts militaires, et qui 
n'ont d'outres fîns que de démoraliser s'il se peut les 
civils, de jeter le désordre dons les rues, les ateliers, 
un peu partout. La nuit dernière, à titre de représailles, 
pour le bombardement de Berlin par des aviateurs 
anglais, monde un communiqué du Reich, Londres a été 
sous le plus violent orage d'obus qu'on ait jamais subi. 
Une trentaine de quartiers de la ville ont été littérale­
ment criblés de bombes incendiaires, explosives, ou ô 
retardement, après une alerte de jour très dure et 
cause de grands dommages. On ne pouvait voir les 
avions allemands, tant ils se tenaient haut, mais les 
projectiles pleuvaient dru, — les Allemands disent en 
avoir jeté 400 tonnes en peu de temps. Ils ont du meme 
coup semé leurs bombes dans une quatre vingtaine de 
districts des Iles Britanniques. Un employé de "Radio 
Canada" arrivé d'Angleterre hier a dit à un journal 
québécois que les Angkiis tiennent le coup sans décou­
ragement, sans panique, mais que les dégâts sont con­
sidérables, dans lo capitale, vu l'étendue très vaste de 
la ville, qui constitue une très grande cible, et de pre­
mier ordre, pour l'ennemi. "Des quartiers complets ont 
été anéantis, n'existent plus. Londres est une ville 
amoindrie, non pas détruite. Les nazis veulent suppri­
mer Londres parce qu'il y a la 15 pour cent de la popu 
lotion de l'Angleterre et que Londres, c'est l'Angle­
terre. Jusqu'ici ils ont échoué", conclut ce témoin. Il 
ajoute qu'il s'est promené, avant de s'embarquer pour 
reevnir ou Canada, dons un port et sur des quais 
anglais que les Allemands prétendaient avoir détruits 
depuis longtemps; quant aux défenses côtières anglai­
ses elles sont intactes.

ROUMANIE ET JAPON

noises. Quant à Washington même, on y interdit toute 
vente et toute exportation de céréales aux ports de 
l'Extrême-Orient; et l'on signale comme autre indice 
d'une crise prochaine en Extrême-Orient le fait que 
lord Lothian, ombassadeur de Londres a Washington, 
a contremandé, sur demande de Londres, le voyage 
qu'il devait faire au "Foreign Office", en Angleterre, 
ces semaines-ci. L'amiral Richardson, commandant de 
l'escadre américaine à Hawaï, dans le Pacifique, 
retourne de Washington, ou il est, à son poste, y ame­
nant avec lui plusieurs milliers de marins entraînes, 
qui iront accroître le personnel de ses navires de 
guerre. Tout cela montre que les Etats-Unis prennent 
fort au sérieux l'attitude cavalière du Japon; celui-ci 
fait l'affaire de Berlin et de Rome, ef il esf plus que 
jamais aux moins d'une clique ultra militariste, pous­
sée à l'extrême par la situation financière compliquée 
du poys même.

AFFAIRES CANADIENNES

Lo mobilisation d'un premier groupe de jeunes Co 
nodiens dans les camps d'entrainement, ou ils vont 
passer trente jours, à dater d'aujourd'hui, se fait dans 
l'ordre le plus grand Les conscrits sont d'excellente 
humeur, et pressés de se mettre au travail, déclarent 
les autorités militaires d'Ottawa Montréal seul envoie 
un contingent de 4,000 jeunes gens dons les 8 camps 
de la région militaire dont notre ville fait partie; il y 
aura en tout cette fois-ci 6,500 concrifs de cefte 
région. De ces camps, sept sont sous les ordres d'offi 
ciers de langue française, rapporte Ottawa: ceux de 
Saint-Hyacinthe, de Sorel, de Saint-Jérôme, de Shcr 
brooke, de Huntingdon, de Valleyfield et de Joliette. 
Celui de Farnham est sous direction anglaise

D'Ottawa, on confirme la nouvelle, déjà notée ici 
la semaine dernière, a savoir que dès maintenant il y 
a embargo complet sur toute exportation de minéraux 
et de métaux canadiens hors de l'Empire britannique 
et, peut-être, des Etats-Unis. On trouvera ailleurs le 
communiqué officiel à ce sujet. En fait, le Canada n'a 
plus rien exporté de fer et d'acier, depuis octobre 1939, 
il a interrompu tous ses envois de nickel et de zinc 
hors de l'Empire britannique et des Etats-Unis, depuis 
février 1940; de même, pour l'aluminium depuis avril 
et le cobalt, depuis août derniers. Du cuivre canadien 
de la Colombie canadienne passait, — environ 18,000 
tonnes par an, — au Japon, même depuis septembre 
1939. A l'avenir et à dater d'aujourd'hui, l'industrie

Le carnet
du grincheux

Le carnettiite du Progrès du Segue- 
! nay, Roch, rapporte ce pet't f»Ù:

“I am nor a retugee. diMit le oetit 
I bonhomme venu d’Angleterre à celui qui 
! l’hébergeatt, I am a gue»t et thit coun­
try that belongs to ui.”

“Parle-t-il de lui-même, ce garçon ;e 
1 quatone ans, ou d’après ce qu on lui a 
I appri*?’’

Ce sont les deux points névralgiques du moment.
Plus de 4,000 soldats ef officiers allemands sont ins­
tallés en Roumanie depuis quelques heures; ce n'est 
qu'un commencement. Bukarest n'o encore fourni 

i aucune explication officielle de ce fait a Londres, qui 
l'a pressenti hier a ce sujet On sait que des officiers cuprifère canadienne n'aura d'autre marché que celui 
allemands, accompagnés d'instructeurs, dressent les des Iles Britanniques ef peut-être aussi celui des Etats- 
troupes bulgares, avec l'assentiment explicite de Sofia Unis, advenant le besoin qu'on aurait là d'importer 
En Roumanie, tous les employés de nationalité anglaise du cuivre pour compléter des contrats alliés. Cette 
dans les compagnies pétrolières se préparent ô quitter exportation, où que ce soit, ne se fera que sur permis 
le pays pour retourner en Angleterre Bukarest fait ; explicite du gouvernement canadien. Le Canada est le 
savoir à Athènes qu'à dater de cet avis-ci, les envois plus grand producteur du monde en fait de nickel; il en 
de pétrole roumain en Grèce sont interrompus. Berlin passa même en AHemagne, pendant la dernière 
cherche évidemment, par l'entremise de Bukarest, à grande guerre, par voies détournées. Cette fois-ci, 

| empêcher les Anglais de ravitailler le jrs novires en pé- depuis février dernier, le Canada n'en vend qu'aux pays 
traie dons les ports de la mer Egée et de la mer de l'Empire et à nos voisins américains; ceux-ci mettent 
Ionienne. Lo Grèce, coupce de sa principale source de de ce fempi-ci l'embargo sur toutes sortes d'expor- 
pétrole, n'en a que pour deux mois. Lo rupture diplo- tâtions à destination de pays neutres ou ennemis de la 
mafique entre Londres ef Bukarest ne saurait tarder, fj Grande Bretagne. — G. P. Ü-X-40

* * *
Le» maman» de pehts gai comme ce- 

lui-la doivent avoir de ta peine à com­
prendre pourquoi «Iles ne peuvent ois 
de plam-pied et tout de suite enirrr 
dan» le fonctionnarisme fédéral it be­
long» to them.

« « 4
On connaît lean-Charle» dan» la ré­

gion du Saguenay, dont il est originaire, 
aussi Roch, dé|à cité, lui fait-il les obser­
vations suivantes;

*■ * *

"M |ean-Charle, Harvey nous conte 
que la dernière sottise qu'il a commise 
l’a empêché de dormir,"

* J» *
“Qui va le croire? S'il ne dr>rmo;t

point après chaque sottise qu’il fait, il 
ne dormirait pas souvent,”

* ¥ -Y-
' Pour une fois, peut-être, il s'en se­

rait rendu compte "
•» * 4

On annonce que M. King prendra 
peut-être quelques tours de congé avant 
le 5 novembre. Il ne les aura pas volés.

* * 4
Quel dommage que ce ne soit o* 

i dans le (eu de céder parfois sa place au 
chef de l'opposdion? Ainsi avons-not'

| à droite un homme qui se “morfond à 
travailler’’ et à gauche un homme qui 
se morfond i ne rien faire.

Le Grtnchexm
jn-X-M H
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Les raids sur 1*Angleterre Les exportations de pétrole roumain J
en Grèce sont maintenant interdites

Les Britanniques de Roumanie qui ont quelque chose 
à taire avec l'industrie pétrolière quittent le pays

Etats-Unis et Japon L-0-

Communique officiel de ce matin

•tindrrs, 9 — l-es minis-
lère de l aviation et de la securité 
mterieiire ont publie ce matin, le 
communiqué suivant:

■'Tard hier soir, les avions enne­
mis ont attaqué plusieurs villes 
ilans le sud et le sud-oues| de l'An­
gleterre, Il n’y a eu que peu tie 
dommages, mais il y a eu îles vic­
times. dont plusieurs morts.
“['n des bombardiers ennemis a 

été descendu, portant à huit le total 
des avions ennemis détruits hier.
“La nuit dernière les attaques 

ftinemics ont été surtout dirigées 
. onlre Londres et ta banlieue, l'es 
bombes ont aussi été jetées dans . 
plusieurs autres endroits dans le 
sud-est du pays, et quelques atta­
ques eparses et intermittentes ont j 
eu lieu dans quelques autres par­
ties de l'Angleterre.

“Dans la région de Londres et 
des banlieues plusieurs incendies j

[ont éclaté mais les services d'în- 
i cendics ont déployé de nouveau la 
! plus grande efficacité et 1rs ont 
i contrôlés. Des dommages ont été 
causés à un certain nombre de mai- 

1 sons cl d'édifices industriels,
“Les rapports complets sur les 

victimes ne sont pas encore arri­
vés, On craint qu'il y en ait eu dans 
un édifice rie Londres qui a été 
atteint par une bombe à puissant 
explosif et eu partie démoli. 1rs 
indications sont que les victimes 
n'ont fias été nombreuses.
“Dans une ville de l'Essex. un 

certain nombre de maisons ont été 
endommagées et il est arrivé de plu­
sieurs autres endroits des rapports 
disant qu’il y avait eu des domma­
ges aux maisons, mais pas très éten­
dus.

“Rien qu'il y ait eu un petit nom­
bre de morts, les rapports mon­
trent que le total des victimes a été 
peu considérable".

Arrivée de troupes allemandes

populations allemandes 
frontières.

Au Grond Scminoire

Les fêtes du
centenaire

S F. Mgr Desranleou preside le diner 
d hier soir — Grande soirée re­
creative

Banquet a I 
tiques — 
velle aile

h. — Doctorats honori- 
Béncdiction de la nou-

Les fêtes du centenaire du (iraud 
Séminaire ont débuté hier soir par 
un dîner groupant environ lût) 
convives, sous la présidence de 
Son Exc. Mgr Philippe Desranleau, 
rvèque coadjuteur de Sherbrooke.

Plusieurs autres prélats avaient 
pris place a la table d'honneur par­
mi lesquels on reconnaissait Mgr 
Olivier Mauraull, recteur de l'Lni- 
versilé de Montréal, Mgr Hoolahan, 
de Portland, le chanoine I.-J. Bou- 
la.ssa, curé de la cathédrale de 
Sherbrooke, le chanoine C. (îaguon, 
supérieur du <Irand Séminaire de 
Québec, Mgr Michael Cole, de Ha­
lifax. Mgr Johnson, de Portland, 
Mgr Eugène-C. Enflamme, curé de 
Xolre-Dame de Québec, et quelques 
autres ecclesiastiques éminents.

Après le souper, une soirée ré­
créative eut lieu, à S h., dans la 
grande salle du collège de Montréal.

M. IL Eesicur, P.S.S., supérieur 
du Grand Séminaire, dit un mot de 
bienvenue a l'adresse des nom­
breux anciens accourus de tous les 
coins du Eanada.

La partie artistique du program­
me comprenait divers chants, un 
sketch joué par un groupe de jeu­
nes séminaristes: “En beau rêve", 
et la présentation d’un film sur le 
Séminaire, tourné en 1936, par 
René Marinier.
. Au nombre des prélats qui assis- 
terunl aux célébrations durant les 
jours qui vont suivre, on relève les 
noms de Mgr Laurendeau, de Lon­
don. Mgr (îilfillon, de Trenton, Algr 
Donahoe, de Halifax, Mgr Mi-Grand, 
Toronto, Mgr Sweeney, de Trenton, 
M le rhanoine J.-N. Dupuis, aumô­
nier fies Soeurs de Marle-Hépara 
frire. M. le chanoine Arsène (îoyet- 
le, curé de Tlmmaculée-Ooneep- 
tion de Sherbrooke.

A t heure aujourd’hui, il y a 
banquet au Grand Séminaire. A 
t h, Son Exc. Mgr Gharbounemi 
présidera la cérémonie de bénédic­
tion de In.mouvellc aide de la mai­
son, don de TAssocialion des an­
ciens élèves et qui restera connue 
sous le nom d'aile du centenaire. 
Dîner à 7 h., puis assemblée géné­
rale de l'Association des anciens 
dans la salle académique du Petit 
Séminaire de Montréal, contigu au 
Grand.

Au cours de cette assemblée aura 
lieu la remise des doctorats honori­
fiques dp philosophie de TGniver-

j sité fie Montréal a LE. EE. NX. SS. 
Schrcmbs, ancien archevêque de 
Cleveland. Emile Velle, archevc- 

| que coadjuteur de St-Boniface, 
Thomas O'Leary, évêque tie Spring- 

i field, el Anaslase Forget, évêque de 
! Saint-Jean-de-Québec.

Demain matin il y aura messe 
fie requiem pour les anciens élèves 

i décédés. S. Exc. Mgr Limoges, 
évêque de Mont-Laurier, la célébre- 

I ra.
Ÿ * *

En même temps que le Grand Sé­
minaire fête son centenaire, les 
Messieurs de St-Sulpice, qui le diri­
gent depuis 100 ans, se trouvent à 
célébrer aussi le trois centième an­
niversaire de leur entrée en posses­
sion de l'ile fie Montréal, par l’in­
termédiaire de la Société Notre-Da­
me, Les Sulpiciens, au cours des 
ans, ont cédé les terrains qui for­
ment aujourd’hui la ville de Mont­
real. Récemment, leurs vergers ont 
dû reculer, dans l'ouesl, devant la 
ville grandissante. Près de l’église 
Notre-Dame, la “Paroisse”, ils pos­
sèdent encore plusieurs terrains 
sur lesquels se dressent de grands 
immeubles.

Pour le transport 
des mobilisés

Les convois du Canadien National

Ailleurs. Grcre, 9 (A. P.). — Les 
j compagnies pétrolifères grecques 
j ont été avisées que les exportations 
j de pétrole roumain en Grèce sont 
! maintenant interdites. La principale 
| ressource de ravitaillement pétroli- 
| fère de la Grèce se trouve mainte- 
i nant coupée. On croit y voir le ré- 
i sultat de l’entrée des troupes alle- 
| mandes eu Roumanie.

On croit comprendre que la Grè­
ce a de la gazoline pour deux mois 
encore, Lire est placée sous le régi­
me du rationnement.

* Ÿ ¥
Londres, 9 (C. PD. - Une dépê­

che de l’agence Reuters, en prove­
nance de Bucarest aux petites heu­
res, ce matin, «lit que sir Reginald 
Hoare, ministre britannique en Rou­
manie, a avisé tous les sujets britan­
niques qui ont quelque chose à faire 
avec l’industrie pétrolifère de quit­
ter le pays immédiatement.

Le rapport n'a pas été confirmé 
immédiatement,

* * ¥
Bucarest, 9 (A. P.). On rappor­

te que les derniers fonctionnaires 
brilannifjues qui surveillaient ' les 
gros intérêts anglais en Roumanie 
ont quitté leur poste, aujourd’hui, 
lorsque les premiers contingents des 
troupes allemandes sont arrivés 
près de la région pétrolifère,

Les troupes allemandes sont en­
trées en Roumanie par la Transyl­
vanie et ont été accueillies par les

des villes

* * *
Budapest, 9 (A. PD On annon­

ce que les armées bulgares sont en­
traînées sous la direction des offi­
ciers allemands

* ¥ *
Bucarest, 9 (A P > Un Alle­

mand, représentant de l'avant-garde 
de l’armée allemande, a annoncé 
hier que 4,000 hommes de troupes 
allemandes ont traversé la frontière 
roumaine hier soir comme avant- 
garde d’une année plus considéra­
ble qui “défendra les champs pétro­
lifères de Roumanie et rompra l'ar­
mée roumaine à toutes les manoeu­
vres de la guerre".

En même temps, deux barges da­
nubiennes chargées de canons anti- 
avions et de munitions sont arrivées 
à Ciiurgu, sous la direction de sol­
dats allemands qui ont transféré 
l’équipement militaire dans 86 wa­
gons de chemin de fer, à destination 
des champs pétrolifères. De sources 
militaires allemandes on apprend 
que les autres contingents amène­
ront les tanks, les avions. les chars 
blindes, et l'artillerie antiavions.

En réponse à la note anglaise de 
sir Reginald, le prince Luca Sturza 
a répondu par une note, rie bonne 
heure hier après-midi, disant qu’au­
cun soldat allemand n’avait encore 
mis le pied en Roumanie. Mais, 
en fait, peu après, les soldats alle­
mands entraient.

Ce soir au Gesù
Manifestation sous la présidence de M. l'abbé Groulx — 

Valeur sociale de la coopération": conférence 
de M. Victor Barbeau — Entrée libre

Des rapports reçus de différents 
endroits desservis par Je Canadien 
National indiquent (|tte des trains 
spéciaux et des voilures supplé­
mentaires attelées aux trains régu­
liers seront nécessaires au trans­
port (tes jeunes Canadiens qui sc 
rendent aux différents camps mili­
taires aujourd’hui.

Le mouvement de ces trains a 
commencé, ce matin, de la gare Bo- 
naventure, à 7 h. 45, De nombreux 
autres trains ont suivi pendant tou­
te la matinée à destination des 
camps d’entrainement. Des mou­
vements similaires se sont effec­
tués par toute la province de Qué­
bec, d tout parliciilicrenient à Qué­
bec et dans les Cantons de l’Est. En 
Ontario. Toronto est divisé en 
trois districts: le district de Lon­
don compte trois camps, dans cha­
cun i lesquel s se rendront 1,000 
mobilisés; le territoire de Toronto, 
quatre camps avec 1,000 hommes 
chacun et le territoire de Kingston, 
trois camps avec un nombre égal 
de jeunes mobilisés.

De Vancouver on mande qu’un 
train du Canadien National a quit­
té celte ville hier soir, transpor­
tant 500 jeunes mobilisés qui vont 
faire leur premier entrainement. Il 
v eut aussi des départs de New- 
Westminster et des gares intermé­
diaires a destination des camps 
d'entraînement.

Le mouvement des Provinces 
Maritimes nécessitera aussi des va­
gues supplémentaires et, en plu­
sieurs cas, des trains spéciaux 
d’endroits tels que Campbellton. 
Moncton, Sydney, Amherst et Hali­
fax. N.K

CYR. A Montréal, le 8 octobre ; p. i j- ^,ifio. et desire Mme Kmiben Uans le diocese de Nicolet
< ' r. née ChaiTebois (Evana).

Avis de décès

.................................................... Les
funérailles auront lieu vendredi II | 
courant. Le convoi funèbre parti j 
r.f des Salons Mortuaires Gougeon, 
1557 Mont-Royal est. a 8 h. 30. 
pour se rendre a l'eglise St-Stanis- ! 
las de Kostka, où le service sera ; 
célèbre • 8 heures 45 Parents et 
amis sont priés d’y assister sans i 
autre invitation.

NECROLOGIE
ORMIEF A Montré»! le é, à 50 au», : 
. ,TpS11 Cormier, né» Yvonné Oedbois I 
OTE A Montréal, i» 7, à fit) ans, j 
lia FMoquln. époftse tl Eugén» Cété 
OÜTURE — a Montréal, Adélard Cou- 
» époux d» Malvins Lusignan 
'FLORME A Montréal, le 5, A 78 an» j 
oiarti Delorm». époux de feu Elmlna

Ad’
tur

r
y y 
Ë'îï
Uer

RASSETJR - A Montréal, 'e 8. é 40 ans. 
Brasseur, épou* de Germaine Ué-

DUBOTS A Ste*Thérénp de BlalnvtUe. 
i» if, à 73 ans. Mme Rodrigue Dubois, née 
Amanda tjicrotx.

Düet’ETTF. - A Beauharnots. te é à 
Y; ans Emile, fi:» de feu Narcisse Du- | 
(juette et d Ernestine Ménard

FOURNIER, A C'tiamblv. le 8, A 80 ans. 
•Johnny Fournier, époux de feu Rosalie 
Dumatne

GAGNE A Sturgeon Fa!is, 1» 8, é 27 
mr„ Mme Maurice Gagné, née Marguerite
Mar' ;npau

GERMAIN - A St-Vtdcent dp Paul lp 
* I ouW Germain. £poux dp feu Marie- 
LovVsp MPimler

IjAGACTE - A Montréal, tr 7. k 75 ans. 
Mme veuve EuMeclve Lapacé, nAe Mélina ! 
O’ARnon

LALONDE A Montréal, le 5. A 28 an». 
Odherte. épouse tTArmand Lalondr,

1 FFFBVRE ■ A Montréal, le fi. A 34 nus. j 
Mil " Géralcl Lefebvre, née Rolande Le- ; 
febvre

Lefebvre - A Montréal, le 7. A 83 ans. 
louis Lefebvre, époux de feu Clara Larose. I 

L HEUREUX - A Montréal, A 67 ans. j 
Marie-Louise-Eveil ne Lavallée, épouse du 
Dr .lean-Marle L'Heureux; en les noces, 
de feu Joseph-Téiaspliore Perron, 

LEMEL1N — A Montréal, le 7, A 47 ans. i 
Joseph Lemelin.

LEMAIRE — A Montréal, le 5, A 25 ans 
Mme Roméo Lemaire, née Carmen Mar- j 
ieau.

f ONOPRE A Montréal, le fi, A fifi ans. ; 
Paul Longpré, époux de feu Berthe Des­
rosiers.

PONS1NHTT — A Montréal, le 6, A BB ans. 
Mme veuve Gustave Pons In et, née Rose 1 
Durand

ST-JEAN — A Montréal, le 6, A 54 ans. 
Joseph at-Jean. époux d'Ida Desjardins 

fjT-JEAN — A Montréal, le 7, Pierre St- 
Jean, époux de feu Léa Beauchamp.

SENEY — A Montréal, le 10. A 50 ans, 
Aldérlc Seney. époux de Berthe Tardy.

THIBAULT — A St-Hlppolyte. le 7. A 77 
an». Joseph Thibault, époux de Mathlldée 
Lavoie. . , „

TURJ4BLOM — A Montréal, le 5. A f>7 
»n« Mme veuve Emile Turnblom, née 
Dlsna Carpentier.

Nicolel. 9. S. E. Mgr Mbini 
Un fortune annonce les changements 
suivants: M. l'abbé Evariste Noël, 
curé rie Saint-Pierre, vient de don­
ner sa démission pour raisons de 
sauté. Il sc retire à l'hôpital du 
( hrisl-Roi de Nicolel.

M, l’abbé Albert Chassé, curé de 
Sainle-Calherine, est nommé curé 
de Saint-Pierre.

M. l'abbé Charles-Kd, Brassard, 
curé de Sainte-Séraphine, devient 
curé de Sainte-Christine.

Ottawa pourrait construire 
des logements en commun

Ottawa, 9 (C PD. On dit. ici, 
dans 1rs milieux bien informés, 
qu il est possible que le gouverne­
ment finance ou aide la construc­
tion d'habitations en commun tem­
poraires dans les centres où de 
nouvelles industries de guerre ont 
fait immigrer un grand nombre do 
personnes.

Aujourd'hui

C’est ce soir que se tiendra à la 
salle du Gesù (1200, rue Rleury), à 
8 heures, une manifestation publi­
que consacrée à la COOPERATION.

M. l’abbé Lionel Groulx, profes­
seur d’histoire du Canada à l’Uni­
versité de Montréal, présidera ras­
semblée. Le principal orateur sera 
M- Victor Barbeau, président do 
l’Alliance des Coopératives de con­
sommation et de la Familiale,

On entendra en outre quelques 
très brèves allocutions: “le rôle de 
la coopération dans la restaura-

Dix employés 
de "Dupuis Frères" 

au camp d'entraînement
A la veille de leur départ pour 

accomplir leur service de 30 jours, 
dix jeunes gens à l’emploi de la 
maison Dupuis frères ont reçu un 
beau témoignage d’estime et les 
meilleurs voeux du personnel de 
la maison.

On présenta à chacun une boite 
métallique contenant force cigaret­
tes et tabac ainsi que des menus 
articles uliles au camp.

La présentation eut lieu à la fer­
meture du magasin mardi soir, en 
présence des directeurs et d’un 
grand nombre d’employés.

Voici les noms des membres du 
personnel Dupuis qui partent au­
jourd’hui pour le ciynp d’entraine­
ment militaire: MM. André Monat, 
Roland Bélair, Jean Massicotte, 
Jean-Paul Desjardins, Roger Do- 
rion, Ernest Carrière, Paul Hame- 
iin, Gaston Baril, Paul Dumont et 
René Duc.

M. Esdras Minville 
dans le Comité permanent

Québec, 9 — M. Esdras Minville 
de Montreal, vient d’être nommé 
membre du Comité Permanent de 
la Survivance française. Comme ou 
sait. M. Minville est directeur iT: 
l’Ecole des Hautes Etudes de Mont­
réal et président de la Ligue (l’Ac­
tion Nationale. C’est dire quels ser­
vices précieux il est appelé à ren­
dre au Comité Permanent de la 

1 Survivance française.

lion économique des Canadiens 
français’’, par Gérard Filion, di­
recteur de la Ligue d’Action Natio­
nale Secrétaire général de l’U.C. 
C. “Pourquoi la Société Saint-Jcan- 
Baptiste a mis la coopération au 
programme de ses cours publics”, 
par M. Paul-E. Ostiguy, directeur 
du Comité d’Aciion sociale et de* 
relations économiques de la Saint- 
Jean-Baptiste. “La coopérative et 
les ouvriers” par un représentant 
ouvrier.

Rappelons que plusieurs associa­
tions prêtent leur concours à la 
manifestation, et insistent auprès 
de leurs membres pour qu’ils se 
rendent au Gesù ce soir. Ce sont: 
la Ligue Ouvrière Catholique, la E 
O.C., la J.I.C., la Société Saint- 
JeamBaptiste, Jes Caisses Populai­
res, la Ligue d’Action Nationale, 
etc.

Dames et messieurs sont cordia­
lement invités, Entrée libre.

Interdiction des exportotions de b!e 
en Extrême-Orient

Washington,#9 (A.PD — Après 
avoir pris des mesures de précau­
tion en faisant évacuer l’Orient 
par les Américains, le gouverne­
ment des Etats-Unis a décidé de 
mettre fin aux exportations de 
blé destinées aux ports de TExtrè- 
me-Orient, dont Ja plupart sont 
aux mains du Japon. Les porte- 
parole officiels du gouvernement 
de Washington se sont abstenus 
de déclarer que c'est la une mesure 
prise en vue d’empêcher le Japon 
de réaliser son projet d’un “ordre 
nouveau” en Asie orientale. Toute­
fois, des observateurs considèrent 
que cette nouvelle mesure a la mê­
me signification que le récent em­
bargo sur la ferraille américaine 
destinée au Japon.

Dix millions de boisseaux de 
blé ou de farine ont été expédiés 
en Extrême-Orient depuis le pre­
mier janvier dernier, d’après un 
programme selon lequel le gouver­
nement de Washington subvention­
ne les exportations afin de permet­
tre aux exportateurs américains de 
concurrencer les marchés mon­
diaux. Une partie de ces dix mil­
lions de boisseaux a été transpor­
tée aux Philippines, mais le reste, 
la plus grande partie, a été débar­
quée dans des ports de l'Extrême- 
Orient. Un porte-parole du dépar­
tement de l’Agriculture a déclaré 
ignorer si l’armée japonaise avait 
obtenu ainsi du blé américain, 
mais il a ajouté que cela était pos­
sible.

Ces développements se sont pro­
duits ici au moment où la Grande- 
Bretagne avertissait le Japon que 
la route do Birmanie serait ouver­
te. La Chine pourra ainsi obtenir 
des approvisionnements.

¥ ¥ ¥

Lord Lothian, ambassadeur de 
la Grande-Bretagne, a déclaré, ici, 
que son gouvernement lui a ordon­
né de remettre à plus tard un 
voyage à Londres parce qu’il croit 
qu'il peut y avoir une “crise” en 
Extrême-Orient. Il a dit, à la suite 
d’un entretien avec M. Roosevelt, 
que la réouverture de la route de 
Birmanie pouvait susciter cette 
crise.

Dans la Bcauce
Syndicat cooperatif et ateher-ecoie 

— Cultivateurs et artisans

Québec. 8 ( DNC) — M. Adélard God-
Dcut annonce la ciéMton d'un syndicat 
coopératif de céramljbe paysanne dates 

4 «TeaxCe. aillsl que la construction d’un 
aulier-ecole ou les jeunes gens pourront 
apprendre chez nous l’art du potier, tieux 
fours ^ cuire l'argile compléteront cette 
installation. La Beauce contient des «M- 
I.ÎTl'Ü», nombreux et inexploités d'une 
excellente argile.

Le gouvernement met à la disposition 
du syndicat de céramique ses architectes, 
scr Instructeurs, ses contremaîtres et -^s 
techniciens agricoles Les leunes gens de 
la région seront établis sur des lopins d» 
terre d'une superficie de huit arpents' 
Les parents fourniront, outre le terrain, 
le bols nécessaire A la construction de (« 
maison, du poulailler, de la grange, de 
! atelier et du mobilier Le tout sera 
construit par les jeunes gens eux-mémes 
en corvée, sous la direction de contre-' 
maîtres compétents et selon les plans d’un 
caractère bleu canadien préparés par d-s 
architectes de che? nous. Installés con­
fortablement, sur une propriété bien i 
eux. Jouissant d'aviseurs techniques com­
petents, cultivateurs d'une pièce de terre 
assez grande pour y vivre, mais don- 'a 
culture leur laissera des loisirs, ces ieu- 
ncfi gens consacreront une partie de leur 
temps A la céramique.

Pour compléter cette entreprise et don­
ner une nouvelle Impulsion aux arts 
paysans, des cours spéciaux de tLssage *t 
de filage seront donnés aux leunes filles 
d» la région, sous les auspices de l'Ecole 
de-, arts domestiques de Québec.

Economie pour la ville 
de Montréal

La Commission municipalo de 
Québec éinet!r;i prochainement une 
ordonnance pour qu’à l’avenir ce 
ne soit plus le shérif qui préside à 
la vente des propriétés pour non- 
paiement des taxes municipales à 
Montréal.Ce sera un représentant de 
la Commission qui tiendra la vente 
à l’enchère.

Il résultera de celle modification 
I un double avantage. D’abord la ville 
| économisera entre ?50,l)ü0 et $60,001) 
| de frais judiciaires. Ensuite, dans le 
; cas où un ancien proprietaire vou- 
j dra reprendre sa maison, il lui en 
coûtera moins cher de frais; com­
me la ville doit acquérir une partie 
de ees propriétés, cette diminution 
des frais favorisera le rachat par les 
anciens propriétaires et la ville re­
tirera ainsi plus de taxes.

Gette ordonnance sera rendue en 
vertu d’un article de la loi qui régit 
la Commission municipale de Qué­
bec. La vente aura probablement 
Heu le jour où aurait normalement 
lieu la vente par le shérif.

POUR VOS PRODUITS 
LAITIERS

EXIGEZ:

de lait et crème de Montréal. Enr.
Lait Pasteurisé Crème
Lait Homogénéisé Beurre
Breuvage chocolaté Oeufs

Tél. AMherst 2171

Fronce

Le retour à la terre
10,000 familles de Bretagne s'éta­

blissent sur des‘fermes abandon­
nées dans la vallee de la Dordo­
gne

Crédit agricole

Vichy. France, 25 septembre fU.F > — 
, uetardé) Dix mille fsmilles de 1* Bre- 
! tagne — Lavant-garde d'un vaste mouve­
ment de régénération de la France par 
1’ retour A la terre — émigrent dans 1» 
vallée de la Dordogne pour prendre pos­
session des fermes abandonnées à ret »n- 

j droit.
j Cinquante mille familles doivent aiusl 
I émigrer des centres industriels surpeu- 
i niés pour aller s'établir dans le Corrèze. 
Ile Cantal, le Lot, l’Aveyron et la Do.- 

rtogne. C'est là l'un des projets du ma- 
: rérhal Pétain destinés à revigorer a 
1 France par le retour à l'état agricole

Iæ gouvernement a ordonné un recen- 
.cment des milliers de terres abandon­
nées au cours des quarante dernières an- 

j nées en raison d érosion du sol ou de ia 
1 détérioration consécutive A une culture 
I épuisante.

le gouvernement offre ces termes sans 
fiais de location pour les trots premières 
années aux nouveaux 'pionniers”, Pen- 

; dant les six années suivantes, la location 
.sera de moitié le prix régulier dans la r?- 
; gion. Le gouvernement va aussi établir 
un crédit agricole spécial a bas Intérer.

Dés la capitulation de la France, un 
i retour à la terre s’est dessiné. Des villa­

ges entiers s’étalent vidés au cours des 
! dernières années, les salaires de l’indus- 
1 trie étant plus alléchants que le gam 
agricole. Les terres épuisées et appauvri- s 
- ' sont enrichies avec les années sans 
culture. Aujourd'hui, elles sont en tne- 

; sure de recommencer à produire,
: La première tentative de culture de 
feintes abandonnées s'est faite à Sarllev». 
dans l'Auvergne, patrie de M, Laval, vice- 
président du conseil de France 2,500 nou- 

; veaux propriétaires se sont Installés dan» 
six villages du plateau.

A la Société médicale 
trifluvienne

I.es Trois-Rivières. 9 Le Dr 
Roch Hébert a été élu président de I 
la Société médicale des Trois-Ri- j 
vicres. Il succède au Dr Charlema-! 
gne Baribeau. I.es autres officiers 
élus sont: Dr R. Veilleux, premier 
vice-président; Dr Maurice Bour-j 
geois. Cap-de-la-Madeleine, second; 
vice-président; Dr Jean-Paul Beau- 
det, secrétaire; Dr Georges Raci-j 
col, trésorier; Drs Hervé Beaudoin.1 
Charlemagne Baribeau et R. Dugré, ; 
conseillers.

Emission du "Bon Parier 
français" consacrée 

à Jeanne Lajoie

Fonctionnaires mobilisés
Le comité exécutif a décidé hier 

que la ville paiera aux fonction­
naires municipaux mobilises la dif 
ference entre l'allocation d’entrai- 
nement et leur traitement ordinai­
re.

CKHOIfTUUE Ot ENTREPOT 46 C*N*0« 
'OM113 m—10 It. SUB » n. BJ0 « «j. U» 
VMB 11 m-U sl 51.55-75 M. U.35-40 SL 54.45 

C0RIY OimUERIIJ LIMITED

JOUR d’ACTION 
DE GRACES

Changements au service ordinaire 

et trains supplémentaire!
entre

Montreal-Voudreu il 
Montréal • Morin Heighfs-Lac Rcmi 
Montréal-Cartierville - St-Eusfache 
Montréal-St-Hyocinthe-St-Leonard

Renseignements complets dans les 
horaires en vigueur ou des agents.

CANADIEN NATIONAL

L'invitée d'honneur A rémission hebdo­
madaire de la Société du Bon Parler fran­
çais. samedi dernier, à 7 h., était Mlle 
Edesse Blanchard, directrice de l'Acadé­
mie Garneau et présidente de la section 
féminine de l’Alliance des Professeurs de 
Montréal. La conférencière rendit hom­
mage à la mémoire de l’humble héroïne 
du français dans l'Ontario- Jeanne Lalo'.e.

M Jules Massé, qui dirigeait l'émission, 
a remercié la conférencière.

Le programme musical fut exécuté par 
Mlle Marie Létourneau, chanteuse, et 
Georgette Charbonneau. planiste.

A l'Ecole Technique ef 
à l'Ecole des Beaux-Arts

On refuse des élèves à l’Ecole 
technique de Montréal pour les 
cours nu soir dans les sections de 
mécanique, d’ajustage et de soudure 
électrique. Dans les sections de la : 
menuiseriee. de l'électricité et de la 
reliure, les inscriptions se poursui­
vent.

A l’Ecole des Beaux-Arts, les can-[ 
didats aux cours du soir sont egale­
ment très nombreux. Il faudra refu­
ser bon nombre d’entre eux. Présen­
tement. le directeur de l'Ecole. M. 
Charles Maillard, aidé des profes 
seurs, corrige les copies d’exa- j 
mens de ces candidats. On connaîtra 
le nombre des inscrits aux cours du I 
soir dans quelques jours, i

'd

Ivtitk monde
dit:
Nous Voulons 

des

SWEET CAPS/
et voici pmi^ujuci:

Les Sweet Caps sont faites d’un mélange expert de 38 classifica­
tions de tabacs virgintens de premier choix. Elles possèdent donc 
une douceur et un arôme uniques: ce sont les cigarettes les plu» 
populaires au Canada. Achetez-en un paquet aujourd’hui même.

"La forme la plus pure sous laquelle le tabac peut être

$1.00 envoie 300
cigarettes SWEET CAPORAL ou WIN­
CHESTER, ou $1.00 enverra soit 1 livre de 
tabac à pipe OLD VIRGI NIA .soit 1 livre de 
tabacSWEETCAPORALHACHEFIN (avec 
papiers Vogue) aux Canadiens qui font du 
serviceoutre-merdanslaF.C.S.A. seulement.

S3.S0 envoient 1,000
cigarettes à un soldat ou à une unité

Ad>ease/, "SWEET CAPS’
B.P eCPO, Montré»!, P Q

CIGARETTES SWEET CAPORAL

MAISON D'ENSEIGNEMENT

"La pitic de Mie Solange" 
Le Devoir" commence au­
jourd'hui la publication de 
"La pitié de Mie Solange", 
un très intéressant feuille­
ton.

Vov« ici
Quelle date ?

L’Ecole de Bibliothécaires
de TUniversité de Montréal

annonce la réouverture de ses cours pour le 12 octobre
Cours indispensables A tous les bibliothécaires.
Cours très uliles à tous les inlellectueis, pa- instruments de travji 
suggérés.

Pour toutes informaDon» i adresser au Secretariat de l leole:
4286, rue Somt-Hubert, Montréol Tél. : AM. 7257
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Cela vous servira^
Dites à votre marchond que vous avez vu 

* son annonce dans

LE DEVOIR
Vous serez encore mieux servi, si c'est possible.

f ni ci quelqties-unes 
ries installations 
caractéristiques :

Fglise de Saint-Augustin 
St-Augusfin

Fglise de Sre-Jeanne-d’Afe 
Sherbrooke

Sain: QrAmergu.'fc
Matane

Fglise Saint-lgnace-dé-lovola 
ard

Fglise de Saint-Frosper 
St-Prosper 

Eglise
Rte-Tbérèse-de-rEnfaht-Jésus 

Cowansville 
Fglise Saint-Willibrod 

(Sacristie) Verdun 
tglise de Saint-Romuald 
St-Romuald-d'Etchemm 

fglise Saim-Jean-Port-Joli 
St-Jean-Port-Joli 

Eglise de la Visitation 
Champlain

Rés étends Pères Rédemptoristes 
Ste-Anne-de-Bcaupré

DOMINION
Pour toutes informations, icrivez-notss ou consultez votre architecte.

OILCLOTH A LINOLEUM COMPANY LIMITED MONTREAL
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Demain JEtP! 10 OCTOBRE l»4A 
S. Trancoi de Borgia, confesseur, 

i.erer du soleil. 6 h, OS 
I rucher du soleil, S h. 21 
lever de la lune. 2 h. 5Î.
Coucher de la lune, O h. 27.

Nouvelle lune, le 1 i 7 h 41m. du malin. 
Premier Quartier, le R. à 1 h 18m. du mat, 
Dernier Quartier. le 24. à 1 h 4m. du mat. 
Nouvelle Lune, le 30. à S h. 3m. du soir.
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L’N PEI PLLS CHAUD
MAXIMUM ET MINIMUM i 

. Aujourd’hui maximum. 62.
Même date l’an dernier, 70.
Minimum aujourd'hui, 48 
Même dale l’an dernier. •'* 

BAROMETRE 10 h a m 29.70; 11 h, * I*. 
29.741 midi. 29.80.

Chllfrem (uurnii txvr
Mm* L..-P de Mes:é. 7831 rut j*lnH)eriJ

Extrême-Orient Le centenaire du Grand Séminaire

Londres conseillerait le 
départ des Britanniques

La messe pontificale
à Notre-Dame

L exemple des Etats-Unis — La route de
Menace du Japon

Londres, 9 (L. P.). — De source 
autorisée on annonce aujourd’hui 
<juc le gouvernement songe à suivre
I exemple des Etats-Unis et a con­
seiller à tous les sujets britanniques 
de quitter l'Extrème-Oricnt. L’avis 
s'appliquerait aux même pays vises 
par l'avertissement îles Etats-Unis à 
leurs nationaux.

Ÿ ^
Londres, 9 ((' P.). — Un repré­

sentant officiel a déclaré que l’An­
gleterre a refusé fie reconnaître que 
ses droits d’occupation sur i’ile de 
T.iu Kung sont périmés, mais que 
l’ile en question n’a “aucune impor­
tance stratégique”.

¥
Tokyo, 9 (A. P.). — La presse dg 

Tokyo a déclaré aujourd’hui que le 
Japon fermera la route de Birmanie 
avec des bombes si l’Angleterre dé­
cide de rouvrir “celle route d’ar­
rière qui réunit la Chine avec des 
sources vitales de matériel de guer­
re”.

Les journaux disent que Tacquisi- 
üon recente de nouvelles bases aé­
riennes en Indochine française a 
donné au Japon un avantage straté­
gique contre la C.hine, el que les Ja­
ponais sont prêts pour l’action im­
médiate.

Le journal japonais Nit hi Nirhi 
noie qu’il n’est pas besoin d’en dire 
davantage, car le Japon a déjà ex­
primé aux puissances sa détermina­
tion d’éliminer les avenues de ravi­
taillement au général 
Shek.

La roule de Birmanie suit une li-1 
gne tortueuse de 2,000 milles de Ion- J 
gueur à partir de Ulningking, capi­
tale chinoise provisoire, jusqu’à I 
Hangoon, dans la Birmanie britan­
nique, qui a une frontière commune 
avec l'Indochine. L’acquisition des 
bases indochinoiscs par le Japon 
raccourcit ne J00 miles la distance 
que ses bombardiers auraient à fran­
chir pour couper la route birmane.

La presse de Tokyo prétend que

Etats-Unis pro- 
la Chine par des

l’Angleterre et les 
jetteraient d’aider 
prêts substantiels.

M. Yakichiro Suma, représentant 
du ministère des affaires étrangè­
res n’a pas voulu commenter la si­
tuation. Il espère que l’accord pour 
suspendre les expéditions mariti­
mes à la Chine par Hong-Kong se 
continuera, car aucune limite de 
temps n’y est fixée. 11 a exprimé 
sa surprise de l’initiative prise par 
les Etats-Unis en avisant leurs na­
tionaux du Japon de retourner Je 
plus tôt possible en Amérique. 
“Nous ne pouvons en comprendre 
la nécessité, dit-il, et le Japon n’a 
nullement l’intention d'aviser ses 
nationaux de quitter les Etats- 
Unis.

Sfr
Hong-Kong, 9 (A.P.) La pres­

se chinoise a acclamé la décision 
anglaise de rouvrir la route de Bir­
manie, comme une meilleure com­
préhension de la situation de l'Ex­
trême-Orient, mais prédit que cela 
entraînera de graves repercus­
sions japonaises.

Ÿ ¥ *
Shanghaï, 9 (AP..) — Chez le> 

observateurs étrangers on craint 
(pie les chefs de l’armée japonaise 
en Chine, sans s’occuper de l’alti­
tude de Tokyo, ne décident d’agir 

| d’eux-mêmes, au sujet de la route I Birmanie, et qu’alors la situation 
i/,,; 1 ne devienne grave pour la colonie i.mang-iv"-, ang);(ise ,k, Hong-Ivmg.

A la nouvelle que les Etats-Unis 
avaient averti leurs nationaux de 
revenir en Amérique, la bourse de 
Shanghai a subi des baisses variant 
île J à 5 points. Les journaux chi­
nois disent que si le Japon entre 
en guerre avec les Etats-Unis, _ il 
s’emparera de tous les intérêts 
américains non défendus 
l’Orient. Ils croient que les 
Unis avec leurs immenses ressour 
ces battraient Je .lapon.

Birmanie — Le cardinal Villeneuve y assiste et S. E. Mgr Charbon- 
neau officie — S. E. Mgr Desranleau prononce 
l'allocution en français et Mgr Johnson, en anglais

• La cérémonie de ce malin à 
! l’église Notre-Dame, organisée à l’oe- 
i casiou du centenaire du Grand Sé­
minaire de Montréal, qui est la Fa- 

j culté de théologie de l’Université, a 
constitué, en même temps qu’uiio 

; action de grâces au cie l, un hom­
mage de reconnaissance envers les 
Messieurs de St-Sulpice, formateurs 
du clergé de Montréal et d’une hon- 

| ne part du clergé canadien et amé- 
! ricain.
i Son Eminence le cardinal Ville- 
| neuve, archevêque de Québec, a as­
sisté à la messe pontificale célébrée 
j par Son Excellence Mgr Charbon- 
! neau, archevêque de Montréal. Le 
i clergé ainsi (pie les élèves du Grand 
; Séminaire et du Séminaire de Phi- 
; losophie remplissaient la nef. Dans 
le sanctuaire, on remarquait plu­
sieurs évêques, de nombreux prélats 
et des invités des provinces voisines 

j et des Etats-Unis.
I S. Exe. Mgr Desranleau, évêque- 
; coadjuteur de Sherbrooke, a pro- 
I nonce l'allocution de circonstance. 
Ill a fait l'éloge des Sulpiciens en 
disant (pie professeurs, directeurs et 

i supérieurs du Grand Séminaire on!
I été la voie, la vérité et la vie pour 
leurs élèves comme Jésus l'a été 

| pour ses apôtres.
Mgr Johnson, prélat domestique, 

| de Portland, Etat du Maine, a pro- 
nonce l’allocution en anglais. Lui 

; aussi a remercié le ciel des grâces 
j accordées au diocèse de Montréal. 
! qui a le privilège depuis cent ans 
d’avoir les Sulpiciens à la tête du 

j Grand Séminaire, et il a loue les ver- 
I tus de ces vénérés prêtres comme 
! formateurs du clergé.

Voici quelques noms des digni­
taires ecclésiastiques présents dans 
le sanctuaire: LL. EE. NN. SS. 

dans j Langlois, évêque de Valleyfieid; 
Etats-j l’orget. évêque (te St-Jcan-de-Qué- 

bec; Yelle, archevêque-coadjuteur 
j de St-Boniface; Douville, évêque

____ __ __________________________ ____________________________ I auxiliaire de Sf-Hyacinthe; O’Bri-
| en, archevêque de Kingston; Limo-

Des tonnes d’explosifs et de bombes I lean, vicaire apostolique
j de la Baie James; Dom Pacôme,

de prêtres. Pendant trois ans, il a 
enseigné à ses apôtres, et par eux, 
à tous les futurs prêtres, la science 
ecclésiastique. Les directeurs cl 
professeurs du Grand Séminaire de 
Montréal ont été pour nous 
la voie. la vérité et la 
vie pour nous. Us ont ins­
titué la discipline sulpiciciinc, faite 
d’obéissance, de tenue ecclésiasti­
que et de simplicité chrétienne. 
Toute la série des professeurs se 
lève en ma mémoire, dit Son Ex­
cellence, avec leurs vertus et leurs 
mérites. Pour avoir une idée de la 
pauvreté sacerdotale, il suffit de 
se rappeler la chambre du vénéré 
M. Lecoq.

Quant à renseignement ecclé­
siastique, ne remontons pas avant 
1840 où il se limite à la morale, à 
la casuistique. Qu’il suffise de dire 
que pendant cinquante ans, au Ca­
nada, s’il a existé une doctrine in­
tellectuelle dogmatique, c’est grâce 
à St-Sulpice, qui la donnait, (’.’est 
parce que St-Sulpice a fortement 
enseigné la théologie dogmatique 
que le modernisme n’a pas eu de 
prise sur nos prêtres au siècle der­
nier. La première place allait à la 

| foi, comme il se doit; à la doctrine 
| révélée. Avec le même esprit, St- 
! Sulpîcc a enseigné l’Ecriture sainte, 
! en suivant la doctrine tradition- 
| nelle.

Les Sulpiciens du Grand Sémi- 
| naire n’ont pas laisse beaucoup 
I d’écrils mais ils ont vécu la doctri­
ne et enseigné Jésus à leurs élè­
ves; ils ont été des objets d’édifica­
tion pour nous comme ils le sont 
aujourd’hui pour d’autres élèves. 
Ils ont développé en nous le culte 
de la messe. Aujourd'hui, à notre 
honneur, la messe est le centre de

M. Churchill chef
du parti conservateur

LONDRES, 9 (C P.) — Le premier 
ministre Churchill a etc choisi à 
l’unanimité chef du parti conserva 
teur, en remplacement de M. Neville 
Chamberlain.

Le service obligatoire

Dans la division de 
Montréal

Les huit comps d'entroinement sont 
de langue française, sauf celui de 
Fornhom

6,500 jeunes gens de 21 et de 22 ans
mille cinq cents jeunes gensSix

de 21 et de 22 ans sont partis ce
i matin de divers points des 42 com­

tés de la division administrative 
j de Montréal (ministère des services 
! nationaux de guerre) vers huit dif- 
i férents camps d’entrainement miti- 
i taire obligatoire.
! (’.es jeunes inaugurent la cons-
j eription militaire pendant la pré- 
j sente guerre.
I Me Pierre Décary, registraire de ! 
| la division montréalaise, a bien j 
, voulu ec matin nous indiquer oii 
! sont situés les camps el combien i 

■ ils renferment chacun de recrues.!
Nous avons huit camps, dit-il, j 

j dans notre division. En voici la lis-i 
te, avec le nombre de jeunes gens 
qui y son! affectés: Saint-Jérôme,

| 1,000 ; Jotiette, 1,000; Huntingdon,] 
11,000; Farnbam, 1,000; Sherbroo-1 
; ko, 1,000; Valleyfieid, âü(l; Sorel, j 
] 500 et Saint-Hyacinthe, 500.

Quels sont les camps bilingues ' 
! et les camps anglais?

-Tous sont camps de langue 
française, sauf celui de Farnhatn.

! Seul le camp de Farnham est de 
: langue anglaise. Ce qui veut dire 
que les jeunes de langue anglaise 
forment environ 10 pour 100 du to­
tal des mobilisés du mois d’octo­
bre. 11 faut tenir compte eepen- 

I dant du grand nombre de jeunes 
; gens de langue anglaise des clas 
! scs de 21 et de 22

La guerre aérienne

Des bombes détruisent trois
ailes d’un hôpital, à Londres

, -------------------
Un abri démoli — Combats dans les nuages

Londres, 9 (C P.) Les raiders j Une autre grosse bombe est torn- 
allemands, cachés dans les nuages, j bée près d’un abri antiaérien dan* 

Ont de nouveau attaqué Londres lia banlieue de Londres, et a démoli 
dans la matinée, après les bombai- an mur et causé un certain nombre 

! dements de nuit où de puissants ex- de victimes. Plusieurs personne 
plosifs ont détruit un abri contre 

j les raids aériens, oii se trouvaient 
1(50 personnes, et trois ailes d’un 

; hôpital où se trouvaient 108 ma- 
j lades.

Huit personnes ont été luces dans 
I l’abri el un certain nombre d’au- 
j très ont été blessées, mais on n’a 
! pas révélé de chiffre.

L’hôpital bombardé est considé- 
1 ré comme l’édifice le plus atteint à 
; Londres pendant la nuit où le raid 

a été le plus violent que la ville ait 
subi. Trois aites, dont deux pour les 

: hommes et une pour les femmes, se 
- sont écroulées. La plupart des pa- 
I tients étaient des vieux de 80 ans cl 
i oins, la plupart des invalides. Les 
équipes de sauveteurs déblaient la 
scène mais on craint qu’aucun pa­
tient n’ait survécu. On ne sait pas 
le nombre des morts.

La première alarme de jour a été 
sonnée quelque temps après qu'on 
eut entendu la canonnade lointaine, 
probablement au-dessus des nua­
ges. On a rapporté que 1rs raiders 
étaient sur la côte orientale, et que 
sur une ville les avions ennemis I ville de la côte 
avaient plongé ci mitraillé. I sur le sud-est

La première attaque de la jour 
née a eu lieu sur une ville d’Estan
glie, où un 
les maison1-

mit été tuées dans une autre parti* 
Je la ville lorsqu’une boinbn a de 

j moli trois maisons.
Les combats aériens se sont li­

vrés dans les nuages ou il y a eu 
des parties mortelles de cache-ca 

: clic. Mais les combats ont eu lieu à 
une si grande altitude qu’on n* 
pouvait les voir. Malgré le danger 
des centaines de Londoniens sont 

; restés hors des abris pour regarder 
la lutte.

De bonne heure dans l’après-mi­
di, on a aperçu 8 avions allemand* 
sur l'estuaire de la Tamise et qui 
se dirigeaient vers Londres. Ils ont 
été reçus par l’artillerie et sont re 

; tournes lorsque les avions de chas 
se anglais se sont envolés pour le* 
rencontrer.

Les premiers rapports portent 
(pie des bombes ont etc jetées sut 
au moins deux districts aériens, au 
cours du raid du matin.

Des raiders allemands ont Ira 
verso la ville, nu cours de l’après 
midi. On rapporte qu’ils ont et* 

! particulièrement actifs sur une 
sud-ouest, ainsi qur 
où plusieurs ville1 

ont etc atteintes par les bombes. 
Dix bombes à puissants explo 

bombardier a mitraillé | sifs sont tombées sur une région 
frôlant les toits. Les]du sud-est lorsqu'une escadrille d«

de

sur Brême et Wilhemshaven
nés

LONDRES. 9 f 4.P.) - - La “R. A. F.” a jeté, la nuit dernière, des ton­
de puissants explosifs et des centaines de bombes incendiaires sur 

Je grand port allemand de Brême, ainsi que les villes allemandes de 
l'ouest et le port de Wilhelmshaven.

L'attaque spir Brême a duré plus d’une demi-heure et la ville a été 
littéralement arrosée de bombes qui ont fait voler des débris un peu 
partout.

Un des pilotes qui ont pris pari à l’attaque a raconté que les flam­
mes jaillissaient à de grandes hauteurs d’un édifice où une explosion 
s'était produite, projetant en l'air des poutres et des pièces d’acier, pen­
dant qu’autour, des feux s’allumaient en de multiples endroits.

Sur Wilhelmshaven, 15 tonnes de bombes ont été jetées.
l.a “R. A. F.” a porté ses ravages sur de nombreux objectifs militai­

res en Allemagne, en Hollande et sur la Manche.

A l'Ecole des sciences socioles
9*. 44Charges de cours 

‘agrégés’’ et “titulaires"
Le nouveau status des professeurs 

Les nouveaux docteurs

L'Ecole des Sciences sociales, 
economiques et politiques, à l’oeca- j 
sion de remaniements importants : 
qui viennent d'être apporlés à son 
programme et dont le public sera 
bientôt avise, a déterminé le status 
de ses professeurs qui jusqu’à pré­
sent étaienf placés tous sur le mê­
me plan.

Un professeur sera désormais 
“chargé de cours’’ pendant sept 
ans. puis il deviendra “agrégé”. 
Trois ans plus lard, c’est-à-dire au 
bout de dix ans d’enseignement, le 
Gonseil de l’Ecole pourra le nom­
mer “titulaire”.

En vertu de ce règlement nou­
veau sonl nommés professeurs ti­
tulaires: MM. Edouard Montpelij, 
le Dr J.-A. Baudouin, Victor Doré, 
E.-M. Gouin, Georges Pelletier, Guy 
Yanier. Jean Bruchési, Anatole 
Désy. Noël Fauteux, le T. it. P. Ces- 
las Forest. O.P., MM. Yves Lav.ignc, 
Adélard Leduc. Hector Perrier, 
\rtluir Saint-Pierre, François Yé- 
zi na.

A titre exceptionnel, le Gonseil. 
à l’occasion de la réorganisation 
(te l'ecole, a fait professeurs agré­
gés. bien qu’ils n’aient pas accom­
pli encore le stage voulu, M. Emile 
lîi iiehési et M. Jean-Marie Nadeau.

Au nom du B. P. Thomas Laniar- 
rlu’, O.P., seul chargé de cours de 
I KeoIo sous sa forme ancienne, 
s’ajouleronl ceux des nouveaux 
professeurs dont nous donnerons 
la liste bientôt.

Afin d’asseoir sur une base uni- 
\( rsitaire le corps professoral de 
l’Ecole on plusieurs spécialistes 
ont été appelés à donner leur 
concours comme autrefois à l’Eco­
le libre des Sciences politiques de 
Paris, la Gommission des éludes a 
auprouvé la décision du Gonseil de 
l’Ecole (le décerner le doctorat en 
Sciences sociales, economiques cl 
politiques, à titre régulier aux pro­
fesseurs qui. depuis plus de quinze 
ans. ont dispensé leur enseigne­
ment et bâti la première école de 
Sciences sociales, économiques et 
politiques du Ganada français. La 
Commission des études a estimé 
que cette oeuvre pouvait être assi­
milée à la soutenance d’une thèse.
Voici les noms des nouveaux doc- 

tem-s: MM. Edouard Monlpetit. Guy 
Yamer. Georges Pelletier, Victor 
Doré, Léon-Mercier Gouin, le Dr 4.- 

Baudouin, Arthur Saint-Pierre, 
Nnalole Désy. Noël Fauleiix, Adé­
lard Leduc, Yves Lavigne.

abbé mitré d’Oka; Mgr Léger, vi- 
j caire général de Valleyfieid; MM. 
iles chanoines Bourget et Aimé Pi- 
] Ion, de Valleyfieid; Mgr Laflam- 
I me, de Biddeford, Maine; MM. les 
| chanoines Binette et Mousseau, de 
; l’archevêché de Montréal; Mgr O'­
Connor, de Stockbridge, Mass.; 
Mgr McGrand, de Toronto; Mgr 

(Laurendeau, de Windsor, Ont.; M.
! le curé Achitn, de Pittsfield, Mass.;
| l’abbé Langlois, curé de Ste-Rose 
(de Riverside; M. le chanoine Go- 
] yette, de Sherbrooke; Mgr Parent,
‘ de Tilbury, Ont.; Mgr Richard, cu- 
( ré de Notre-Dame des Scpt-Dou- 
; leurs, de Verdun; M. Gattet, P.S.S., 
i du Grand Séminaire; le Pere P.-A. 
(Guillemin, eudiste; le Père Robert, 
C.S.V., directeur du scolasticat St- 
Charles, de Jolicttc; M. Je chanoi­
ne Cyrille Gagnon, supérieur du 
Grand Séminaire de Québec; Mgr 
Chaussé, supérieur du College ,1e 
St-Jean; le Père Fafard, provincial 

Marcel Dubuc, 21 ans, accuse du des Clercs de St-Yiateur; Mgr Cole 
meurtre de George Alexander El-i et Mgr Donahoe, de Halifax; l’abhe 
liolt, 4(5 ans, commis a I apparie- | yj.-E. O’Neil, de Toronto; l’abbé 
ment de celui-ci, rue Ste-ramillc, : Marjjn> supérieur du Séminaire 
le -15 septembre dernier, a cotnpa-( d>(jkavvil. je chanoine J.-N. Du- 
i'u devant M. le juge Desinarais, ce i pUjSi de Montréal; Mgr McHanev, 
matin pour son enque e pre .mi-j dc hüI1(,oi). Ont.; le Ercre Macaire, 
naire. L autopsie du cadavre de la j (ju RefUge de la Merci, rue St-Pau'• 
victime a revele que la mort d Et-1 
liolt était due à la str

la vie ecclésiastique. . fait leur entrainement militaire
Mgr Desranleau termine en fai- ! M. Décary a visité le camp 

saut ressortir la richesse de la doc-j Sorel et il en est très satisfait: 
trine et la sainteté de» vie des Sut- j —Quand j'ai (ait ni service nn- 
piciens el exprime sa reconnaissan- j litaire, dit-il, je n’ai pas connu le 
ce envers le ciel et envers ces for- j confort que goûteront nos jeunes 
mateurs du clergé. i gens en octobre et les mois sui-

V- •¥> 4P • vants. Le camp e Sorel compte
Au déjeuner, aujourd’hui, au ’29 pavillons p< 500 hommes. 11 

Grand Séminaire, il y aura cet y a des matelas dans les lits, des 
après-midi, allocutions par M. Ho- douches, eau chaude et eau froide, 
sario Lesieur, supérieur du Grand des salles d’exercices a l’abri, etc. 
Séminaire; par S. K» Mgr Charbon- M. Décary réitère son admira- 
neau el par S. Em. le cardinal Ville- j lion pour l'empressement avec le­

quel les jeunes ont répondu à l’iij»- 
pel aux drapeaux. Sauf une ving­
taine de cas, chez les Juifs, tout a 
marché rondement dans l’appel 
des recrues.

i chasseurs anglais l’ont poursuivi 
' comme il s'en retournait. Des bom­

bes mit été jetées sur la partie rési- 
dcntiellc de la ville.

Des avions de la h'. A. F, patrouil­
laient au-dessus de Londres comme 
la première alarme a été sonnée el 
ils ont foncé sur un bombardier 
Dornier qui est sorti d’un nuage 

ans qui ont déjà dessus de la banlieue.
Deux bombes qui sont tombées a 

IflO pieds l’une de l’autre près du 
Marché de Londres, ont causé des 
dommages considérables à une aile 
d’un gros édifice à bureaux, et à la 
devanture d’un antic edifice bien 
connu de l’autre côté de la rue.

Messcrschmitt a plongé des nua 
ges, démolissant deux maisons et 
endommageant six autres avant 
que les avions de la B AF les eus 
sent mis en fuile.

IMusieiirs personnes ont été en 
sevelies sous les débris de mai 
sons dans la banlieue de Londres 
au début de l’après-midi, alor* 
qu’un raider isolé a jeté six boni 
bcs. Dans les principales rues d* 
Londres, dans le district mélropo 
litain, quatre bombes sont tombée* 
détruisant quelques maisons el 
blessant plusieurs personnes. T roi* 
Messcrschmitt ont plongé sur Don 
vies et descendu un ballon.

neuve.

Les articles
militaires

Raids de la R. A. F. en territoire ennemi
LONDRES, 9 (G.P.) Voici le texte d'un bulletin émis ce matin par 

le ministère de l'Aviation;
•’La nuit dernière nos bombardiers ont livré plusieurs attaques sur 

les chantiers navals, les usines industrielles et autres objectifs militaires 
importants en Allemagne et dans le territoire occupé par 1 ennemi”.

L'interdiction
Défense

du ministère de lo
Convention conservatrice LC pétrole roumain exclusif à l’Axe 1

en Nouvelle-Ecosse

Dubuc subira son 
examen volontaire

du cadavre de la
la mort d El-1 Mgr Conrad Chaumont et Mgr Geo.-j i( 

... f 1 insulation e . jj Chartier, vicaires généraux de j*
que les blessures faites a a viclime Montr6al M Allinir ])Ubeau, P.S. 
a coups d ouvre-boîte n étaient P^s ! s curé de No,rc.Darae; MM. Louis
suffisantes î”: “nm,, ] Boubier cl Ernest Savignac. PS.mort. On a revoie aussi que Dubuc .. , .. n1* • n v <»•«.» livre * Itii-mèmc a I, I»li,'e OU*»* ^1^ ISS,
cl que, dans une confession écrite jeut clP i l nnersite de .uoiu 
et signée, il avait avoué être dansj11’1 * 
l’appartement d’Elliott nu moment

Ottawa, 9 (D.N.C.) - Comme la 
guerre a rendu populaires les uni­
formes et tout ce qui touche à la 
vie militaire, le ministre de la Dé­
fense nationale tient à bien faine 
connaître l’interdiction, récenz 
ment ajoutée aux règlements de la 
défense du Canada, de fabriquer, 
de porter et d’exhiber des accessoi­
res militaires sans autorisation.

11 est défendu de fabriquer, de ! 
reproduire ou de vendre aucun i 
objet d’usage militaire sans l’auto-1 
risation écrite du ministre dc la 
Défense nationale ou d’un de ses! 
fondés de pouvoir, lorsque cet ob- \ 
jet ressemble à s’y méprendre à ! 
l’un de„ceux qui sont en usage ( 
dans la marine, l'armée ou l’avia­
tion de Sa Majesté.

Celte intordiclion s’applique à la j 
fabric

Pour le choix d'un nouveau 
chef provincial

Halifax, 9 (G.P.) Les conser- j 
! valeurs de la Nouvelle-Ecosse qui ! 

ii’onl pas dc chef provincial depuis | 
deux ans, tiendront une convention i 

| ce soir à Halifax pour le choix d’un i 
( successeur au colonel Gordon S. j 
I Harrington, ancien chef de l’oppo- j 
sition el ancien perraier ministre à j 
la législature, qui a perdu son siège 
aux élections provinciales générales 
de !9tt7. Après ces elections, M. 
Percy G. Black, ancien ministre des 
travaux publics, fut nommé chef 
parlementaire de l’opposition con­
servatrice, poste qu’il résigna cette 
année jiour être candidat au siège 
fédéral de Gumberland. Les fonc­
tions de leader parlementaire de 
l’opposition furent alors confiées

BUCAREST. 9 (A.P.) On rapporte que le gouvernement roumain 
projette d’interdire toute exportation de pétrole sauf a ITtalie rt à 
l’Allemagne. L’embargo a déjà été appliqué à la Grèce. Gomme on sait 
que la Grèce et la Turquie sont sympathiques à l’Angleterre, on estime 
((tie la décision roumaine est au fond pour fins militaires. T,a Grèce et 
la Turquie n’ont pas de raffineries de pétrole.

Dans certains milieux on estime que le mouvement a pour but 
d’exercer une pression économique el militaire sur la Grèce et la t ur- 
quie, car on affirme que la Roumanie a un approvisionnement considé 
râble en pétrole, que quelques puits sunl fermés el qu’ainsi la mesure 
n’a pas pour seul but d’assurer l’approvisionnement allemands.

de la mort dc celui-ci.
Dubuc devra subir son examen 

volontaire le 1(5 octobre prochain.

En Egypte
I.e Laire, 9 (A.P.) Les quar­

tiers généraux militaires britanni­
ques publient le communiqué sui­
vant aujourd'hui:

“Egypte: hier matin une colonne 
motorisée ennemie escortée > (le . 
tanks légers s’esl dirigée vers l’est, | 
dans la région dc Birenba, au sud | 
de Sidi Barrani, se retirant de non- i 
veau vers ses positions originales . 
vers le soir. Nos chars blindes oui , 
descendu un avion bombardé par 
l’artillerie.

“Sur les autres fronts, rien à 
rapporter’’.

M. Vautrin nommé 
architecte du ministère 

de la Voirie

L'ancien ministre s'occupera des 
plans d'embellissement, des pan­
neaux-réclames, des affiches, efc.

Mgr Glarke, représentant de 
; S. E. Mgr Nelligan, évêque de Pem­
broke; M. le chanoine Ahern, de 

(Springfield; Mgr Décary, Mgr L.
I A. Dubuc, curé de St-Jean-Baptistc 
de Montréal; Mgr Larochelle, du 
séminaire des missions étrangères 
de Pont-Viau; M. le chanoine N ce 
Rémillard, des Cèdres; Mgr Henri 

i.Ieannoltc, P.S.S., M. H. Gagnon, P 
j S.S., économe du Séminaire .le 
Philosophie; et autres .

A l’autel, S. Exe. Mgr Gharbon- 
neau avait jiour prêtre assistant M. 
Eugène Moreau, supérieur de la 
Compagnie de St-Sulpice au Gana­
da. cl pour diacres d’honneur M. 
Armand Racicot, assistant-direc­
teur de l’action catholique à SI- | 
Jean, el l’abbé Carier, de Montréal.

Les chorales réunies du Grand 
’ Séminaire cl du Séminaire de phi- 
I losophie ont chanté en alternant 
j avec les prêtres de la nef la messe 
i en grégorien. M. Clement Morin, 

P.S.S., dirigeait les chorales à l’or­
gue, et M. Ethelbert Thibaull, P.S. 
S., dans !a nef.

Après l’évangile, M. Dubcau, cu­
re dc Notre-Dame, rsl monté en 
chaire pour souhaiter dans la 
vieille église centenaire de Notre- 
Dame la bienvenue à Son Eminen- 
re et à Son Excellence Monseigneur 
l’archevêque. Il a annoncé ensuite 
le> allocutions de Mgr Desranleau 
et de Mgr Johnson.

S E. Mgr Desranleau
Voici quelques noies sur l'allo­

cution de Mgr l'évêque coadjuteur 
de Sherbrooke:

Il y a cent ans. dit-il. Mgr Bour­
get prenait possession de son siège 
épiscopal et signait avec les Mes­
sieurs de St-Sulpice un “concor-

■ation, à l'impression, à Péta-, . »•,•,, », „. ... ul­lage, au dessin, à la peinture, à Fusa-j j1 ^0IS* depiile de a (
ge ou à la reproduction, sous quel '
(me forme que ce soit, dans un but 
de commerce, d’un uniforme de la 
marine, de l’année ou de l'aviation, 
ou à une partie de l'uniforme ou en­
core à tout insigne, monogramme, 
emblème, décoration, médailles, ou 
autre objet militaire propre 
forces armées de Sa Majesté.

Quebec, f). M. Arthur Bergeron,j 
sous-ministre de la Voirie, a annon­
cé au Gonseil du tourisme ce matin 
(pie M. T.-D. Bouchard sien! de! 
nommer M. Irénée Vautrin, ancien
ministre provincial, au posté d’ar- (|Ht- par |(,qU(,| |PS Sulpiciens sen- 
i'hilccte nu ministère de îa Votnc. - gageajpn| à former 1rs prêtres du 
M. \aulrin est déjà en fonctions td f|ioc£sc ,|(. Montréal. Il fallait, dit 
e est lut qui a prepare les deux pro-j Monseigneur, une célébration so- 
jrts soumis a M. Godbout au sujet jennp|jc de ce centenaire, 
du moulin de Vincennes. M. Vautrin,! 
fini fut président de la Gorporation

Les prescriptions de cette inter-! 
diction ne s’appliquent pas à qui­
conque fabrique des insignes, ou 
quelque autre objet militaire à l’u­
sage exclusif des forces de Sa Ma­
jesté.

Les sociétés ou individus qui 
veulent obtenir l'autorisation re­
quise en vertu des règlements de 
la défense du Canada doivent s'a­
dresser au secrétariat du minis­
tère de la Défensr Nationale.

Taxe sur les gros profils
Washington, 9 (AP.) Le pru 

sident Roosevelt a signé une non- j 
velle loi de taxation sur les gros 
jM’ofils, adoptée jioui empêcher le 1 
profilage sur les rouirais militai­
res et pour développer les défen- j 
ses militaires. La loi comporte une > 
taxe de 25 à 50% sur les profils auj 
delà d'une certaine limite et aug- j 
mente l’impôt sur le revenu des*! 
corporations, de 29.9 à 24 pour | 
cent, à compter du revenu de 1940 : 
inclusivement.

Pour fins d'armements, les ma- ( 
[ nufacturiers pourront déduit»* 

comme amortissement le coût ] 
d’installation après le 10 juin 1940, 
à raison de 20 p. c. |>ar année,; 

( pendant 5 an

ter.
On s’attend que les principaux 

orateurs à la convention de ce soir 
seront MM. R. B. Hanson, chef de 
l’opposition conservatrice à la 
Chambre des Communes, et John 
B. MacNicol, député fédéral de To- 

nux i ronlo-Davenport et président de 
| l’Association conservatrice du Do*

L’Axe frapperait dans le Proche-Orient
ROME, 9 (A.P.) Dans certains milieux on croit que 1e nouveau 

plan d'action militaire préparé par Hitler et Mussolini, au Brenner, 
vendredi dernier, serait prêt pour exécution.

D'aucuns pensent que l’Axe frapperait dans le Proche-Onenl, et 
essaierait en particulier de contrôler les Dardanelles, ou passent les pé­
troliers venant des ports de la mer Noire.

Les Dardanelles sous la domination de l’Axe, les pétroliers venant 
des régions pétrolières roumaines pourraient 
ravitailler les avions allemands el italiens, el en 
Grande-Bretagne. , ,,

Dans la colonie étrangère on croit que la Yougo-Slavie ne sera pas 
envahie, en assumant qu’elle se conforme au programme de l'Axe et resle 

source d’approvisionnements en vivres.

aller en Méditerranée 
priveraient d’autant la

une

minion.

Courrier perdu

Londres, 9 (G.P.) Le minis-j
Ire des postes annonce que quel­
ques-uns des Iellrcs et colis postes | 
aux Etats-Guis cl destinés à la j 
Grande Bretagne, dans la dernière i 
semaine du mois d’août ont été 
perdus par suite de l’action rime- | 
mie. On suppose que le navire qui ; 
les portait a clé coulé.

Le communique 
allemand

Les aumôniers des
centres d'entrainement

Ollawa, 9 (D.N.C.) Ee rniim- 
tére de la Défense nationale an­
nonce que dos aumôniers tempo­
raires seront attachés aux centres

Production de farine

d’eitlrninemenl mililaire de 
\ lice active non permanent! 
commandants de districts 

I autorisés à nommer de tels 
j niers temporaires (funnd les 
niers du service actif aux 

i de leurs districts militaires 
j tonl jias assez nombreux ou

la mi­

se roui 
aumô- 
atimô- 

dépôls 
ne se­
en core

quand l’éloignement du centre d’en 
traînement empêchera les aumô-

IRrlin, 9 (A. P.). Le haut com­
mandement allemand publie le com­
muniqué suivant

“Un croiseur auxiliaire rajiporle 
qu’il a coulé des navires marchands 
ennemis outre-mer, équivalant a 
52,110(1 tonnes,

“Les attaques de représailles de 
l’aviation contre Londres et unites 
endroits importants des îles britan­
niques se sont continuées hier et au 
coins de la nuit, sans interruption. 
I .es attaques sur de nombreuses vil­
les, les ports, les établissements in­
dustriels, les chemins ‘le fer et les 
aéroports dans le sud île I Angleter­
re nul été particulièrement effecti­
ves.

“Grâce à des coups directs de 
bombes de moven et gins calibre, 
sejtl aéroports de la HAÏ1 ont été dé­
truits ainsi que de nombreux avions 
détruits sur le sol par des mitrail­
lades, et en partie par des 
dements en plongée

lemerit remplis, par une audacious» 
desceiile en jdongée. Il a atteint plu 
sieurs fois un navire de 20,000 ton 
ncs. Un transport s’est arrêté et es 
resté immobile,

“Les envolées nocturnes dc Ten 
nemi sur le Reich et les régions or 
cupées ont été narliculièrement one 
reuses pour les bombardiers britan 
niques, par siiile du gros travail de 
fensif île notre défense antiaérienne 
Plusieurs maisons dans plusieur.1 
villes du nord et du nord-ouest d» 
l'Allemagne ont été endommagée1 
par les bombes et plusieurs civil1 
ont été Inès. Les (iliaques de Penne 
mi sur les travaux industriels et le 
chemins de fer ont et '* sans effet.

“Les jiertes de l’ennemi ont attein 
1(5 avions hier, dont 12 descendu- 

; dans les combats aériens et 4 des 
rendus par l’artillerie. Trois de no' 
avions ne sont pas revenus.”

Le capitaine Languedoc
Ottawa, 9 (D.N.C.) — Le minis 

1ère de la Défense nationale annon 
ce la nomination du major B. G 
Languedoc, officier de réserve 

bombai-1 comme officier de service auxiiiai 
re de langue française, pour le dis 

L’aviation allemande a aussi al- Iricl militaire no 4 a Montréal; i 
laqué les casernes des troupes et des! aura le grade de capitaine, 
postes de ravitaillement dans le sud! Le major G. F. Berteau esl nom 
de l’Angleterre. Les bombes ont pro-1 mé adjoint intérimaire de t'assis

gros incendies à divers!

i des architectes de la province de 
livres? Québec, s’occupera des plans d'eni- 

y. | hellissement de nos routes, de Famé-Avez-vous besoin de bons
Adressez-vous ou Service de »... nflKp,npn| ,)rs intPI ,or„ons, de la loi 

broine du DEVOIR 430 rue No- ,|r^ panneaux-rrelames et des alfi-
tre-Dome test), Montreal,

panneaux-rer
ches sur les routes, etc.

Pour résumer l'oeuvre des Sulpi­
ciens à l’endroit du clergé de 
Montreal et d’autres diocèses, on 
peut reprendre les paroles du 
Ghrist; Voie, vérité, vie. Jésus fut 
le premier directeur dn grand sé­
minaire; U lui le premier formateur

l.a production ^c farine au jiav i 
en août a été dc 1.291,451 barilsi niers dn service 
contre 1,222,975 barils en juillet ei leur ministère.
1,382,152 barils en août de l'an ! hle on nommera 
dernier, suivant le Bureau fédéral ! aumôniers de la milice 
de la slatislique. ( permanente résidant dan

Les exportations durant le mois ginn. 
nril été de 575,756 barils soit miel Les commandanls de districts 
hausse de 19(5,480 barils par rap-1 pourront, aussi à leur discrétion 
port à août de l'an dernier. (attacher en permanence a un c.*n-

La quantité de blé moulu au paysitre d'entrainement un aumônier de 
durnnl le mois a etc 'le 5.898,862 la milice active non permanente 
boisseaux contre 6,383,258 bois-1 quand il y aura au moins quatte 
seaux il } a un an, ——-—. i compagnies à un camp.

voque di 
endroits.

“Los travaux des ports cl des usi-1 
.iciif d v (serrer nrs jn(justrjc||cs ont été 4U«m aticmts 

Autant que possi-| pBI- (jrs bombes du plus gros ra­
de préférence des libre. Au large de la côte écossaise,! 

active non j up avion de reconnaissance a alla-! 
la rc- qué un navire marchand anglais,! 

avec plusieurs bombes. Le navire ai 
pris feu et est resté immobile, en 
train de couler.

“Au nord-ouest de l'Irlande, et à 
200 kilomètres de la côte écossaise, 
un avion d»? combat a attaqué uni 
convoi fortement armé avec

tant-adjudant 
miiltairc no f

général du 
à Québec.

dislnrl

Aujourd'hui

"La pitié de Mie Solange' 
Le "Devoir" commence au 
jourd'hui la publication d« 
"La pitié de Mie Solange" 
un très intéressant feuilU

gros transports de troupes cor

y
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RADIO-GAZETTE
Mercredi, 9 octobre

Radio-Canada
Serenade pour cordes

T,orchestre de sérénade pour cordes, a 
«nu concert du mercredi, 9 octobre, à 8 h. 
30 du soir, à Radlo-C»nada, exécuter» une 
oeuvre de l'un de ses musicien». M. Alex­
andre Brott. Cette oeuvre est intitulée 
Poème pour corde#

M Brott est un artiste de grande répu­
tation soit comme violoniste virtuose soit 
comme premier violon de noe orchestre# 
svmphonlques.

M Jean Deslaurlers qui dirigera nous 
rrmet le programme suivant:
Hunset i Portage Trail Suite). B de Leo­
ne l'orchestre; Qui est Sylvia, Schubert. 
Mlle Mal enfant, contralto; Poème pour 
cordes Alex Brott, l'orchestre: Tendre 
musette Jacques Dsl croze, Mlle Malen­
fant. contralto, Prélude en mi mineur, 
(iabrlel Fauré, Apre» l'été, Schmidt, l'or­
chestre; Hopak Moussorgsky, Mlle Malen­
fant; Valse (sérénade pour cordes», Tschal- 
kowsky l'orchestre.

"SVP"
L animateur, lors de la séance de SVP,, 

1* mercredi, 9. à 8 h, du soir, sera M. Fer­
nand Leclerc qui, l'année dernière, agis­
sait comme assistant de M. Gérard Ar­
thur. M Leclerc exercera cet emploi d ici 
le retour de M. Arthur qui est, actuelle­
ment en service aux studios de la BBC, é 
Londres

Les mêmes experts, c'est-à-dire MM 
Louis Franvoeur, Philippe Panneton, Ro­
méo Boucher et Adrien RobltaiJle pren­
dront part à cette séance,

"Profils de femmes"
Lue nouvelle série de Liblcaux

Une nouvelle rubrique vient d'étre ins- 
rrite à l'horaire de Radio-Canada. Il s'agit 
de Profils de femmes, émission littéraire 
et artistique qui passe le mercredi soir à 
S h. aux postes du secteur français de Ra­
dio-Canada sous la direction de Mme 
Cargrain et, dont l'auteur est Jean Dcs- 
pre.

Profils de femmes, c'est une promenade 
au salon des grandas figures féminines 
dans le monde depuis l'antiquité Jusqu'à 
nos jours L'auteur de ces tableaux nous 
racontera le rôle joué tour à tour par 
Jeanne d'Arc. Jeanne d Albret, reine mar­
tyr», Madame de Malntenon. la princesse 
Amélie. Madame Récamier, Edith Cave! 
Madeleine de Verchères, Marie de l’Incar­
nation, Jeanne Mance. Marguerite Bour- 
geoys. etc. Iis sont nombreux lc,s Profils 
de femmes que l'auteur pourra crayonner 
dans ce recueil radiophonique consacré 
aux femmes célèbres. C'est dans tous les 
domaines que la femme a exercé une ac­
tion bienfaisante heureuse et méritoire, 
que ce soit dans les arts, dans la littéra­
ture. dans les oeuvres sociales, dans la 
charité.

Jeudi, 10 octobre

Radio-Canada
Le violoncelliste Jean Belland

MM Jean Belland, violoncelliste, et Ed­
mond Trudel, pianiste, exécuteront pour 
Radio-Canada, le Jeudi, 10. à 7 h 30 du 
soir. Andante et Rondo, d’Emile Bernard; 
S.ciUenne. de Marin Marais; et la Chasse, 
de Marin Marais.

Récital de piano
Mlle Annette Brunet, pianiste de con­

cert, donnera un récital aux postes de Ra- 
dic-Canada. le Jeudi. 10 octobre, à 9 h. du 
io'.r Pour cette émission, elle a choisi

side.
9 00 It's a racket
9.30 The Family Man. Sketch

10.00 Orch. Kenney.
10.30 The Question Box
11.00 Radio-Journal.
11.15 Britain Speaks.
11.30 Nouvelles de la BBC.

CK te — 411 mètre* — 130 klloreeie» 
4.00 Nouvelles.
4 00 Margaret McBride
4.15 Evénements sociaux.
4.30 Le bulletin des fermiers
4 45 Symphonette.
5 00 Heure du thé.

; 5 15 A qui la chance?
5 30 La rue principale
5 45 Madeleine et Pierre.

! fi 00 Lea globe-trotters.
6 15 Musique et pénombre 
fi 30 Micro-Journai.
S 35 Ai-Je dit ça?
8 45 Les nouvelles de chez nous.
7 00 lamny Ross, ténor.
7 15 Light up and listen.
7.30 Nazaire et Barnabe.
7.45 Le don Juan de la chanson.
8 00 Ceux qu'on aime
8.30 La course au trésor.
9 30 Amas and Andy,
9 45 Les gais lurons

10.00 Star Theatre.
11.00 Ailo, allô, les sports.
1! .10 Nouvelles locales.
11.15 l,e Journal parlé
11.30 Image» de guerre.
12 00 Orchestres.

1 00 Nouvelles.
CFCF — 500 méires — *00 ktlocvrlea 
CFCX — 49.98 mètres — 4005 kilocycles

4.15 Musique,
5.15 Matinée-Club.
5 55 Musique.
fi 00 Musique
7.00 Musique.
7 15 Imperial Tobacco Co
7 45 La prévention des incendie».
8 00 Studio.
9.30 Ensemble vocal et Instrumental.

10 30 Revue de Roy Shield.
11.00 Nouvelles Molson et sport 
10 30 Orchestre et solistes.
1.00 Dernières nouvelles.
CHl ' - 366 metres — 1'30 kilocycles

4 00 Moment musical.
) 15 American Légion.

4.30 Chansonnettes françaises.
4.55 Sommaire des émissions.
5 00 Heure.
5.00 Cocktail Capers.
5 30 Radlo-spéclai.
8.00 Heure et méli-mélo.
6 15 Radio-Journal.
8 25 Sommaire.
fi 30 Heure.
6.30 Musique stir demande, 
fi 45 Radio-annuaire,
7.00 Par chez nous.
7.45 Orch. Allan.
8 00 Le MRI trançaia.
8 30 Orch. Arnhelm

10 15 Le chanteur sans nom.
10 30 Heure récréative
10 45 Grande Soeur.
11 00 Chansonnettes.
11 15 L'heure de la valse 
11.30 Pour vous mesdames.

i 11.45 Mélodies à l'orgue.
12 00 Heure ensoleillée

» 12.15 Coquetel musical, 
i 12 30 Big Sister.
» 12 45 Love and life of Dr Susan 
i l 00 Nouvelles.

1.10 Betty Bee Hlve. 
j 1.25 Pianologue

1.30 Musicale.
i 35 Mélodies à l'orgue.
1.45 Le monde féminin.

! 2.00 Histoire» d'amour.
j 2 15 I^s diseurs de chez non*
; 2 30 1s bourse.

2.45 Revue des modes.
3.00 Serenade tzigane.

' 3 35 Pianologue.
I 3 45 Pierre et Pierrette, 
i 3.55 Nouvelles

4.00 Orch. Bloch.
4 15 Evénements sociaux.

! 4 30 Le bulletin des fermiers.
4.45 Swing la bscaisse.
5.00 Heure du thé
5 15 Quatuor à corde#
5.30 La Rue principal*.
5.45 Madeleine et Pierre.
6 00 Chansonnettes.
6 15 Ovila Legaié et ses boute-en-train, 
fi .30 Intermède musical.
fi 45 Nouvelles de chez noua.
7 00 Lanny Ross, ténor.
7 15 Light up and listen.
7 30 Nazaire et Barnabe.
7.45 Les Mémoires du Dr Lambert.
8 00 Comité de protection civile 
8 15 Franco Swing.
8 30 Quitte ou double.
9 00 TI-Pit et Fifine.
915 Oü va Concordia? Causerie de M 

Charlemagne Landry, avocat.
9 30 Amos and Andy.
9 43 Les gais luron»

10 00 Choeur Impérial.
10.15 Orch Hartley.
10 30 Le journal parlé
10.45 Images da guerre.
11.00 Allô, ailo, le» sports.
U. 10 Nouvelles locales.
11.15 Orchestre».

1 oo Nouvelles,
, CFCF — 500 mètres — 600 kilorvrle* 

CFCX — 49.96 mètres — 6005 kilocycles
| 8.00 Nouvelles et musique, 
i 8 15 Musique 
: 8 55 Nouvelles.
I 10.00 Variété*.
1 11 00 Musique, 
j 11 45 Musique 

12 00 Nouvelles.
12.20 Musique.

1.00 Nouvelles
1.30 Trio Gilbert
2.15 Entre les appuis-livre
2.45 Harvey Harding, ba:'
4.00 Musique.
4.15 Musique.
5 15 Matinee-Club.
6.00 Musique.
6.15 Nouvelles-éclairs.
6 15 Buccaneers Octette
7.15 Imperial Tobacco Co.
7.45 Federated Charities.
7.55 National Breweries.
9.15 Le comité civil de protection.
9.30 Studio.

10 00 Orch et solistes.

A LA SCEHE, AU COM CERT ET A L'ECRAA
A l'impérial j Au Loew's

J Boom Town restera à J’affiche du 
j vine ni a Loew’s la semaine prochai­

ne. (,’est l’histoire d’une ville où 
, Ion fait loi. Elle attire les êtres les 

pins étranges et celui «pii y vient 
! doit être prêt à lutter, à jouer d’au- 
| dace, a ne jamais craindre. Rien 

prochains, en i 11 ts* f’oO'd dans ce t|ui arrive dans 
“Academy v>i m°nde. Ce ne sont que luttes 

I sournoises de financiers, niais le 
j conflit se transporte souvent dans 

juloureuse histoire «bs nies, l.a nature aussi intervient 
gouvernante qui, atti-1 et ^ause bien des désastres.

Une célèbre affaire judiciaire 
d'il y a près de cent ans fait le 
sujet de Alt Tins twd Heaven Too, 
qui met en vedette Bette Davis et 
Charles Boyer. Le film sera à l’affi­
che du cinéma Impérial, de ven­
dredi à dimanche 
programme double avec "Academy 
Award”.

C’est la 
d’une jeune
rée irrésistiblement vers repoux 
de sa maîtresse, refoule cette pas­
sion naissante. Mais sa maîtresse, 
méfiante et jalouse, devine les 
sentiments qui l’animent et cher­
che a lui nuire. Evidemment, quand 
cette dernière est assassinée et que 
son mari se suicide, les soupçons 
se portent sur la jeune fille. Elle 
connaîtra alors des heures tragi­
ques jusqu’au moment où elle pour- 

I ra se réfugier en Amérique.
Ce procès fit scandale en France 

et précipita la fin du règne de 
j Louis Philippe, car le duc de Pras- 
; lin, qui se suicida avant que le 
j meurtre de sa femme ne fût 
éclaircit, était un intime du roi.

Jeffry Lynn, Barbara O’N’eil, Vir­
ginia Weidler, Walter Hampden, 
Harry Davenport, June Lockhart 
et Ian Keifh complètent la distri­
bution.

Au Palace

Tous ces gens sont engagés dans 
! exploitation du pétrole et, pour 
résister aux coups des rivaux, il y 
faut du courage.

<bi a choisi pour Boom Town des 
artjslos de grande réputation, tels 
'-Luk Labié, Spencer Tracy, Okui- 
detle Colbert et Heddy Lamarr, dans 
les premiers roles, et, dans les rôles 
secondaires. Frank Morgan. Lionel 
A twill, ('.hill Wills, Marion Martin, 
Minna C.ombell, le petit Casey John­
son et Quintinilla, le bébé qui char­
ma tant dans le film d’Eddie Can­
tor. Fort if Little Mothers.

Jack Conwav a dirigé le film.

La princesse Alice 
conseille la musique

comme tonique
Hôtesse d’honneur à un déjeuner 

du Westmount Women’s Club, hier 
midi, à l'hôtel Mont-Royal, la prin­
cesse Alice, femme du vice-roi du 
Canada, a conseillé la musique 
comme tonique efficace en ces 
temps de détresse. File a dit que 

i les concerts devraient remplacer, 
Durbin I en période de guerre, les autres

-'notaire des spectacles

20.

46

40.

53,

ST- UNIS 
Les Otages

I h 14, 3 h. 56. 6 h 38 9 h.
Le mot de Cambronne

12 h. 40, 3 h. 22, 6 h. 04, 8 h, 
CINEMA DE PARIS 

•'Sans lendemain”
12 h. 30, 2 h, 47, 5 h. 05, 8 h
9 h. 41.

LOEWS
“Boom Town”

10 h. 55, l h. 35. 4 h. 14. 6 h 
9 h. 32.

PALACE 
■'Hired Life”

10 h.. 12 h 17. 2 h. 41, 5 h. 10
7 h 39. 10 h 08.

CAPITOL
"Argentine Nights”

II h. 30. 2 h. 17. 4 h 55. 7 h
11 h. 10

“You're Not So Tough”
10 h. 15. 12 h. 53, 3 h. 31, « h
8 h. 47.

PRINCESS
“Dance. Girt, Dance”

10 h. 26. 1 h. 20. 4 h 14, 7 h
12 h. 02.

“Wildcat Bus”
11 h 54, 2 h. 48. 5 h 42. 8 h

33. :

09

08

36.

Dans "Princesse Czardas

Ciiié-43iiide

Quelques indications sur les 
films a l'affiche aujourd'hui

i La charmante Deanna 
vient de terminer son huitième film, amusements plus’ bru van ts’ qui 'ne 

| Sprint/ Parade. Le cinéma Palace le; sont pas de mise 
! présentera vendredi prochain. ) La princesse a‘été présentée par

producteur Joe Pasternak 
lent l'artiste dans un rôle quelque 

! peu différent de tous ceux qu’elle a 
joués jusqu’ici. Deanna Durbin se 

i place maintenant auprès des jeunes 
j vedettes féminines.

.......... ..  , . . j ■, ti,. L Deanna Durbin tient le rôle d’une
9.00 L'Ecole Supérieur* d» musique d'Ou- j 1030 de chambre de la Library of . jeune servante de campagne qui se

c j Mme T. ____ ____
presen- ' cLib. et remerciée par Mme Ruth

Le directeur Henrv Roster et le I'>inie. ? • D. Stewart, fondatrice

tremont.
9.30 Orch. Latihanc». 

10 00 Orch Fitzpatrick. 
10.15 Nouvelle*.
'0,30 Orch. Meredith. 
11.00 Heure.

CBF
JEUDI, 16 OCTOBRE
329.7 métré* — i)i!i kilocycle*

7.25 Ouverture du poste.
7.30 Nouvelles.
8.00 Radio-Journal.
8 15 Sursum corda
8.30 Chansonnettes 
8.45 Pot-pourri musical
9 00 Madame est servie.
9.15 Vocal Vogues.
9.30 Les chanson» que vous aimez.
9.57 Bulletin de nouvelles.

10 00 Vie de famille, Sketch d» M. Henry 
Dcyglun

j bonheur promis par une diseuse, 
j Elle y rencontrera Robert Cum­
mings, et ce sera le coup de foudre. 

| L’histoire charmante de Ernst 
I Marischka rend avec grande déli- 
j oatesse ce premier amour. Deanna 
Durbin chantera plusieurs romances 
de l’auteur viennois Robert Soltz, 

j dont Two Hearts in Three Quarter 
< Time et Blue Danube Dream.

Plusieurs artistes connus entou- 
; rent la jeune vedette. Outre Robert 
; Cummings, on remarque Misha 
; Auer. Henrv Stephenson, Butch et

n m,,». h» n»h„«»“ nan»eusc» de n«i. 10,15 Courrier-confldencw. 
p.lucies de Debussy. Danseuses de Di jl030 QUelIes nouv*ue>? avec Jovétté Ber-

nier.
j 10 45 Chansonnettes françaises.

U 00 Voulez-vous savoir? Madam#.
I 11.15 Musique symphonique.

12 15 Version française des nouvelles de la 
BBC

1.00 Radio-journal.
1.15 Group» vocal. Southernalrea.
1.30 Le Réveil rural Causerie et pro­

gramme musical. -
1 59 Signal-horaire de l Observatoir* d'Ot­

tawa.
2.00 Chansonnettes française»,
2.15 La Rue principale.
2 30 Orch. Masters.
2.45 Le quart d’heure da...
3.00 Programme musical.
3.27 Bulletin de nouveiles.
3.30 Orch Savitt,
4.00 Les chefs-d'œuvre de la musique.
5 00 Pour l'heure du thé.
5.15 Fémina, sous la dlr, de Mme Pierre 

Casgraln.
5 30 La chronixjue parlée sur las program­

mes de la soiré» et intermède mu­
sical,

5.45 La bourse.
6 00 Programme musical
6.15 Simone Quesnei, chanteuse, at Paul 

David, pianiste.
S 25 Les chansons d» Chlelet».
8.30 Radio-Journal.
8 45 Chronique sportive.
7.00 La Pensjon Velder. Sketch de M. Ro­

bert Choquette.
7 15 Rappel. Sketch d* M. Olivier Cari- 

gnan.
7.30 .lean Belland, violoncelliste.
7.45 Nouvelle» de la BBC,
8 00 Footlight Memories 
8 30 Escorts and Betty.
8 45 Originalités.
8.55 Bulletin de nouvelle».
9.00 Récital de piano.
5 30 Reportage.

10.00 Récital à deux,
10.30 La situation aujourd'hui, par M Le 

Plan coeur.
10 45 T es Voix françaises
11.00 Radio-journal et chronique eportlre 
11.20 Programme musical.

Mit . vol. 1. no 1. Ce qu'a dit le vent de 
1 . e les Feux d'artifice, vol. 2, no |

Le esntenaire d'Honoré Mercier
Jjori Mercier (1840-1894), fondateur 
?;;vu national puis chef du Parti Ubé- 

„ i c; enfin, premier ministre de Québec
> 1837 à 1891, est l'un des grands noms 
i I histotre politique de notre pays. A 
h c. i;„on de ce centenaire. Rado-Canada
> use niera le jeudi. 10. à 9 h. 30 du soir, 
m i ketch où seront évoqué» les grands 
>.;« ri» sa carrière ainsi que les person- 
lages illustres du temps, comme sir WII- 
r;d Laurier, le curé libelle et Chapleau.

Mercier a été considéré comme l'un des 
valeurs les plus remarquables du siècle 
lernier. Plusieurs de ceux qui ont vécu a 
■ette époque rappellent avec émotion que 
-.'était un rude lutteur, qu'il avait le don 
nné de la parole.

Récitol o deux
MM Frédérc Newnham. baryton. Lucien 

5iCOtte, violoniste, avec M. Edmond Tru- 
lei. au p.ano, ont préparé pour leur con- 
ert du jeudi, 10, a 10 h. du soir. A Radio- 

Canada, le orogramme suivant: Sonate 
opus 24 en fa (Allegro moderato), Beetho­
ven, M Slcotte, violoniste; Credo (Othel­
lo i. Verdi, M, Newnham, baryton; La 
Chasse. Krelsler; Mélodie. Gluck, Mouve­
ment perpétuel Novacek. M Slcotte: To 
the Forest, Tschalkow*ky; In the Silence 
•f the Night. Rachmaninoff, M. Newn­
ham.

, Congress. p i • i .■
jllOO Dernières nouvelles Molson et sport I*11'1 a *a Ville pour y chercher le

« 100 Nouvelles. -------- -------------------------- ------ J!----------
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8.15 Sommaire Nouvelles
8.30 Réveille-matin musical
9.00 Chansons françaises.
9.20 Radio-journal, 
fl 30 Orch Grier.
9 45 Entre vous et moi

10.00 Art. Tatum, pianiste, 
j 10.15 Pour vous plaire.
110 30 Les emplettes de Trottinette 
j 11 00 Vos refrains préféré».
; 11.15 Salon Ma Beauté.
; 11,30 Marchands canadien», 
i 11.45 Musique de danse. ^ 
j 12.00 Heure féminine

12.15 L’art dans les fleura, 
i 12,30 Heure féminine.

1.00 Radio-journsl. 
j 1.05 Heure féminin*.

2.00 Heure.
2.01 Concert Joy
2.30 This rythmic age
3.00 Poèmes symphoniques.
3.55 Nouvelles.
4 00 Orch. Tomlin,
4.15 Coon Quartet.
4.30 Chansonnettes française».
4.55 Sommaire de» émission».
5.00 Heure précise.
5.30 Radio-spècial.
8.00 Heure et méli-mélo.
6.15 Radio-journal.
8.25 Sommaire.
6.30 Heure — Musique «ur demande.
6 45 Chansons française».
7 30 Sport.
7 45 Le planiste du foyer,
8 00 Les fonds de prêta immobilier».
8 15 Orch Dale.
8 30 Nos talents locaux
9 00 Les enquêtes de Mirette.
9 30 Orch. Parr.

10.00 Rey et sa guitare.
10.15 Nouvelles.
10.30 orch. Lachanc».
H 00 Heure.

Shaw, directrice de la division pro­
vinciale de la Croix Rouge cadette. 
A son arrivée, la présidente, Mme 
Harold Mills, lui souhaita la bien­
venue.

Soit Altesse Royale était accom­
pagnée de sa fille, lady My Abel- 
Smith, et de sa dame d’honneur, 
1 honorabje Ariel Baird.

A T'Assiette à musique" 
ce soir

(Titre» et texte enregistrés — Toue droits
réservés. Ottawa 19371

Premières
"Cinéma de Paris"

SANS LENDEMAIN — Comedie dramati­
que. Auteur: Jacot. Réalisateur: Max 
Ophuls. Interprètes: Edwldge FeulUére. 
Georges Rlgaud, Paul Azais, Qabrielle, 
Pauline Carton, Jeanne Marken, Daniel 
Lecourtots. Pour public averti.

SCENARiO — Eveline a naguère connu 
au Canada, à Montréal, un jeune méde­
cin, Georges, qui n'a rien su d'elle sinon 
qu U l'adorait, qu'elle était ravissante et 
fine et douce .. Un soir, Eveline a dispa­
ru: son mari, unescroc. était subitement 
venu la reprendre. Dix ans ont passé, les 
amoureux de jadis ne se sont Jamais re­
vus, u’ont plus entendu parler l'un de 
l'autre. Georges est riche, célèbre et tou­
jours célibataire: Eveline est veuve et 
pauvre. Le nom qu'elle porte — celui de 
son mari — l'empêche de trouver du tra­
vail Finalement elle est devenue hôtes­
se dans une boite de nuit; 11 faut que 
son enfant puisse vivre... Georges est 
venu passer de courtes vacances en Fran­
ce; 11 a rencontré trois jours avant son 
départ la seule femme qu'il eût jamais 
aimée. . Et Eveline qui ne veut pas que 
Georges connaisse sa misère et son mal­
heur décide de mentir pendant trois 
Jours. Trois Jour» qui représenteront pour 
ell» un bonheur sans lendemain...

JULIEN LIPPE, qui interprétera 
rôle ihi prince de l’opérette Prit 
eesse Czardas, qui sera presentt 
par les Variétés Lyriques, a 
Monument National, les 24, 2 
26 et 27 octobre prochains e 
soirée.

Au Princess

Le premier concert de la deuxiè­
me saison de 1’“Assiette à musique” 
aura lieu ce soir, à 8 h. 15, à la 
■salle Saint-Sulpice. En voici le pro­
gramme: 6e concerto Brandebour- 
geois. de Bach: Symphonie “Haff- 
ner” en ré niajeur-K-385. de Mo­
zart; Quatre Heder, de Schubert 
uiferprétés par Richard Tauber

'Saint-Denis"

Le cinéma Princess présenlei 
vendredi deux films de première c 
tégorie. L’un, Bangers of Fortun 
met en vedette Fred MacMurra 
Gilbert Roland et Albert Dekke 
L’autre, / Want a Divorce, est joi 
par Joan Blondell et Dick Powell.

Bangers of Fortune raconte it 
aventures de trois intrépides Am 
ricains «lu sud-ouest. Un journalis 
très ardent lance une campagne coi 
tre un groupe de sinistres bandi 
qui font la pluie et le beau temps 
la frontière du Mexique. Le trio ; 
joint à lui dans la lutte. Fred Ma 
Murray dirige la chasse avec s* 
deux compagnons, ils ont l’oeil bc 
et il est bien rare qu’une de leu| 
balles se perdent.

Les bandits prennent peur et d 
eident de eontre-altaquer sur toi 
les points. Il en résulte une bagan 
générale oui fient la population d 
pays en haleine durant de lonj 
jours.

A tant d’imprévus s’ajoute, con 
nie il se doit, une hisfoire sentimei 

, ,a1e °11 ,es combattants se montre!
otages Drame d» ; de faciles proies.

Ruddy, dernx jeunes comédiens qui) Pierre et le Loup, de Prokofief- Le 
j louèrent dans Sand g ts a Lady. Anne ! baiser de la fée de Stravinskv ’ j Gwynne, Walter Catlett et plusieurs j M. Jean VaflerSSd fera les iom-
t 'Hit PCS, I mpnfnirnc « rxrAt»/NFN*.îmentaires appropriés.

Pour !a diminution
des impôts fonciers

Sommaire
MERCREDI. 9 OCTOBRE 

CB1 - 329 7 metres -- ülo Kilocycles
4 00 Les chels-d'oeuvre de la musique. 
5.00 Récital.
5.15 Fémina. sou» la dir. de Mme Pierre 

Casgraln
5 30 La chronique pariée sur le» program­

me» de la soirée et intermède musi­
cal.

5 45 La bourse,
6 00 1» Marmaille, Sketch

Premier message diffusé 
par la princesse Elizabeth

j Drummond ville, 9. - M. T.-D. 
| Bouchard, ministre de la Voirie et 
j des Travaux publics, parlant hier 
j soir, ici, au banquet de l’Union des 
j Ligues de propriétaires de la pro- 
! vince, a déclaré que le gouverne- 
l ment provincial étudie dans le mo- 
I ment la question d'aider les pro- 
j priétaires quant aux taxes muni- 
j ci pales.
! Le ministre a signalé comme

La Société de Pédagogie 
se réunit

Le nouveau conseil
La Société de Pédagogie de 

Montreal a tenu, samedi, sa trois­
ième réunion annuelle, à l'Univer­
sité de Montréal et au Monl-Sainl- 
Loms.

A son assemblée générale, qui 
eut lieu l’après-midi, au Mont-St- 
Louis, on a élu le nouveau conseil 
qui se compose comme suit;

M. Trefflé Boulanger, directeur 
des études à la Commission sco­
laire, président; R. F. Urbain-Ma-

LES
Interprètes: Saturnin Fabre, Charpin.' f ur - r>- - . .
Larquey, Dorviile, Annie Vernay, Mady 1 Mont a Divorce présenté deu 
Berry. Pour tous. j jeunes époux en dispute et oui n’a

SCENARIO Un petit village, Cham- \ rivent même nas à s'entendrr, «eut* plagny-sur-Marne, le 2 août 1914. Deux | I L L'LS a s enienai e SUT
notable*, le maire Beaumont, Je châtelain j nCdSIOn a prendre, f, un met toi 
Rossignol, »e disputent à propos d'un j son espoir dans le divorce, (and
an»!* M^^fUlT Clmon?^ T.'Pj;alJlre ^ette solution r.
Rossignol, Roméo et Juliette modernes, uuaie,
s'aiment et veulent se marier. Le tocsin ____ ^ _______
apaise les querelies. Pierre Rossignol part ” 111 *' ~™*
pour Paris ou sa fiancée va le rejoindre‘ - - *“**'■' «V» ‘V * S.* J AX4A4V.4 » v . » . .. m
pour l'épouser secrètement. Les deux Jeu- Auïourd nui 
nés époux regagnent le village nocturne, | ^----------------- -

"La pitié de Mie Solange

taxes. On pourrait créer des taxes 
nouvelles et peu onéreuses qui 

Londres. 9 (C. P.). — La princes-j atteindraient toutes les catégories 
se Elisabeth parlera pour la premiè-; (te citoyens, et cela permettrait de 
re fois à la radio, dimanche pro-: diminuer les taxes trop lourdes, 
chain, alors qu'elle transmettra un \ Mon(réal dît M Richard, la

30 
plus

! ra an r*mir© iln nrrxeti'fi imnrx #1#» 1 *Un.. I mm, en enangeam la mi fiscale, on

i moyen possible d'aider les pro- ^e’.,K','C - vice-président; M Jean 
j priétaires la diversification des 'u, tn’ secretaire; M. Thomas

Blais, secretaire adjoint.

chain, alors quelle transmettra un ^ Montréal M Bouch„rd , 
message d une duree de cinq minu- y 1’ • -, , .l.( na]r(1,
tes aux enfants de l’Empire britan- 1 ‘‘tre réduite de 31
nique. La princesse héritière parle- en s' cl,'ai confiance que plu 
ra an cours du programme de l’Heu-j ari j,1'” changeant la loi fiscale, oi

Les nouveaux directeurs sont: 
M. Boland Vinette, M. Lawrence 
Dayhaw, professeur à l’université 
de Fordham, R. M. Sainte-Madelei- 
ne-du-Saeré-Coeur, C.N.D., R. M. 
Mai 'ie-de-Bon-Secours, R.S.A.

A la séance d’études du matin, 
ii y eut présentation de travaux de 
recherches. Le Rév. Frère Urbain-

mai» il» *ont surpris ua un officier rte 
uh'aus. le village étant envahi par les 
avant-gardes allemandes. Pierre tue l'in­
discret. et eBaumont, mis au courant, v»i > //rv • #/ -
enfouir le corps. On découvre le meurtre, s lo DPVnir mmmPUFO mi 
Cinq étages répondront du crime Incon-i Commente QU
nu. A l'aube, ils seront fusillés. En vain, 
la jeune femme vient-elle dénoncer son 
mart, qu'elle sait malntenaant dans le» 
lignes françaises Les otages seront exé­
cutés. Devant l’imminence de leur mort 
commune, le» Otages auxquels s'est Joint 
te braconnier Rodillar. «e découvrent de 
la grandeur et oublient leurs rancîmes 
mesquines. L'avance de la Marne rend les 
ôtages à leurs familles. Les deux ennemis:
Beaumont-Rossignol vont-ils retrouver 
leurs égoïsme»? Non, car l'objet de leur 
dispute la grange, a été bombardée. Et le 
village respire â nouveau.

LF. MOT DF. CAMBRONNE — Comédie.
Auteur: Sacha Guitry. Interprètes: Sacha 
Guitry, Marguerite Moreno, Jacqueline 
Delubac, Pauline Carton.

SCENARIO — Le général Cambronne a 
épousé une Anglaise, bonne dame puri­
taine qui a été rudement bien élevée, car 
elle ignore le mot célèbre que proféra son 
mari â Waterloo. Ce mot, tout le monde 
lui en parle, tout le monde autour d'elle 
y fait allusion, sans que personne ne 
veuille le répéter. La visite d’une préfète 
ironique et pointue met le comble â la 
curiosité de Mme Cambronne cul exigera 
de son mari qu'il rul dise enfin ce terme 
mystérieux. Non! Il l'a dit une fois, mais 
Il s'est juré de ne plus jamais recommen­
cer. Heureusement, la petite bonne vien­
dra sans le vouloir a son secours. C’est 
elle qui en laissant tomber un plateau 
prononcera le fameux juron.

jourd'hui la publication d 
"La pitié de Mie Solange' 
un très intéressant feuille 
ton.

CINEMA^PARIS

chanteuse, et Paul ! 11.30 Concert.6 15 Simone Quesnel
David, planiste.

8.25 Les chansons de Chlelet».
8 30 Radio-Journal.
« 45 Chronique sportive.
7 00 La Pension Velder Sketch de M. Ro- i

bert Choquette.
7 15 Un homme et son péché. Roman d» 

Claude-Henri Grignon,
7 30 Récital.
7,45 Nouvelles de la BBC.
8 00 Profils de femmes
8 30 Sérénade» pour cordes Orch. .-ou» 1»

. J ______ . "Capitol"
rc des Enfants de la British Brood-i P0l,ri’«>t réduire encore la taxe, non ! Marie, des FF. de l’Instruction | argentine nights -- comédie mu- 
casting Corporation, à 5 h. 45 p.m : seulement en créant de nouveaux j Chrétienne, dont l’étude s’intitu- ! 8lc*5«- Vedettes; Les frère» rus. Pour 
(midi 15, heure d’été de l’Est). I impôts, mais en retranchant des liait: “Autour du vocabulaire écrit”, puwlc avmi- 

Son Altesse rovale est présente-! dépenses inutiles. - : donna les conclusion auxquelles il

f ill I lit RE 
RIG/U9D

UCOUBTOtt 
AZAIS

ment âgée de 14 ans. \t Uni,h „ o,„„„ en était arrivé après avoir parcou-M. Bouchard a suggeie aussi une n, ph|s (lc ^ r(t(lartionis fran.
CBM - 288 mètres - *«o kilocycle*

7.25 Ouverture du poste,
7 30 Nouvelle».
8 00 Radio-journal. * 7 »
8.15 Danses populaires % vl
8 3() Marches en musique
9 00 Récital d'orgue.
9.15 Do you remember. Group* instru­

mental,
9 30 Les planistes Gene et, Glepn.

10 00 Bulletin de nouvelie».
dlr. de Jean Deslauriers
Mlle Malenfant.

8.55 Bulletin de nouvelle».
9,00 SVP.
9.30 Ici l'on chante
0 30 La situation aujourd'hui. Causerie de 

M, Louis Francoeur.
10 45 Témoignage, Causerie de M Henri- 

Paul Péladeau.
U 00 Radio-journal et chronique sporti­

ve.
U 20 Programme musical.
11.30 Time and Tempo.

CBM — 286 métrés — 960 kilocycle»
4 00 Tne Story of Mary Marlin. Sketch
4 15 Ma Perkins Sketch,
4.30 pepper Young’s Family. Sketch.
4.46 The Guiding Light.
5 00 Récital.
S 15 Les plus beaux disques.
5.30 La chronique parlée sur le» program­

mes da la soirée et Intermède musi­
cal.

5 43 Our Knitting Circle Causerie de
Jean Hinds.

8 00 La bourse
6 15 Radio-journal.
6 25 Lies chansons de Chlelet*.
6.30 Mlle Virginia Fair 
8.40 Chronique sportive 
6.45 Nouvelle* de ta BBC.
7,00 Causerie.
7 15 Relais de Londres
7 30 Dorothy Moulton, aoprano, et Gwen­

dolyn Williams, au piano.
7 45 Causerie.
B 00 The Little Review
1.30 Sérénade pour cordes Orch sous la 

dlr. de Jean Deslauriers, avec Anna
B 55 Commentaires de M. Wilson Wood-

gollste; I 1005 Happy Jack, chanteur.
I 10.15 Mary Alcott, chanteuse.
! 10.30 Programme musical.

10 45 Edward McHugh, chanteur. Sketch.
| 11.00 Songs for you 

U.15 Musique militaire.
11.30 The Man I Married Sketch.
H H’ Tl18 R|kht of Happiness. Sketch.
12 00 Nouvelles de la BBC.
12.15 Programme musical.
12 30 Novelette.

1 00 Radio-journal
1.15 Winston Currie, baryton 
130 l» ferme et »e» produit», Causerie

en anglais,
1,59 Signal-horaire de l'Obaervatoir» d Ot- 

tawa
2.00 The happy gang
2 30 Backstage Wife. Sketch 
2 45 Concert populaire.
3.00 Against the Storm. Sketch
3.15 The Road of Life, Sketch.
3.30 Bulletin de nouvelles.
3.33 Concert.

Congé postal lundi

La publie est Informé qua 1* Jour d'Ae- 
tion de Grâces. 14 courant, sera observé 
â l'Hôtel des Postes de Montréal comme 
congé statutaire

Le couloir da l'Hôtel des Postes et ce-, , 
lui de la succursale postale^ Place U'Ar-|<'té MM. Maurice Duplessis, chef de

'opposition provinciale; Oscar

limitation de l'intérêt hypothécai­
re à 5 pour cent. Il a ajouté que le 
gouvernement est à établir à Mont­
réal un système recommandé par 
le comité international ries villes.

Ce banquet avait lieu à l’occa- 
5ion du huitième congrès annuel de 
la Ligue. Les autres orateurs ont

'Loew's"
BOOM TOWN — Film qui raconte la vie 

mouvementée d* ces villes-champignons, 
i où l'or et le pétrole attirent ceux qui 

çaises d eleves (garçons et filles), ambitionnent de faire fortune rapidement 
li est évident (IUP lc<- élèves n»pm-! V€dettes; Clark Gable. Claudette Colbert, ‘ i,1 ' ' e”rcs ,n .. Spencer Tracey. Hedy Lamarr. ®
ploient qu un nombre très limite une averti.

«T DJLMI*
UtHOStfUKüMUMTiON

Pour du-

i mes seront ouverts entre 8 heures du j 
j matin et 7 heures du soir, afin de per- ,, 
i mettre aux locataires de visiter leurs ca- Droujti, ministre du Commerce et 
i s** p°st*les j des Affaires municipales; H.-L.
mfaTmWl K s*ronl fer‘ Kennedy, de Toronto, président de

I La distribution “par exprès” s* fera la Ligue des propriétaires de l’On- 
1 comme aux lours ordinaires et les facCtario- le maire Raiotte de Drtim- 
teurs feront la distribution de la corres-1 „ , ,, U,IJ,,C ,J r ’ ,- , '
pondançe durant la matinée seulement ntondvule; Armand Uoilticr. (lepil- 

I,‘expédition des dépêche» ainsi que 'ailé fédéral de Drummond-Arlhabas- 
levèe des boites aux lettres se. feront com-i L , 
me â l'ordinaire. ; k'1-

Toutes les succursales postale* ferme-! n„ il la lahlo d'hon
rent leurs port»» a midi. ' 11 remarquait a la tapie u non

1?® Th« Story ot Mary Mwlln SMtch
4.15 Ma Perkins Sketch
4 30 Pepper Young's Family, Sketch 
a ™ lî.1,! O'11**11»* U»ht. Sketch.

cSiviMde0* * A'r 01 th® Am«rtcM.
5 30 La ehronlque parlé» sur la» nrowr.m

mw de 1. aolré. at

Causerie da Mile

2)uhcohs
RoyalPnincE

h'Hk'd
m£l»No£ CT CMBOUTglttC AU CANADA 

13 Ô*. SI .40 - 28 •». *2.80 • 40 •*. $4.15

5.45 Your War Work 
Chisholm.

6 00 La bourse,
6 15 Radio-journal.
s in !£* chln*°“' d» Chiclet».
R30 Chansonnette*
6.40 Chronique sportive
6.45 Nouvelles de la BBC.
7 00 Causerie
7 15 Major, Minor et Marian 
7 30 Jean Belland. vlolonc*UI*t*.
7 43 Commentaire»
8 00 Footlight Memorie*
8.30 They Shall not pas*. Sketch
8 55 Commentaires de WooeUld*.
9 00 Le courrier de la BBC.
0 rtnn£tte Br'ln,,t' Pianlete.
9 30 On Parade

10.0° Le music-hall Kraft, avec Bob Burn*
11.00 Radio-journal.^* JOhnnï Tr°U'r' ' 
1U5 Britain Speak*. Caueeri» d» PriMt-

11 30 Nouvelle* de 1» BBC.
CKAC - 411 mètree - 7» kilocycl*!

1 ns ^'«fODhAtlOM.
7.05 Club Chanâecler.
7.40 Pot-pourri matlnll. 
i.55 Bulletin d'information».
8 W u réveil de la bonn» humtur.
R 30 Revu» d» 1» chanson fr»nç»is».
9 15 t* joyeue* ménagère.
913 Nouvelles.
9 30 Le» vedette» de la aemaln». 

Nouveauté» Instrumenta!»».
10 00 AmUr*»

Partie de cartes 
des anciens du Juvénat 

de Terrebonne

des temps du verbe. Comme, par 
malheur, les devoirs ne portent 
pas principalement sur tous les 
temps du verbe, il en résulte que 
l’élève n’a pas l'opportunité de sc 
familiariser avec ces temps, élé­
ments techniques de base de la ré­
daction. Joe professeur expliqua 
par le facteur géographique l’écart 
sensible entre te vocabulaire de 
nos écoliers et celui des écoliers 
beiges, par exemple.

MM. Jean-Marc Chevrier et Gé­
rard Beaudry firent une étude sur 
les exercices arithmétiques re­
cueillis dans un manuel scolaire. 
M. Laurent Saint-Georges parla de 
la dictée française et Mlle Claudine 
Yalieranri, (les méthodes em­
ployées à l’Ecole maternelle qu’elle 
dirige, dont le but est "d’equiU-

"Polace"

ïgSiS
IPfaa&c

HIRED W1EE — Comédie Vedettes: 
Brian Aberne. Rosalind Russell, John Car- 
roll. William Davidson, Richard Lane. 
Peur public averti,

"Princess'

DANCE GIRL DANCE - Film qui porte 
sur la vie intime des artistes de la scène 
et du cabaret qui connaissent les pires 
misères comme aussi de grand.* succès. 
Vedettes: Maureen O’Hara. Louis Hayward, 
Lucille Ball, Ruth Seely. Lorraine Kruger. 
Pour public averti.

LEf OTAGES

acàaJ^
iiw

Réserve! vos billets maintenant pour U 
représentations avec VICTOR FRANCES • 
Prix: mat. .34, 10. .50: Soir: .10, .50, .75, ,

Au Capitol
ncur, le nouveau président de 
l’Union des Ligues de propriétai­
res de la province, M. P. Chiasson, 
de Montréal; M. Emery Sauvé, pré­
sident honoraire; M. Georges Roy, | bref l’enfant et lui-même, de le 
président de la Ligue de Drum- conduire à l’école ayant atteint 
mondvilie; M. Alfred Leduc, prési-l toute la maturité dont il est capa-

---------  dent de la Ligue de Montréal; M. hle”. Le R, F. Noël Mailloux, O.P.,
Lhnrlos-J. Baillargeon, président de I faisant enquête dans l’enseigitc-

CLARK
GABLE

CLAUDETTE
COLBERT

A l’affiche 
SPENCER 
TRACY 
HEDY 

LAMARR

H)1 octobre.1 leur ^ixVème “partS'Ide°?«-tM i l’I'nion sortant de°charge; M. Albert j ment supérieur, conclut que i’ori
dans '■ ■"* “--------------- ------ ~ ’ ----- 1. • .. i ...... ........-------- -------. ------- .i
Hubert 
aacerdota!

ns la salis saint-sacrfment. 4450 saint- I*amourciix nouveau secreîaire; M. entalion motivee pont rendre de
•ertotaC'da^uvenat^fc Tembo^*'** r^ir« Gn'udry, secrétaire hono-! grands services. M Roland Vinette

i raire. montre que le vocabulaire de 1 eh -

TARIF
des annonces classifiées

du
"DEVOIR"

TéWphonc BEIair 3361

I cent t» mot. JSo minimum comp. 
tant

Annonce» f»c«urée» IHo t» mot 
40c minimum

NAISSANCES. SERVICES SERVI. 
CES ANNIVERSAIRES. GRAND'- 
MESSES. REMERCIEMENTS POUR 
SYMPATHIES ET AITTUB. 2c 
P*r mot, minimum de 30c FI AN. 
CAIUE3 PROCHAINS MARIA- 
O ES 41.f0 nar ln»*rtlon

Vente de pommes du Club 
Saint-Laurent Kiwanis

ve primaire s’accroit d'environ '250 
mots par année.

Les autres travaux, fort au point 
furent présentés par la Rév. Soeut 
Marie-de-Bon-Secours, des SS. rii 
Sainte-Anne, pur Mlle Marcelle St- 
Martin. par M. Jean Martin, par le 
Rév. Frère Gédéon, des FF. du Sa-Ont «amedt prochain qu'aura lieu d»n*

nos rue- i» grande vente de pommes du çré-C.ocur et par M. J.-D. Toungny_*. ^a* <»ea *4 a |n I - « __ .
En

Piano

Steinwoy à vendre
à queu*, 34, acajou. En

Kiwani.» st-tiur«nt au M. Thomas Blais, secrétaire de la
Société, souhaita la bienvenue aux 
professeurs et conférenciers.

La séance fut présidée par M. le 
chanoine Raoul Drouin. Au cours 
de la journée, les membres de la 
Soriélé visitèrent l’Ecole Mater­
nelle Vallerand.

( leunea** indigente de la métropole 
\ entreprenant, cette année, auprès du pu­
blic *» campagne de pomme*, te club Kt- 
wnnis Saint-lAUrent se sent bien â 1 aise, 
comme il l'a été d’allleur» au cour» de 
-es campagnes précédente»: tout ce que 
le club a touché » été consacré entière­
ment à aider no» petit» infirme»

IV* millier» de petit. 
dlalre du club Klwanle St-Ijurent béné- 
ftclé de la générosité du h'lbllr *u cour8 
dee lornlêre» année». club ne peut 
continuer son travail, cette année, qu» et 
voua votre pgH au cwîrs de la pre-
«ente campagne d» vente de pommes du

Le Klwanl» St-lJUirent met sur pied *n 
ce moment une magnifique organ astion 
d'auxiliaire» bénévoles oui samedi pro- 
hsln. vous demanderont d^heter de.

parfait état. Aubaine. S'adresser !^mn--« Kiwani*. u,rned^-ha°nimmV-
r . - ore*-» r. r T. 'bureau du club et Ion expédiera imme-
O A. Dumas, 3593 Ste-Famille dlatement k votre domicile une eatase ou 
Montréal. 14. panier d* pomme». (C^m.,

Arrivés à New-York
New-York, 8 — I*« peraonnage» aul-

vant» aont débarqué# mardi de l'avion 
transatlantique; la duehMM douairière de 
Parme, âgée de 78 ans. mère de l'ancien­
ne impératrice Zita et grand'mére de 
l'archiduc oouen: la princesse Isabelle. 
noeur d* l'ancienne impératrice Zita: le 
premier lieutenant d'aviation Michel Do- 
r»r re. qui a ''descendu” trelae avions al­
lemand* avant la capitulation de la Fran­
ce. et qui arrive en Amérique comme 
ettarhé militaire aérien A 1 ambassade d» 
Washington.

La secte des Mormons a une his­
toire très mouvementée, où le fa­
natisme religieux entre souvent en 
conflit avec les liassions politi­
ques. Le film que le cinéma Capitol 
met à l’affiche, vendredi prochain, 
introduit le spectateur dans ces 
milieux.

L’histoire du Jonathan Kent, un 
propagandiste mormon, et de Zina j 
Webb, qui n'appartient pas à la j 
secte, tourne vite au tragique. La I 
jeune fille doit fuir avec Kent, l 
après que son père a été lue dans 
le massacre de Nauvoo.

Ils devront cacher leur amour, 
lout le temps du procès des dissi­
dents. Même après l’établissement 
des Mormons nu Inc Great Salt, rioi- | 
vcnt-ils lutter rontre pour réaliser 
leurs désirs. Kent est envoyé à 
Council Bluffs pour y ramener un 
grand nombre de Mormons, ils au­
ront bien d’autres difficultés, mais 
ils réussiront à force de courage, 
à réaliser leur rêve.

Le scénario de “Brigham Young” 
fut écrit par le grand romancier 
américain Louis Bromfield. Tyro­
ne Power et Linda Darnell domi­
nent une imposante distribution, 
et Henry Hathaway a dirigé le 
film.

BOOM TOWN”

mnn A l’affich»

ROSALIND RUSSELL 
BRIAN AHERNE

“HIRED WIFE”

rfiirrpt
A l'affiche 

THE RITZ BROTHERS
"ARGENTINE NIGHTS" 

'YOU'RE NOT SO TOUGH"

A Vatrieh» 
MAUREEN O'HARA

"DANCE, GIRL, DANCE" 

"WILDCAT BUS"

IMPERIAL >4

Avez-vous besoin de bons livres?

Adressez-vous ou Service de Li­
brairie du "DEVOIR", 430 rue No- Il

*N» /_» \ kl__^*1 i

Deux dernier» lour*
BING CROSBY — MARY' MARTIN

"RHYTHM ON THE RIVER"

fre-Dame (est), Montréal.

2éme numéro 
CAROLE LANDIS

'MYSTERY SEA RAIDER"
. .k ViMlN ' k A« »!■ V v'’' wF. I' r’.
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Les oeuvres de paix

Une Ecole de Service Social 
et une chaire d’éducation

Au milieu des problèmes que pose 
ici notre état de </uerre, parmi tant 
d'activités dirigées pour le profit de 
l'extérieur, il est consolant de voir 
que les besoins du pays ne sont pus 
huis mis de côté et que des oeuvres 
de première importance, dont le be­
soin se lait sentir depuis longtemps 
et dont les services sont de ceux qui 
sont appréciés en tout temps et peut- 
être davanluge apres les guerres et 
les crises économiques, de voir que 
ces oeuvres, dis-je, s’organisent et 
(dinmencent leur bienfaisant travail 
en dépit de tout, je veux parler de 
notre Ecole de Service Social qui 
vient d'ouvrir ses portes et de la 
nouvelle chaire d’éducation à l'Eto- 
le des Sciences Sociales de Québec:

' ileux fondations qui ont lardé à ve­
nir chez les Canadiens français mais 
qui sont plus que jamais de premiè­
re utilité dans une société boulever­
sée par tant de troubles sociaux.

Qiiest-ce qu'une Ecole de Service 
Social?

» En deux mois, c'est une école qui 
prépare des travailleuses sociales, 
c'est-à-dire des sujets initiés au tra­
vail pratique qu’exige le soulage­
ment, mais surtout fa prévention de 
l'infortune et son cortège de misè­
res.

- - Mais il g a les oeuvres de cha­
nté pour cela! direz-vous peut-être.

Oui, il g a les oeuvres de charité 
qui font tant de bien et qui mar­
chent à plein rendement, cl pour 
cause: elles sont tout simplement dé­
bordées.

Et puis les oeuvres de charité, 
s'inspirent des méthodes curatives, 
elles réparent quand le mal est 
fait: le service soical s’ins­
pire au contraire de métho­
des preventives: il empêche, autant 
que faire se peut, l’infortune d’éten­
dre ses ravages, il aide l'individu à 
sortir de son embarras, la famille à 
se tenir unie, la société, enfin, à 
diminuer le nombre de ses incapa­
bles et de scs inadaptés.

La charité exercée par des béné­
voles est indispensable dans la cité; 
ses mérites et ses bienfants seront 
toujours incalculables mais tout tie 
même elle ne suffit plus aujourd'hui, 
où les cas de misère poussent en sé­
ries tout comme ta fabrication mé­
canisée, autrement dit, dans un 
temps où la pauvreté est collective 
ilans certains corps de metier, dans 
certains quartiers ou même dans 
des régions entières.

Et pour être efficace, le secours 
apporté dans ces circonstances doit 
être continu, ne pas être interrompu 
par les fins de semaines prolongées, 
les époques de fêles, les vacances, 
etc., etc. On ne peut exiger celte 
continuité de service chez les béné­
voles. Les travailleuses sociales 
spécialisées le donneront, il g a tou­
jours quelqu’un de disponible pour 
répondre et agir dims un bureau 
d assistance sociale bien organisé 
cl bien pourvu quant au personnel.

Jusqu à présent, ceux et celles 
gui voulaient se spécialiser dans le 
service social devaient s’adresser, 
pour leurs etudes, à des institutions 
qui n avaient pas notre langue ni 
votre foi. On voit donc que la fon­
dation d une Ecole de Service .so- 
liai pétait nécessaire chez nous de­
puis longtemps. Aussi bien depuis 
quelques' années. S. E. Mgr Gau­
thier, M. le chanoine Albert Valois 
rl les administrateurs de la Fédé­
ration des Oeuvres de charité ca­
nadiennes-françaises, ainsi que M. 
i abbe Liibien uesmarais, délégué 
par i areneveene pour etudier le. 
service social à l'université catho­
lique de Washington, ont-ils Ira- 
vaillè à l'organisation de celle éco­
le. Deux categories et eieves sont
admises; les élèves libres qui ne 
sont pas astreints aux conditions 
académiques requises pour l’admis­
sion ni obligés de suivre tous les 
cours et les élèves réguliers gui ont 
fait des études préparatoires et qui 
veulent se spécialiser dans le. ser­
vice social. Ces élèves doivent sui­
vre Ions les cours.

î.e seul regret que l'on puisse 
avoir sur cette école, c'est l'obliga- 
lion d’être bilingue pour en suivre 
les cours. Est-ce que cet arrange­
ment n’est que temporaire, jusqu'à 
ce que l'on puisse doubler le per­
sonnel enseignant, de manière rt 
rtablir le rattrs complet en fran­
çais et le cours complet en anglais? 
C'est ô souhaiter parce qu'il se peut

fort bien que de très bons sujets 
soient éloignés de l'école à cause de 
cette exigence. On peut, en effet, 
être très intelligent, avoir un ou des 
talents, des dispositions en plus 
pour le service social et ne rien 
entendre à l’anglais. On peut aussi 
le lire et s’y débrouiller à l'occasion 
mais n’être pas disposé à suivre des 
cours qui ne se donnent que dans 
cette langue.

Celte école, est ouverte aux reli-, 
gieux comme aux laïques qui veu­
lent se spécialiser en service social 
et le profit de celte spécialisation 

! ira à notre population indigente 
qui a de plus en plus besoin de re­
lèvement.

* * *
A une époque où l’on parle, tant 

d'éducation et où si peu de gens 
semblent capables d’en donner, la 
création d'une chaire d'éducation 
est encore une heureuse initiative, 
et que l’on soit capable de confier 
ce haut poste d’enseignement à une 
Canadienne française spécialisée 
dans la psychologie de l'adolescen­
ce et ne pas avoir recours « l’étran­
ger, c’est encore un fait dont on 
peut être fier à jusle Hire.

En effet, la nouvelle chaire d'é­
ducation créée récemment a l’Eco­
le des Sciences sociales de VUni­
versité Laval, à Québec, a, comme 
titulaire, Mme Pineaull Léveillè, de 
Montréal, femme du doyen de la 
Faculté des sciences de VUniversi­
té. Le H. P. G.-Il. Lévesque, O.P., 
est directeur de cette école, et il a 
su trouver, comme on le voit, le

Pour la Vierge
O guirlande suave et blanche des “.‘U1'’ !
I.e Rosaire, ici-bas, demeure inachevé.
('.'est l’évocation très douce des mystères 
Par le choeur efface des âmes solitaires.

Pour qui ce monde, n'a plus guère de rayons;
El le rosaire est plein de belles visions!
Coeurs pensifs, au tomber du jour fait d'heures grises, 
Savourez ta douceur, la pitié des églises...

Le chapelet s’égrène, et les âmes lointaines 
Sentent fondre, à l'instant, 1rs rancunes, 1rs haines.
Plus forte que ta force est l'étrange douceur

De ces mots répétés en murmure berceur;
Et dans le soir d'automne où montent des louanges, 
Plane sur nous le vol innombrable des anges.

Lucie FEUX-FAl’RE-GOYA l '

i A travel's la glace du tram, Ea- 
j phro.sine admire le Mont-Royal tein­

te rouge, jaune, rouille avec quel- 
; i|ues taches de sapin vert.

Le bon Dieu peint ses bois! C’est 
; l'automne! L’hiver bientôt, la neige, 
i le chaud foyer des riches, la froide 
I cambuse des pauvres!

Luphrosine reporte ses yeux aux 
gens de la banquette : un monsieur 
taciturne, une maman rosée et son 
petit aux yeux bruns pailletés d’or,

! une dame grimée d’un eliic impec- 
: cable, une bourse sous le bras droit 
; et sous le gras gauche.... un «'bien 
lavé, peigne, parfumé, à l’ocil vif et 

: au museau fin!..,
1 Depuis trois minutes, l’enfant aux 
yeux bruns dorés répète:

I — Mammg! Look! That’s a dog! j 
Une pensee embroussaillée trotte 

; sûrement dans sa tète. Il se dit que j 
! les bras d’une maman sont le ber- ! 
ceau d'un bébé comme lui et qu'aux !

| chiens Dieu n’a donné qu’une niche! i 
j 11 ne se remet pas de surprise et j 
j la candide Euphrosine non plus.

A l’arrière, sur un siège, une soeur | 
de la Providence et une orpheline 
viennent de prendre place.

| Une orpheline! ('.’est un coeur 
: d’enfant dont la maman e! le papa 
ont emporté dans la tombe le rayon 
de bonheur familial vivifiant! C’est | 

j une âme jeune endeuillée où pour-1 
! tant Dieu grandit si on L’invite à i 
i partager toutes les heures claires ou i 
sombres de la vie! si on Lui deman- : 
de de bien souffrir pour Lui! 

Euphrosine pense à l’Orphelinat
_____________________________________________________________ de la Providence du boulevard Dé-

! c arie oii cent . mgt-six orphelines
—------- - ■■ de 3 à 1!) ans, venues de toutes les

. ATI prise à l’assemblée en apparaissant 1 ,,c l:' P'-ovinee, sont ehristia-
La princesse Alice quelques minutes a celte ouverture I ,u??-es- noumes, vêtues, instruites 

- -- officielle de l’exposition.

Solde ! Pneus Fisk
Comparez ces prix aux pnx courants. Petite 
quantité de certaines dimensions. SOYEZ LA

préside à Fouverture 
de Fexposition

Le public est maintenant admis au­
près des poupées royales — I.cs 
fameux trousseaux sont en montre 
chez Eaton - Au profil des réfu­
giés
Une foulé considérable et enthou­

siaste se pressait hier midi au sep­
tième étage de la maison Eaton ic 
Co. pour assister à l’ouverture offi- 

, . ... . .te vulp ! cielle de l’exposition de la garde-professeur specialise qui convenait , robe ()(. el de Marianne que
« «De chaire d education affiliée ési(,aU Son A„t,s,P rova,e la prin- 
a la Faculté de philosophie. ' »>: ,

La psychologie est à la base de \ ;
l’éducation, et un éducateur ne sera \ exposition, comme nous
très souvent à la hauteur de sa tâ- ■ I avons annonce a plusieurs repri­
eve qu’en autant qu’il sera bon psy- I scs> (,s* s0,,s Jes auspjees du Comité 
dialogue. Psychologie de l'enfance, : ‘‘‘'tnadten des lefugies et tenue au 
mais surtout psychologie de l’ado- benefice de ses proteges.

Son Altesse royale la Princesse 
Alice, qui était accompagnée de sa _ , _
fille, lady May Abel-Smith, de Mil)-.'| damo Vionnet, Robert Piquet, Lu-

ien I.elong, Maggy Rouff, Chalon,

Rappelons encore que ces fameu­
ses poupées ont été offertes par les 
enfants de France aux petites prin­
cesses d’Angleterre, Elizabeth et 
Margaret-Rose, qui n’avaient pu, à 
cause de difficultés constitutionel- 
Jes, accompagner leurs parents à 
Paris en 1938.

Les poupées elles-mêmes, pour­
vues de cheveux naturels, viennent 
des célèbres ateliers Juneau et tous 
les, grands couturiers et fabricants 
français ont donné le meilleur de 
leur génie et de leur main-d’ocuvre 
pour la confection des magnifiques 
trousseaux. Les ateliers de soieries 
de Lyon ont tissé et dessiné des tis­
sus spécialement destinés à ces 
trousseaux, de sorte que chaque 
robe est la seule de sa façon au 
monde.

Les robes et toilettes du jour el du 
soir, les pièces de riche lingerie, les 
manteaux et chapeaux sont signés 
par des noms aussi connus que Jen­
ny, Worth, Bruyère, Jean Patou, Ma

lescence lui seront donc nécessai­
re, et cela, qu’il soit religieux char 
gè d’élèves ou père de famille char­
gé d’enfants. C’est donc à dire que | A. K. Hugesson et de l’honorable 
cette chaire d’éducation, qui ne de- j Ariel Baird a été reçue par M. W.- 
vrait pas s’établir qu'à Québec, j M. Birks, président de la section 
peut être fréquentée par une foule | montréalaise du Comité canadien 
d’étudiants, quits se destinent à \ des réfugiés et M. K.-B. Walls, di- 
la vie religieuses enseignante ou à \ recteur et gérant général des ma­
la vie du foyer qui doit être aussi gasins Eaton de Montréal.
enseignante. pcs membres de l'exécutif du Co- j drenne, Hellstern, Hernies. Leurs hi-

Comrne pour le cours du Service mjt(i des réfugiés ont été présentés I joux viennent de chez Duvelleroy et

Leroy, etc., etc. Les accessoires: 
chaussures, articles de toilette, les 
costumes de bain, les bas. tes ba­
gues, les manteaux-imperméables et 
les ombrelles portent les noms 
Henri à la Pensée, Dognin, Léda, Ve-

Elle se réjouit de la vocation 
d’amour germée an coeur tù’ quel­
ques petites adoptées, entre autres: 
une aînée de sept enfants, recueillie 
à huit ans, devenue aujourd’hui 
sous la coiffe blanche et ronde d'une 
soeur de la Providence une âme ou­
verte aux misères pareilles. Une 
consolatrice penchée sur les peines 
secrètes des petits sans parents, sans 
foyer, sans lumière, sans chaleur: 
des oiseaux sans nid!

Depuis six ans, afin de soutenir 
leur oeuvre admirable d’hospitaliè­
res des pauvres, l'Orphelinat de la 
Providence doit emprunter. Jusqu’à 
ce que l’enfant adopté ait atteint sa 
quatorzième année, te gouvernement 
verse $9.50 par mois. Mais de 14 à 
19 ans?

Mme Henri Groulx et quelques da­
mes, suscitées par Dieu au moment 
propice, s'occupent de venir en 
aide à ees détresses.

Comme dans toute oeuvre de cha­
rité, il leur faut la collaboration de 
plusieurs... Euphrosine! Celle de 
chaque lecteur de Ve billet en parti­
culier. Lecteurs qui, pour accepter 
celte invitation toute chrétienne sa­
crifieront quelques cigarettes, films, 
parfums ou entretien d’un chien de 
salon!

Qu’ils lélcphonent ensuite à EL. 
I l[>(i3 ou EL. 6522 afin d’offrir

DE BONNE HEURE. Special du four du qua-
Iricme ctjge |eudi.

FORMATS POPULAIRES
525-550-17 9.95
6 rangs,
600-16- 11.95
6 rangs.

4 rangs 6 tanas
440-450-21 f».r»o 7.75
450-475-l>00- 20 «.«o 7.80
475-500-19 H.OO
525-5ÜO-17 8.IO 0.05
600-16 1 0.25 1 1.05
625-16 10.05 12.«O
650-16 12.85
600-18 12.00

Veuillux nous accorder 3 (ours pour
la livraison ou l'installation

’«Mi ro «t-Ti»*
©KT A F18E

Bougie d’allumage Acme

.32
Fortement isolées, chemises fortes en cuivi.i, 
extérieur en 3 pièces Spécial du 
Jour du quatrième jeudi, chacune CisJAi 
BOUGIES O'ALLUMAGE MA|ESTIC 
i solder chacune

Huile à moteur
Huile de bonne qualité, éprouvée et approuvée 
par le bureau de recherches EATON. S.A.E 
10w, 20w, 30, 40 et 50. Spécial du )our du 
quatrième étage jeudi, 2 gatlom 4 A Q 
impériaux ■ ■ **

Nettoyeur “Renuzit”
Eprouvé el approuvé par te Bureau de recher. 
ches EATON. Spécial du jour du CQ 
quatrième étage, gallon imperial

Arrssoiren d'autos, au quatrièmr

"‘T. EATON C°LIMirQI
OF MONTREAL

T ^ I froide, 2 tasses de sucre, 3-4 tasseJLes bonnes recettes i ,ie ms de citron, m <•. « um de sei.

Social, ceux qui roulaient se spé- .g Son Altesse par M. W.-M. Birks 
ciallser en psychologie de Vadoles- J |>arnij |es invités venus de l’exté- 
cence devaient aller à l’etranger ou { rjeiir mentionnons Mme C.airine

Wilson, membre du Sénat canadien,dans des universités anglaises et 
protestantes. Grâce à l'initiative du 
R. P. Lévesque, cette situation est 
maintenant corrigée cl Mme Léveil- 
lé, après de longues et sérieuses 
études à Paris d à l’Université de 
Colombia, est en mesure de. trouver 
une méthode qui convienne à l’édu­
cateur canadien d catholique. 

Puissent ces deux nouvelles fon­
dations dont nous devons nous ré­
jouir et nous enorgueillir porter 
tous les fruits qu’elles font espérer 
au bénéfice de notre peuple"et de. 
notre société.

G. B.

ana
instigatrice de la tournée ues pou­
pées, lady Eaton et Mme H.-C, 
Cook, d’Ottawa.

Une gerbe de fleurs a été présen­
tée à Son Altesse par ta petite Made

Faites un sirop de l’eau bouil­
lante et du sucre. Versez l’eau 
froide dans un bol et saupoudrez 
la gélatine sur l’eau. Ajoutez au si­
rop et remuez Jusqu’à dissolution. 
Ajoutez le sel et le jus de citron. 
Refroidissez et congelez. Quand la 
congélation est commencée, on 
peut ajouter deux blancs d’oeufs 
battus en neige.
SPAGHETTI AVEC JAMBOX 
LT CH A M P1GXOXS

1-2 livre de champignons frais, 
coupés en tranches minces, 2 c. à 
soupe de beurre, 1 tasse de jambon 
ou de langue, bouilli et coupé en 
petits dés, 1 petit oignon, râpé ou 
coupé en petits dés, 1 grosse boi'e 
de spaghetti cuit Heinz à la sauça 
tomate, sel et poivre au goût.

Faites sauter les champignons 
Garnissez de tranches de pain \ dans le beurre jusqu'à ce qu’ils 

1 I grillé le fond d'un plat allant au : soient tendres. Ajoutez le jambon
ter à la inrtie de cartes uni auri ! fci1' P‘>s™ sl,r ce fon<1 un lil ,lc 1 0,1 1:1 Lingue .Toignon et conti- 
lieu mercrediCle ‘T1 octobre ' à 1 laitues, puis d’autres tranches de | nuez la cuisson jusqu a couleur le-" 
M. » Couvent NVIrejL.ùchle-CrA: luun, vneure *» Mluc. et W,!»,, *«r. AwJ» V WN*»;
ce ancle Girouard et Noire Daiiir- f,al' ^cs 1:»itues. Ill it faites entre jusqu a ce qu n

Et pour voyager toutes ces belles de’-Gràee »»___  i-.... - ■_ s... ____ _ i. I so>1 complètement chaud. Servez
choses, les poupées royales ont en- !

leur
U ; aumône s’ils ne peuvent tous assis-!,.... . , —, , , -1 feu,

LES LAITUES AU GRATIS
Quatre belles laitues, deux oi­

gnons, poivre, sel, thym, deux ca­
rottes. persil, ail, laurier, deux bar­
des de lard, tranches minces (te 
pain grillé.

Lavez les laitues. Garnissez le 
fond d’une casserole de couennes, 
de carottes et d’oignons émincés.

Rangez dessus, les unes a côté 
des autres, les laitues, ajoutez ad, 
thym, laurier, etc., couvrez d’une 
harde de lard et placez le tout sur 
le feu sans couvercle. Dès que l'é­
bullition a commencé, couvrez et 
enfournez pendant une demi-heu­
re. Egouttez les laitues au-dessus 
d’une casserole, dégraissez leur 
jus cl failes-le réduire de moitié.

tranches de pain

Cartier.
. , . , Versez dessus le jus et posez le i ,.... im ..im rhand et aarnis

fl. , - ... , , Et Dieu se réjouira beaucoup plus j plat dans le four. Lorsque sa teinte ! d'olfves
oi e des malles spécialement cons-1 qn’huphrosine du secours que vous i {.,t brune uniformément, le mets "c '' olt—: ------

li mtes pour elles, munies des accès- Lui apporterez dans ses orphelines, a noin*
soires les plus modernes et dou- j Lui qui sait que le salut des forty-; 
blees de satin bleu clair. nés de cette terre se cache tout par- GLACE AU CITRON

Ces poupées si bien pourvues et ! ticulièremenl dans leurs oboles... ! 
qui sont en route pour traverser le i Lucie DESHAÏES 1 <’• à soupe de gelatine. 4 lasses

lein.e Rinfret, enfant de M. Roland Canada, sont en exposition pendant j Octobre 1940. d'eau bouillante, 1-4 tasse

Hommage des A. F. D. M. 
à Mgr l'archevêque

Voici le texte de l'hommage des A.F.D. 
M. ii Monseigneur l'Archevêque:
Excellence.

Le Comité diocésain des Amicales Fémi­
nines m'a prié de vous transmettre, lors 
de sa réunion de septembre, ses homma­
ges les plus respectueux comme à son pre­
mier Pasteur et Chef spirituel, et de vous 
assurer de sa filiale soumission A tous les 
désirs que vous voudrez bien lui expri­
mer, soit directement, soit par la person­
ne zélée de Mgr le Directeur de l’Action 
Catholique.

Daignez. Excellence, accepter cet hum­
ble tribut avec l'assurance de notre en­
tière bonne volonté pour travailler au ré­
gne du Christ en chacune de nous, en 
chacun de nos foyers

Très respectueusement présenté pour 
les A.F'.D.M, par la présidente générale.

Laura-C. C ADIEUX. 
Lachine, 30 sept. 1940.tj”, rz.

Tribut de gratitude des A F D M. A Mon­
seigneur l'Archevêque Gauthier:
Excellence,

A son assemblée du 28 en cours, le Co­
mité des Amicales Féminines, voulant ven­
dre hommage A la mémoire de Monsei­
gneur l'archevêque Gauthier, a versé tes 
honoraires d'une messe, mease du trentlè- | 
me Jour, qui a été chantée en la chapelle 
du Mont Sainte-Anne. Lachine

Permettez-nous d'espérer. Excellence, ! 
que vous daignerez voir dans ce geste fl- I 
liai avec l'expression de notre pieuse vé­
nération. le sentiment de notre gratitude : 
pour l'auguste prélat qui a bien voulu 
nous honorer de sa confiance en n nus ap- ' 
pelant X figurer dans les rangs de l'Ac-

Rinfret et petite-fille de M. Thibau- 
deau-Rinfret, juge de la Cour .su­
prême.

Une allocution a été prononcée 
par l'auguste visiteuse dont voici 
le texte français:

“Ces deux poupées que l’on j 
nomme France et Marianne repré- i 
sentent les jours ensoleillés d’une ! 
enfance insouciante et joyeuse;car] 
toutes ees jolies choses que vous j 
allez voir sont le résultat d’une j 
souscription enfantii e dans toutes! 
les écoles de France qui, dans un I 
geste fier, amical et spontané ont ! 
réuni les billets, tes pièces, et les! 
petits sous, pour en faire ces pe­
tits chefs-d’oeuvre sortis des grau- j 
des maisons de Paris.

“Toutes ces maisons de grande j 
renommée voulaient contribuer a 
la fête, car Paris à ce moment-'a 
était en délire, puisqu’on recevait ; 
nos souverains, el la France tout ! 
entière était en fête.

“Comme c'est un souvenir heu­
reux, nous n’allons pas nous lais­
ser atlrister aujourd'hui, par les 
horreurs de la guerre; mais seule­
ment espérer malgré et contre tout 
que la France renailra, car l’espé­
rance est l’arme dont les vaincus \ 
ne sc désaisissent jamais.”

Selon le programme officiel, L | 
gouverneur général ne devait pasj 
assister à cette revue mais Son Ex- \ 
ccllenee a causé une heureuse sur- j

deux semaines au septième plancher 
chez Eaton.

Avez-vous besoin de bons livres?; 
Adressez-vous ou Service de U- 

broine du "DEVOIR” 430 rue No- 
d’eau I tre-Dame (est!. Montréal.

tlon Catholique.
Humblement offert par Ja présidente gé- i 

nérale de.s A F D M ,
Laura-C. CADIEUX. I 

Lachine, 1er octobre 1940.

Nouveautés
canadiennes

Les Canadiens-Français 
d'aujourd'hui, par M. Wilfrid 
Bovey. Volume de 415 pages. 
Au comptoir -$2, par la poste 
$2.10.

— Précis de morale médi­
cale, pour infirmière, méde­
cins, prêtre'', par le B. P. E - 
A. Larochelle, O,ALT. Volume 
relié pleine toile. 315 pages. 
Au comptoir ÿl.50, par la pos­
te $1.60.

— Vocabulaire pratique 
grec-français, par le R. P. J. 
Laliberlé, C.S.S.R, Volume 
cartonné de 250 pages. Au 
comptoir $1.25, par la poste 
*1.35.

— tu service du maître, 
par le B. P. Adrien Malo, 
O.l'Al. Volume 'le 216 pages. 
Au comptoir ou par la poste 
$1.

• • Le manage, par M. le 
chanoine V Harbour. Volu­
me de 190 pages. Au rom|v 
loir ou par la poste ,75s.

Service de Librairie du 
Devoir. 430 me .Notre-Dame 
Est, Montréal.

i.E QUADRILLE AUX COULEURS VIVES EST TOUT INDIQUE POUR NOS FILLETTES

m.

Feuilleton du “Devoir”

Là Pitié de Mie Solange
par Georges LOUZA

CHAPITRE PREMIER 
Patatras !
() Solange! quelle expression 

mur accueillir une semblable nou- 
,clic !

La jeune fille interpellée tourna 
a jolie lèlc vers sa soeur aînée 
lui sc soulevait un peu sur la chaise 
ongue où elle dorlotait une légère 
nfirmité.

— Eh bien, quoi? lui répondil-clle 
ivec un sourire ironique, ce mot 
ii’cxprinie-t-il pas exactement ce 
pii nous arrive? Ma pauvre Kdméc, 
tout est par terre; fortune, avenir, 
projets... plus rien!

La soeur aînée protesta.
—Oh! peut-être n’esl-ce pas

aussi grave?
Solange lut. montra du regard 

leur père prostré dans un fauteuil. 
Les coudes sur une table, le front 
dans scs mains, il semblait effon­
dré, l’élégant baron de Sandcuü 
qu’on voyait passer, dans les rues 
de Mâcon, mine hautaine et teint 
fleuri, portant beau ses cinquante- 
cinq ans.

A ce moment, un jeune homme de 
seize ans environ, une serviette 
bourrée de livres sous le bras, pa­
rut au salon où, en général, il trou­
vait la famille réunie lorsqu’il ren­
trait du lycée, sauf la plus jeune 
fille, Ginctfr. qui ne revenait qu'à 
six heures de son pensionnat.

- Qu’as-tu, Maurice, lui demanda 
sa soeur, pour être aussi pâle?

La voix du rollégicn frémit un 
peu tandis qu’il répondait:

—Savez-vous le bruit qui ci mi­
le? La banque Roussel suspendrait 
ses paiements. . . M. Roussel est 
bien le banquier de papa? 11 me 
semble qu’au sujet de ta dot, il 
parlait de titres en dépôt chez lui, 
et j’ai entendu. , .

Puis, voyant l’attitude de son 
père, la figure crispée de sa soeur 
ainye, il s’arrêta.

—Ah! reprit-il, je comprends 
qu’on n dit vrai. Alors?

—Alors, mon pauvre chéri, ré­
pondit Solange, toul ce que la chère 
maman nous a laissé doit se trou­
ver englouti dans la catastrophe. 
Mon mariage devant avoir lieu dans 
deux mois, mon père attendait cet­
te occasion pour retirer ma dot et 
placer autrement votre part. S’il 
avait écouté notre vieil ami, maî­
tre Bartholomé, il aurait agi plus 
tôt, et maintenant, ce qu’il fau­
dra chercher, c’est à nous débrouil­
ler pour vivre.

—Tu exagères, protesta Edmce,

il reste les domaines, celle mai­
son . ,.

— Le revenu des domaines me 
semble bien léger... il diminue 
tous les ans... On pourrait louer 
ecl hôtel. . mais alors il nous fau­
drait vivre à la campagne et que 
Maurice et Gnietle fussent pension­
naires. Et celui-là? ajouta-t-elle tout 
bas eu désignant son père d’un 
coup d’oeil.

Les trois enfants se regardèrent, 
Maurice et Solange apitoyés; Ed* 
mée secoua légèrement les épaules.

—Heureusement, dit Maurice en 
caressant un superbe émeraude qui 
brillait nu doigt fin de sa soeur, 
heureusement tu es fiancée! Toi, 
du moins, seras à l’abri.

— Tu as bien de la chance, pro­
nonça aigrement Edmée.

Solange l’interrompit par un 
éclat de rire tellement sincère que 
même le père leva la tète.

—Fiancée? ripostait la jeune 
fille, pour combien de temps? Mon 
bon Maurice, toi. tu es jeune, les 
illusions s’excusent, mais Edmée, 
ij vingt-quatre ans, devrait mieux 
connaître son monde, Uioicz-

vous que Mme de Salorney laissera 
son fils Hoger épouser une jeune 
fille qui. au lieu de cinq cent mille 
francs, lui apportera zéro?

Oh! fil Maurice indigné un 
gentilhomme! 11 reprendrait sa pa­
role?

. 11 ne la reprendra pas, mais 
sa mere saura manoeuvrer de façon 
que je la lui remie.

Elle rit encore un peu.
Je vous parie une boite de 

chocolats pour Ginette que, d'ici 
trois jours. Mme de Salorney arrive 
avec son air imposant, ses mines 
précieuses, son déluge de paroles 
aimables el repart avec le bijou 
dans son sac?

_Ce serait trop fort! s’exclama
Edmée.

Ma pauvre Mie Solange! et 
Maurice embrassa celte soeur 
qu’il adorait.

Il lui ressemblait, du reste; tous 
deux grands minces sans mai­
greur, avaient les mêmes cheveux 
châtain-clair, des yeux couleur de 
châtaigne, eux aussi, qui pétillaient 
sous l’arc Irès pur dos sourcils, un 
nez fin, un sourire 1res doux sou­

ligné par un menton volontaire.
Alors que la petite Ginette at­

teignait à peine ses quatre ans, 
leur mère, près de mourir, la con­
fia, ainsi que son frère, i Solange, 
Leur soeur aînée qu’un accident 
venait de rendre boiteuse, ne s'oc­
cupait que d’elle-mème.

Solange rendit i son frère ses 
caresses.

— Trunquillisc-toi, mon bon petit, 
lui assm a-t-elle, je n'ai pas le coeur 
en miettes, ii est plus solide que ça. 
Roger et moi nous connaissons en­
core si lieu.

Vous êtes fiâmes 
- Depuis deux jours . Je crois 

que j’.'iurais pu m'attacher a lui peu 
à peu, mais cet attachement n'est 
pas assez solide pour que sa rup­
ture produise un déchirement. Le 
n’était encore qu'une coulure mal 
faufilée.

Oh! protesta de nouveau son 
ainée, lu as décidément des compa­
raisons . . plutôt... vulgaires...

Maurice riait, "
Des comparaisons drôles, mais 

iustes Tout à fait “ça”! Du reste, 
Mie Solange trouve toujours des

| idées amusantes.
Oui, bougonna Edmée d’un air 

pincé, elle ferait de l'esprit dans la 
poêle à frire.

Ne vaudrait-il pas mieux qu* 
d’y pleurer? riposta Solange; tu 
sais, l’eau dans la friture, ça réus­
sit plutôt mal.

Le père, cependant, avait relevé 
la loti et suivait la conversation de 
ses enfants.

Hoger semblait pourtant bien 
épris, obseï va-l-il,

T.a jeune fille leva ses fins sour­
cils.

Il le purail... mais je ne lui 
crois pus l'énergie nécessaire pour 
combler, par un irnvail quelcon­
que, non plus (pie par des écono­
mies, le déficit que produira, dans 
se, prévisions budgétaires, l'ab­
sence des vingt cinq mille francs 
de rente que je devais lui apporter. 
Du reste, nous verrons bien.

A suivre'

O lourr.U «wt 'nuvrtm* *u ne 430 ru* 
i Norm- Oxmr est. a Monttêsl. r«r ! tmprl. 
! merW PopuHUr* ix rr»T»on»»hiilté limit**), 
ftciiUteo-p: pua*'*U« — U«or«*i P*U«tuu. 

^dliectem-gémit.
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BOURSE DE MONTREAL Compilation rl» U raai^on 
L.-fi BEAL'BIEN A' CIE 
*1 St-Jacques, MonttéaJ

D D
f>UV Haul ias venie Out Haut Bali vfnte

170 Asbestos 17’. 17’« 17 H 17>, | 10 Gen Steel W pr 90
13125 Bathurst A |2 12 115 HolUnger 127* 13 12%

100 Bs'Qf Grain 16 ! 50 Imp. Oil 11 *4
2J Be!! Telephone 605 Imp Tobacco 14U

38lui Bids Product» . ISN, IS 15 39.) Int Nickel 38*., 38 Q 38
8! C Cement pr 96 250 Int Pete 16 16', 16 16'*
11 Can Steamship 4 — 2! Int Power vr 82
85 t an Bronze 37'» 1 loj Mass -Harris 3U

394815 Can Car 854 60 Mont Power 29 i 29"', 2fl‘2
120 Do prlv IS'.j 18', 18!t iiH 1 10 Mont Tramways 47

29 ■m15 Can Celanese , 31 30 Nat Brew 30 30 29 : v
4 1 Do prlv 125 50 Nat Steel Car 44U
19 Can Locomotive 8 i 15 Penmans 54

310 Can Par Ry 5'i 25 Power Corp a
50 Cookshutt Plow 5% 50 Price 13»T
30 Con Smelting 40 2i Reg Knitting 4
25 Dom Coal Pr 20 25 Roil'd P vot tr 13

3U 34Dom Glass 128 75 St Law Corn 3U 3',
" Do prlv 143 30 Do prlv 16

51 i D Steel Ar C B 9'fc 9'» 0 9 as St Law Flour 20
40 1 40 4050 Dom Taj’ 5%, 195 St Law Pap or 40'-

10 Dom Textile HSU "0 Shawlnlgao 18
75 Dryden fi 10 So Can Power 11
20 Electrolux 7 * •. * * I 5 Steel of Can 77
20 Foundation Co IDi 100 Do prlv 78
fin Gatineau IDs hwoui s
35 Do prlv 91 .. 1) Montréal 188 • • • •

LE CURB DE MONTREAL Cours tournis Par la rnaisor 
I FORGET fi CIE.
471. rue St-Frs-Xavler Montréal

I Spécial, 6 Ibs et plus .......................... 28
A-6 Ibs et plus ............. .. 25

i AS Ibs jusqu à 8 Ibs .. .. .............. 21
I 8-6 Ibs et plus . .. ............. 22
I B-5 Ibs Jusqu'à 6 Ibs .............. . .. 21
: B-4 Ibs Jusqu'à 5 Ibs ... ... 20

POULES ABATTUES, sélectionnées
’ Spécial. 5 Ibs et plus...........1 .. 19

A-5 Ibs et plus............. .............. 18
: A-4 Ibs Jusqu'à 5 Ibs.................. 17
! a-3 lb.s jusqu à 4 Ibs....................  19
j B-5 Ibs et plus ............... ....................... 15
■ B-4 Ibs Jusqu'à 5 Ibs .. .. .. 14
i B-3 Ibs Jusqu'à 4 Ibs............................ 13
| C-5 Ibs et plus ........................ . .. 12
I CM Ibs Jusqu'à 5 Ibs ...... . 11
i C-3 Ibs Jusqu'à 4 Ibs .... ........... 10

LAPINS VIVANTS
5 Ibs et plus, la Ib.......................... 10

N,B. Les poulets de pesanteurs moln- 
’ cires et de mauvaise qualité qui n'entrent 
! pas dans ces catégories Indiquées seront 
i pavés aux prix qu’il nous sera possible 
i d'obtenir.

OEUFS
! A-gros . .......................................................... 33 ' _
t A-moyens .. ......................................... 31 '• a
i A-poulettes .. ...................................   24
|B —    25> 2

C - ................................................. 18
Huixt Bas Clôt, rtian^. Haul Bas Clot Chang I Sur les prix ci-haut mentionnés, nous

52,. Ablt P A' P C 65 60 25 Mitchell A Co 9 j retenons une commission de 8 pour cent
ô Do fi pr 50 Prov Tr Co, 513 aux exiK’diteurs Individuels et de 5 pour

50 Alum Ltd 120 ......................... ■> Sth C or 101'* cent aux coopératives affiliées
Bath P P B 31.4 MINKS

150 Beaiiham's Pr 5"........................ : 2Ü00 Can Malartic 50 BEI K RF ET FROMAG E
;.0 c (i Dom sug 29 800 East Mai 340 330

L; C Nr Pr pr 98 U 1000 Howey Old M 27', Prix de remise a M<ontréal et succursale
50 Can Brew Ltd 125 ....................... 20" Mai Old Fl 113 i de Québec;
1.5 Do nr 26', ; 1000 Pato C G Dr 220 Semaine fmisacnt le 30 septembre

195 Con* Pap C 4'h 4200 Perron Gîd M 175 182 175 IRQ ,BEURRE FRAIS
10 Dom Woollen* 175 300 Preston EDM 205 j No 1 pasteurisé ■ . . . . - - 24 5-16
,;o Do pi iv 611» j 500 «Siscoe Old M 58 56 57 ! No 1 non p&steuns» . 23 13-16
fio Fairchild Alrc 3 .'U* 3 3', i 500 Sullivan Cs M 62 r,f> ! No 2 ............................. . ................ . 23 5-16

100 Fleet Alrc 5' vt . . 206 T. Hug G1 M 315 .FROMAGE
10 Fraser V T C 11'........................... ! 100 Wr Harg M 625 BLANC COLORE
fit Goodvear T R 74 HUILES: : No 1 . . 13 11-16 No 1 . 13 11-16
35 McLsr P & P 16'... 1 50 Home Oil 200 i No 2 . . 13 3-16 Nf> 2 13 3-16

. No 3 12 11-16 Net 3 ... 12 ir-ie

La Bourse
1 A.P et C P.1 — Les nouvelles de 

guerre ont omene un fléchissement 
o Wall Street, ou les cours étaient 
peu actifs. La question japonaise 
aurait surtout influencé le marché. 
Tandis que les liquidations étaient 
assez fortes à Londres, le marché 
des obligations et celui des denrées 
étaient irréguliers à New-York 

t?r w A
Les cours étaient peu actifs, 

lourds et quelque peu à la baisse en 
Moni-lJoyal, on i vin a rquc j Bourse locale où C.P.R., Can. Car

priv., Gatineau, General Steel Wares 
et Can. Steamships ont fléchi.

* A *
Sur le Curb, le groupe des actions 

industrielles et la section minière 
Dome Mines on^ ^chi, notamment Goodyear, B.

A. Oil, Con. and Dorn Sugar, Beau-
Lv rapport que • Duine AI,1U^ | harnois, East Malartic, Malartic 

Limited, vient d adresser au Curb1

Les nouvelles
en raccourci

L'industrie du bâtiment

Celle industrie est assez aHive 
dans tout le pavs et même a Mont­
réal. I.a valeur des transactions 
immobilières s'est elevee hier a 
Montréal, a >'8li,55(i. I.cs quartiers 
ou eetle industrie prospéré le plus 
sont ceux de Verdun. Villerav et 
Muni Hoyal. Au nombre des prin- 
ciliales transaetions de ees jours-

eelle de M. T.-l). Bouebard, minis 
fie dans le cabinet (iodbout. (pii a 
acheté de M. .1.-1'. yuesnei. au mon­
tant de SI 11,000, rue Maplewood, 
nos 2823, 282;), lots Nos 28-331, 
28-L., ;<;{(), 28-3231 1 j7.

au
de Montréal fait ressortir, pour le 
mois de septembre 1940, une pro­
duction de 8009,210 provenant ale 
01,700 lonnes de minerai Iraité. Ceci 
se compare à $660.452 au cours du 
mois précédent et à $654,355 en sep­
tembre 1939.

Gold Fields, Sladen et Wood Cadil­
lac, si Macassa a avancé de 15 c.

Mines non inscrites

BOURSE 1DE NEW-YORK :t’,I?oK.¥ U maison 
& CIE.

471. rue St-rrs- Xavier. Montreu

Haut Bas (lot Haut Has Cloi
A:;- Réduction . . 40 41 40 40 Kennccott Copper . 29"* 30 29"* 29 V
Allied Chemical 164 164 163 163 Loew's Theatres . 29 20 25V 25 V
American Can 98', 98'', 93 98 Montgomery & W. 41 Ai 41 Ai 40V 40%
Am Power A: Light 3L 3L 3 3 National Biscuit 19'. 19'* 19 19
An Smelting 41' . 41', 40'* '0'* New York Centrai. 14', 14", 14'* 14 V
Am Water Works 8'\ 8 s R'* 8 A* North American 18"* 18’* IS'* 18 V
Am Tel & Tel. 163', 163'., 162', 162', Packard Motors 3\ 3% 3V J'/,
Anaconda 22% 22'* 221* 23'* Pennsylvania R R 22", 22’* 22 V 22 V
Atchison 17 17'* 16' . 16 t. Phlllinps Pete 36 36 351, 35V
Baldwin Loco 16', .16'.* 15"* 16 Pub Serv N -J 33'* 33 V. 33 33 V
Bendlx Aviation 31‘s 31 A* 30", 30’, Pullman 24'.. 24’* 23". 23''.',
Bethlehem Steel 79", 80' 78"* 78' ■ Radio Corporation 4’* 4’* 4", 4",
Boeing Airplane Ifi 16 15'!* 15"* Rep. Iron & Steel 18 18'k .17', m*
C: o Pacific 3 5 s Sears Roebuck 81 31 79". 7""i
comr.i Solvents 10 10 9'!* 9 -* Schenley Distille» 10'* 10'* 10 10
Ciirysler Motors 78' ■ 79'* 77', 77", Simmons Bed 18'-, 18' ■ 18V 18',
( X Oas A: E! 5% 5"* r1, 5l i Standard Brands 6"* 6'*. 6"* fi-V
Cons Edison 26 L 26', 26'* 26'* Stand OU of N-J 33'* 33', 33 33
Curtis Wright 7’'S - 7 ■, 7 V*j 71* Socony Vae OU 8'» 8V 8 8
Douglas Aircraft 771 s 77’.. 77 77 Southern Pacific 8’* 9 8' , 3'j
Dece & Co. 19-\ 19’* 19' , 19' Siudebaker 8 8 7", 71,
Ducont 176', 176'., 174 174 Southern Railway . 13'i 13'i 12'.. 12'.
0(9 Foods Corn 41'. Texas Corn . . 34-% 34 \ 3 33 V
O" -.rral Motors 49'H 49 “« 48'* 18 * Union Car b & C 74", 75 72 ' 72V
O en Electric 35'v 35' ■ 34', 34' United Aircraft 39' . 39Vt 38". 38 V
TTnols Central 8'» U 8. Rubbei 19", 20'« 19 V 19V
Iv Harvester 47' . 47'.. 46’* 46 * U S Steel 58’* 59'., 57V 57 '
Int Te! & Tel. Co 2'« 2% 2 2 ! Vanadium 31 r>, 32 31 V 31'.
Int Pap. & Power 14k 14'. 13"; 14 Westinghouse . 106'* 106tk 103 103
Int Pap At Pow, pr 58' . 58", 57", fi?", Woolworth 34 34 33'* 33'..
Johns ManviUe 70' , 70'.. 69’* 69’ 5'cungst'n Sh A T. 34'* 34'2 33''. 33'

Nombres-indices Jes prix de gros
| Area

L indice general des prix de gros Argosy 
passe a 82.9 la semaine terminée le ““5.,' •
4 octobre, à rapprocher de 82.8 la j geaucourt 
semaine précédente et 78.Il la se- ! Beresford Lake 
inaine correspondante de l’an tier-, B|j^n“caster 
nier. L’indice des prix <1,\. matié-j Brown Bousquet 
res premières industrielles monte j Cadillac Exp 
à 121.6, comparativement a 121.4 î^an Pandora 
la semaine précédente et 118.5 "" 1 
1939.

Compilation rie la maison Potter At Co. 
427, St-Jacques

Offre Oem
I d'entreposage ayant été déduit*

ANIMAUX VIVANTS

Prix obtenus sur le marché de Montréal, 
j lundi le 7 octobre, par la Coopérative ca- 
j nadlenne du bétail de Québec limitée, 
j PORCS
I B-L 135-175 Ibs, bacon, prix de base, ven- 
| dus vivants, nourris et abreuvés, 9.00; par 

camions, 9 25; truies 5.00-8.00, vendus 
■ abattus,* 12.00.

Prime A ou sélect. 140-170 Ibs, poids 
chaud, abattu. $1,00.

Rabais. B-2. 125-135 Ibs, 50c. B-3, 176- ;
185 Ibs. ! 00: C-l et C-2, 120-175 lbs. 1.00, Winnipeq Electric 
C-3, 176-185 Ibs. 2.00: D-l el D-2, 120-175 ; K *
Ibs. 1.50: D-3. 176-185 1b*. 2 50. ! i.i.„ brutex de

Rabais sur légers, lourd* et extra-lourds . ou* JV, /.S D,U,tS
encore sujets à changements. ’ Winnipeg LlUCtrio 1.0111 i )U U y
veaux de lait enregistré une augmentation
CholK................................................ I°.06-10.50 j .§46,530 sur celles du mois corres-

i pondant de Tan dernier. Les frais |Eimos
1 Franco

I Bon
i Moyen ........................................
Commun .....................

i D'herbe ........................
! BOUVILLONS
I Choix ....................................
j Bon ...........................................
; Moyen ........................................
i Commun .....................
! AGNEAUX DU PRINTEMPS 
I Bon

9.50- 10 00
8.50- 9.00

, ....pitai Rouyn ... 
"n Centra! Man

j Chemin!* ..............
! Chlbmac..................
Clerno ....

| Cournour. nouv. . 
. i Crow Shores 
ta ’ Cunlpteau 

ont ! Demnsey Cadillac 
i., D> Santis .

UL i Dubuisson ............
East Lacoma . . . .

6 50- 7.oo | d'exploitation et les impôts se soni j pSntana Oils

3
7
1
IL

10 
1 1 3 

1

2
2 U.

17
2

2

10
9
4

27
4.20- 4.75

7.75-8.00 
7 00-7.50 
R 00-6.50 
4.50-5,50

accrus de $8,600 de sorte que les 
reeettes nettes ont accusé une haus­
se de $37,930 pour se chiffrer a 
$20,768; comme les frais fixes ont 
pris $231,446 le mois s’est soldé

Hiawatha 
Hugh Pam. 
Hutchison Lake 
Kenricla

4
8
2

12 
2' ,
2
2
2
4 
1 
1 
3

1
5 

19
3
3
1

12
12

1
6 

30 
2 
6 
9 
2 
2

Marche du bétail
Les animaux vivants offerts eu vente 

sur le., deux marchés de Montreal dur ait 
le* premiers jours de la s manie se tota­
lisèrent à 15,753 tètes, y compris 1666 bê­
tes à corne- 3963 mouton* et agneaux. 
7107 porcs, et 3012 veaux.

Il manquait de bons bouvillons sur le 
marché, Les moyennement bons se ven­
daient $7.50 à $7.75, les moyens $6 25 a 
$7 50 et les communs $4.00 à $6 00 Le-, 
bonnes taures *6.00 a $6 50. les moyennes 
$5.00 à *5 50, les communes $4 50 à $4 75 
Les bonnes vaches en partie $5.50 à $5 75 
variant de $5 25 à $6.00, les moyennes $1.- 
50 â $5 25 Pt les communes $3.75 à $4 25 en 
partie $4.00 à $425. Les vaches pour la 
mise en conserve $2 50 à $3 75 Les tau­
reaux communs $3.25 à $4 50 en partie 
$3.50 a $4 00. et le* taureaux de bouche­
ries $4.75 à $5.25. Les vaches à lait $45 00 
à $85.00 chacune.

Les veaux d'herbe furent plus b a., Les 
veaux de lait plus fort de $8 00 a $10 50 
avec quelques choix Jusqu'à $11.00 Les 
veaux nourris à la chaudière $5.50 a $7.50. 
Ceux d'herbe $4 00 à $4.75 une moyenne 
entre $4.50 et $4 65.

Les bonnes agnelles et le* agneaux châ­
trés $8.50 à $8 75, pour la plupart $8.50. 
Les non châtré* et les communs furent 
pesés ensemble subissant une coupe de 
$2 00 du cent livres.

Les porcs furent de .15 »ous plus bas. et 
se vendaient $12.00 pour B-l, abattus, 
$9.00 pour B-l vivant nourris et abreuves, 
et $9.25 livrés par camion* Les porcs d’en­
grais $3.25 et les truie., $5 25 a $5 OO pe­
sées vivantes. Les choix obtenaient $1 00 
de prime par tète avec les déductions sur 
les autres catégories.

Les obligations
Le marche des obligations a été 

plus faible hier, au eours de la der­
nière heure de ta seance. Quelques 
gains ont été affichés à la clôture, 
cependant.

Les papeteries Brown et M, and 
O ont perdu 1-2 point chacune.

International Hydro a retraité de 
1-2 point dans le groupe des servi­
ces publics et Associated Telepho­
ne el Winnipeg “A” et “B” ont 
perdu 1-2 point chacun. C. B. R., 
4 1-4 pour cent 1944, et Canada 
Steamers ont faibli de 1-4 de 
point chacun. Maclaren a été en 
assez bonne demande et il a avan­
cé de 1-2 point. Montreal Power, 
1963. et Montréal Tramways, 1955, 
ont aussi gagné 1-4 de point.

f.cs emprunts seniors se sont 
raffermis quelque peu.

* * Ÿ
New-York. 4P.A.) Les em­

prunts japonais et australien ont

encore reculé hier. On attribue 
cette retraite au fait que les spé­
culateurs craignent de nouveaux 
incidents eu Orient.

Les valeurs industrirlh , ont aus­
si subi cette infltience e! plusieurs 
ont faibli légèrement.

Les pertes des valeurs austra­
liennes et japonaises ont varie de 
1 à 4 points.

Les fonds d’I.tat du gouverne­
ment américain ont été à la hausse, 
par contre.

Stock de sucre brut
et de sucre raffiné

Les stocks de sucre brut dans les 
ra11itierie.s canadiennes s'élèvent a 
169,445,306 livres le 7 septembre, 
a rapprocher de 03,363,598 livres 
la date correspondante de fan 
dernier. Les stocks de sucre t affi­
né, auxquels il faut ajouter île fai­
bles quantités achetées, se placent 
:J_117,256,411 livres contre 71,287,- 
572 il y a un an.

Aujourd'hui

'La pitié de Mie iotange" 
Le ' Devoir ' commence au­
jourd'hui la publication de 
"La pitié de Mie Solange", 
un très intéressant feuille­
ton.

DISTILLÉ CT MÉLANGÉ EN ECOSSC 
26 o*. $3.05 - 40 o*. 14.55

8.50
Non castrés........................................... .... fi 50

........................................... fi 50

4 50-5 00 
2 50-3.00

BOURSE DES MINES
DE TORONTO

Compilation de la maison 
POTTER & CO,
127 St-Jacnnes. Montréal

6.25-6.50
5.50- 6.00
4.50- 5.00

159 Abiübi
130 Abitibi F 

mon Aldermac 
900 Anglo ran 
600 Anglo Hur 
■>oo Ashlev

5500 .Astoria 
1945 A il nor 
500 Bagamar 

2000’Base Met

Haut os CIO!
70 

4L. 
15' . 
56 

195 
3h. 
4

185
RC.

10

65

190

183

325 Lamaque 
1500 Lapa Cad 
2100 Le lie h . . .
200 Little L L , 
205 I.obtaw A 
900 Macassa 
300 MacLeod 

1300 Madsen 
1750 Malartic 
900 Manie L MU

Haut Bas Clôt
515 500

3 Bell Tel 155 100 Mclntvre
-10!> Blcigood 15 mo McKen*
"00 Big Miss . . 4 V2 .500 Mc VI11 te
’■O Roblo . . 7 GU 1100 59"Watters
01 Braztîian . 5 ! <4 s 500 Morris .

; U Brou'lan 73 70 fitoo Naybob
500 Brown OU 12',. 157 Noranda
'"O Cal Ëdm . . 162 IftO 10(H) Nordon
IM C P R. . 5 rS 5 V 5 V 600 Okalta

r.-on Castle Tr . , 60
200 Cariboo . . 220
'.'25 t en! Pat 192 191

2601 Chostervll’e . 103
loot hromlum 16
3200 corhenour 67 65

^00 Davies 13
500 Deîntte . . 75
229 Dome 23 V
:.00 Dom Stores 4 1 .

toco Duquesne 4»..
2030 Ta, t. Crest . , . . 5
.1700 East Mal . . 335 325

fidO Eldorado . . 33 32
" 0 Falcon 270

2500 Fed Kirk . . 4*.
toot) Fire Pete . . 5'p
2'00 Prancoeur . . 38

500 OUltes . . 4 3
1000 Gods Lake , . 36
3500 Golden Gate 10 V 10'
2000 Or Bousquet i
800 Ctunnar 40

2100 Hard Rock 93 92
50 HolUnger , . 13 12’

1400 Home Oil 203 199
294 Imp. Oil 11 V

85 Int. Nickel 38", 37'
610 Int. Pete 16» . 16
7028 Jetllcoe 4 2"
900 Kerr Add 290 280

1Ô00 Kirk L 041 j 94

192

33

10’

16
4

700 Omoga 
500 Pacalta 
200 Par Pete 

1425 Pamour 
600 Paymaster 

2F50 Perron 
910 Ptrkle Crow 
350 Pioneer 

1000 Powell 
500 Premier . .

1000 Reno 
989 San Ant 

5100 Senator 
1000 Shawkey 
1200 Sheep Creek 
3236 Sherrltt 

200 Sigma 
2100 Siscoe 
1100 Sladen M 
1500 Sou End Pete, 
300 Sand Fav 

1400 Steep Rock 
7000 Straw L 

360 Teck H 
600 Toburn 
200 Towagmar . 

1000 Uchi ,
14700 Upper Can . 

350 Watte Am 
130 Weston 
500 Wood Cad 
635 Wright H .

50 
225

27 
360 
250 
46 

113
3'.,

51 "t 
109

8
30

26,
26
58

4
85
18

fl
35

128
28 

180 
310 
207 
102
95
15

227
33

3
93 
72 

650 
55 >7
49
2H

55
150

4
320 
140 

18 
42 

113 
360 

12“, 
9' , 

620

28n
355
345
45

110
3

104

25
58

! Communs .........................
j MOUTONS
j Bon .............. ...............

Commun. .......... ....
! TAURES
Choix, type à boucherie 

iBonne
: Moyenne ,. ......____
j Commune .......................
iVACHES
j Choix, tyne à boucherie ..... 5.50-5.75
j Bonne .......................................... 5.00-5.25
i Moyenne ...................................... 4.00-4.59
| Commune . . ....................  3 00-3.50
! Très commune.................. 2.50-2.75

TAUREAUX
! Choix, type à boucherie .. ..... 5.00-5.50
: Bon ...................................... 4.25-4.50
'Moyen ................................ .................  3.75-4.00
Commun .............................................. 3.00-3 50

par un déficit rie 
de $25,205.

A la Bourse ef au Curb

$10,678 au lieu

3 fi

58‘-

Marché des grains
WINNIPEG

Perm, ant Ouv Haut Bas

120

175
295
205
10O

30

91
70

48
2

50
145

315
135

16

105

m

615

127

177

207

55

140
18

Information agricole

i Mai . 76V 76V 76U 75V
i Or.tobrs 70V 70 V 70 V 70 V
i Décembre 71V 71V 71’s 71",
; Avoine: —
: Mal 30 30 30 V 30
: Octobre 32V 32 V 32 V 32V
j Décembre 30 V 30'., 30", 30V

Orge: —
Mai 39 V 40 40V 39»,

I Octobre 39 V 39V 39V 39 V
| Décembre 38 V 38", 39 38V
! Seigle ; —
, Mai 41V . 47 V 47 V 47 V
: Octobre +3 42V 43V 42V
: Décembre 44V MU 44'4 43V

Lin: —
, Mal . 119 V U9Vï 119V U9U
: Octobre 119'* 119 119 118V
; Décembre 118V 118'i 118*4 118V

j Blé: —
; Mal

CHICAGO

81V 81V 82 81V
j Juillet 77V 77 V 78 77",
! Décembre 82V 82 V 82 V 81V

Maïs: —
: Mal 59 V 59 U 59 V 59'i
j Juillet 59 V 59" 4 59’, 59 V
1 Décembre 58 V 58 58', 58

Avoine: — 
i Mal 32 V 32 U 32 V 32V
1 Juillet 30 V 30 V 30 V 30V
| Décembre 32 V 32 ' * 32V 32 V

Seigle: - 
j Mal 48 47’, 48 47
Juillet 48 V 48 43 V 47’»

1 Décembre 44 V 44 U 44", 44

A la suite d’un règlement obtenu 
j par la Bourse et le Curb de Moni- 
j réal de C. F. Eliiott, Commissaire 

3.50-4.00 [ du Ministère de Timpôt sur le re- 
! venu, les corporations ou les indi­
viduels qui font affaires avec le, 

i membres de la Bourse ou du -Curb 
! n’auront plus à faire enregistre- 
j leurs litres en leurs noms et ri’évi- 
' ter ta deduction originelle de ta 
taxe de défense nationale de 2 p.c.

Sous la loi de Timpôt sur le re­
venu, tes dividendes ainsi que les 
intérêts payés directement aux 
compagnies formées en société ne 
sont pas sujets ata déduction de la 
taxe de 2 p.c., et a ta suite du nou­
veau règlement les courtiers qui 
sont membres d’une bourse recon­
nue ainsi que leurs représentants 
seront traités de la même façon 
que les compagnies formées en so­
ciété qui reçoivent tes dividendes 
et les intérêts.

Lorsqu’ils rempliront leurs for­
mules d’impôt sur le revenu, les 
clients des membres de la Bourse 
et du Curb seront sujets a la taxe 
de défense nationale de 2 p.c. qui 
s’ aux dividendes et aux
intérêts.

T6t 
75 *,*
70U 
7 IM
30's 
32*a 
303a

39t8 
39 >8 
383,

47'.,
42',
437,

119' .

Marché des changes
81*1, ! 
77 ’i i 
82', |

59*, ; 
59-', I 
58 L, ,
'32«g : 
30*4 
32 3 a

47 ' »
48 
44'»

La Coopérative lédetèi" de Quebec four, 
nlt, les commentaires suivants sur le nnr-
ché
BEURRE

Rellétant certains lecteurs considéré* 
.icLieUemem favorables à améliorer sa si­
tuation, notre marché au beurre fut do­
miné par un sentiment optimiste au cour* 
de cette dernière semaine écoulée et nous 
avons a signaler une appréciation asse? 
marquée dans lej cotes.

Il en est done résulté une offre très 
limitée de la part des détenteurs et. a la

A-poulettes ..   24
® ~ ......................... 25
c — , . ................................................ 1 fi
VEAUX ABATTUS, engraissés au lait
Bons ..................... ..................... ............
Moyen* ............ ............................ ,, ’ ’
POULES ABATTUE*
A-5 Ibs et plus ........................
A-4 Ibs Jusqu'à 5 Ibs .......................
B-5 Ibs et plus . ..................... ..
B-4 Ibs jusqu'à 5 1b* ............... ................
C-5 Ibs et plus , ., ...............................

Bourse de Caigary
Commutlon de -g. Beausoleil, membre 

de la Bourse des Huiles de Calgary.
132 ouest, Satnt-Jacques

De la Banque Canadienne Nationale 
Service des relations étrangères:

D’après les taux de la Banque du Cana­
da. le Prix d'achat du dollar étatsunten 
e t de 10 pour cent et le Prix de vente de 
1. pour cent à Montréal aujourd’hui, tan­
dis due le nrlx d'achat de la livre sterhng 
est de $4.43 p- le prix de vente de $4.47 
le franc français u'étalt Pas coté.

Voici les taux â l’ouverture sur le mar­
ché de New-York .
Grande-Bretagne. L. S., câble ..........  $4.04

Chèque: pas coté !
France, franc ........................ Pas coté j
Belgique, franc ......... ............ «à* coté
Belgique, belga ................ ........... Pas coté

Kewagama .......... Î 2
Lacoma ..................  ... ------ V H
Lake Dufault ................ 19 20
Lake Geneva ................. .......... 4 6
Lake Rowan ................ .......... 3 5
Landor .............. 10
L. L. Lagoon . ............ 2
Leroy Mines .. .. .... 1
Lor i vrr .............. 2
Magnet Cons .................. ...... 82 85
Magnet Lake ................
Martin Bird ................

.......... 16

.......... 21 -, !!
Melba ................ 2
Moffatt Hall, nouv. .. 2
Mooshla ................ .......... 1 > 0
Mosher Lang Lae .. .. io'
National Malartic .... .......... 36 38
Negus .......... .......... 55 65
Norbeau ............................ .......... 14 19
Norlake 2
N.A Molybdenum ..... u
Obalskl ............................ ____ 1 3
Ok lend .............................. fl S
O Leary Malartic ... . .......... 1 2
Opemlska Cooper ... . ........ 2 4
Grlole .......................... ____ 1 2
Orp't ............... ............ ........ 1 2
Pan Can. ........................ ... 6 B
Pascal!* 24 23
Plains Pets .................... 10
Porcupine ...................... .. . . 6 3
Polaris .......... 19 21
Pontiac Rouyn ........ 2 4
Presdor ............................ .......... 3V 4
Private r ............ 48 50
Proprietrfrv ?on 22-5
Que. Eureka .................. .... 1
Qué. Manitou . . .. . .. 5 V 7
Rcmro ................................
Rand Malartic . . . ' t.. ■

10
9

Red Gold
Rlbago nouv ..............

4
1

Routh'.e'- Cadillac ... i .3
Rose Gold, nouv...........
Rouyn Reward , ...

4
1

Rubec .............................. ► 1
Saohtgo River .......... ........ ' 200 300
Scott Chihoug.................. .......... 2 3
Shawmaque .......... 5
Shcnango .......... 3
Stscoe Extn Gold ........ ........ IV 24
Smelters Gold . . ........ i
South Malartic .............. 7
Soringer Sturgeon .... 4 5
St-Pierre Cadillac 8
Sun Bear .... 1
Thompson Cadillac ... .......... i 2

Ï Ttb’emont Island 1
Tonawanda ..... 1
Union Mining .......... 3 5

; Va’ D Or Minerals ,. . 50
1Walker Pat

Cartes Professionnelles et Cartes d’Affaires
ASSURANCES

HORACE LABRECQUE

COURTIER EN ASSURANCE
Nous invitons les Communauté* R. ;1 
gieuses à sa prévaloir de noa services 

particulier*
441, St-François-Xavie* - Montréal

Tél. MArqnette 2383-2384

DACTYLOGRAPHES

AVOCATS

44 DU NOUVEAU
Assortiment complet

Underwood — Remington 
Royal Portatif et Stand­
ard. Machines A Addition­
ner. Calculateurs. Prote,. _
leur* de Chèques. Pupitres, etc. are

Canada Dactylographe Enr
Nouvelle adresse: 44 St-laeques Q 
HArboui 6968 R.-T Armand, bro '

Anatole Vanlcr C.R Guy Vanler, O R
Vanier £r Vanier

AVOCATS
, 57 ouest, ru* Saint-Jacques 

Tél, HArbour 284'

BREVETS D'INTENTIONS

royal, remington 
j UNDERWOOD 
! Silencienx. -éguller 
i et portatif, 
i Protecteurs rie c hèque* 
et ameublement de 
bureau.

Machines à addi. 
tionner Service

N. MARTINEAU & FILS
IflIS rue BI.EURY H, ,1(,
Entre les rues Vitré et Cagainhet Uee

"ALBERT FOURKIER
^CATHERINE iilMOWROL

ENCADREURS

COMPTABLES

Westshore Malartic 
Wawbano 
Wells LL 
Westwood Cad. .. 
Winoga
Woco , ..................
Young Davidson

1
2
3

24

1LA
2
3
A

26

mite d’une demande beaucoup plus ac- i ^ **5S..................
live, non seulement pour besoins Humé- POULETS ABATTUS
dial», mais notamment pour livraison lu- 1 j'"? e*' P*l,s ....................................
lure, tes prix ont subi une avance de le ; et plus....................... . .
A l',c la livre ”-4 U» Jusqu'à 5 Ibs .....................

Suivant te relevé provisoire de l'Office I C-5 Ibs et plus ....................................
fédéral de la statistique, 1rs stock* en j v-4 Ibs Jusqu’à 5 Ib* ...................
entrepôts, au 1er octobre courant, pour ; ^ur 'e* prix cl-haut mentionne*. ____
le» neuf principale* villes canadiennes se I retenons une commission de .A pour cent 
mtallsalent à 41,371,129 Ibs. comparative- tu a coopérative* affiliées et 8 pour cent 
ment à 40,629.618 Iba pour la date cotres, i aux expéditeurs Individuels, 
pondante de Lan dernier, aoli une aug- PORCS LIVRES ABATTUS 
mentation de 741,511 Ibs sur 1939, Néan- j Pr;x nets
moins, ces chiffres Indiquent une légère 4-baron de choix. 140-170 Iba 
diminution sur l’excédent du mois précé- i „ Plus prime $100,
Sent. B-baeon. 130-170 Ibs ............

Lundi avant-mldl. le 7 octobre, les prix 1 Bouchers. 120-170 Ibs .. . 
du beurre no ! pasteurisé, au gros, va- ! [•ègers, 100-120 Ibs

17 i Admuaï 
16 j Alberta Pacifie 
15 I Anaconda 
14 ' Anglo Canadian 
lu Calmont 
12 j CommoU

Commonwealth .

19 
18 
16 
LA 

nous

11

21 Davies Pete 
•- 1 Extension

Offre De in.
---- \ 3 la

13

62
3\

à 25\c la livre. Lourds, 170-200 Ibs , .
PORCS REÇUS VIVANTS 

établie après l'abatage 
Sur base du bacon, pesanteur chaude 12.50

riaient de 25'
FROMAGE

Nous prions les expéditeurs de ne fabri­
quer que du fromage blanc, afin de se 
conformer aux dispositions du contrat.
Intervenu entre le ministère britannique 
ries Approvisionnements et le gouverne­
ment canadien,
VOLAILLES VIVANTES

Le* arrivages des dernier» Jour* furent 
très considérable* et. en moyenne, de qua­
lité plutôt médiocre

La demande ayant été modérée, afin 
d'en assurer mie distribution régulière et. 
éviter l'accumulation, le* détenteur» fu­
rent oblige* d'accepter une réduction de 
prix.

81 l'on veut prévenir une baisse trop 
prononcée de* prix, 11 e*t urgent de u'ex- . .
pédler que des oiseaux bleu engraissé» it ! £-4 1b* Jusqu'à 5'lbs . 
fini* à point 1 n-3 'T»* Jusau à 4 ibs
VOLAILLES ABATTUES POULETS VIVANTS A

Le» arrivage» furent un peu plu* abon- j 'h* et plu* .
■I*nt*. Cependant, avec une légère amé- | b-5 Ib» jusqu'à 6 1b* 
lloratlon dans la demande, le» prix furent 0-4 1b* Jusqu'à 5 Ib»

. .......... 11
------ 10*1
.............. 10 u,
............ 10
classification

i Firestone 
j Globe Royalties 

High wood Sarcee 
iHome OU 
; McDougall Segur 
I Mereurv . . .
j Mill Cltv . .
! Mod ri 
1 Monarch
j National Pete . . 
j Okalta. commun 
: PhlUipps Pete 

Prairies Royalties 
Richfield 
Royal Canadian 

I Royal Crest 
Roysllte

! Share Royalties

20
21
21

16'

9':.
î 00

4U
4'*.

18
•A
4

10

Italie, lire 
Suisse, franc
Hollande, florin ....................
Norvège, couronne ..................
Danemark couronne ........
Suède, cour. ..............
Brésil mllreiB ...................
Chine, dollar ...........................
Japon, Ven

Cours tels que fournis à 
Canadian Press:
A Montreal:

Livre sterling ..................
Dollar américain ................
Franc

A New-York
Livre sterling ....................
Dollar canadien ..................
Franc français ....................

Ee or :
U'vre sterling ............
Dollar américain ..............

pas coté 1 
,2318 :

pas co'f 
nas coté : 
pas cote 
.2385 ■

Obligations
internationales

Anderson & Valiquette
Compfibles-Vérificateurs

,L-Charles Anderson. L ' ''
Jean Valiquette. C.A L.I.C 
Roméo Carle L.S.C ..A 
A Dagenals. L.S C„ '.'.A 
Pau! Huot. C.A L.I.C

84. Notre-Dame ouest - PL. 970')

Caron & Caron
Comptable.- agree* - Chartered 

Account», !s
Edmond Caron B. A L.S C , O-A 

Henri "aron B.A.. L.L.L. L.S C.. C A 
59. tue St-Jacques

HArhour 3635 MONTREAL
159. rue Alexandre. TROIS-RIVfLRt.s

Wisintaincr & Fils
908 BOt LEVA) D ST-LAURENT

LES ENCADREURS
MANUFACTURIERS

Moulure» — Cadre* — Miroirs 
Réparations de cadres et miroirs

LAnc. . 264

IMPORTATEURS

J.-A BERNIER - Poudée en 189?

C.-X. Tranchcmontagne
IMPORTATEURS

Tissus et toile* pour communautés 
religieuses

459 St-Sulpice - Tel. LA. 1344

0505 Bant Has venl e
..............2329 j 9000 Argentine 4'- 1972 64' • 64 64« : 9ooo Brésil fl','. 1957 11", 11% 1 ! %
mid! nar It , 16000 Canada 5 V 1952 ICO', 99'». 99 » i»

! 9000 Allemagne 5!»r, '65 15' . v> 15114000 Jsnon 5 V' • 1965 52' . 51 51
*4 43-*t ! i23000 Milan fliAV 1052 27'* 26% 37 %
*1 10-Ï1 1 20000 Rome fl'.' 1952 29V 28% 28 S
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Cours fourni» par la Coopérative fédé-

POUI.ES VIVANTES
A-5 Iba et plu» . ,, ,

! B-4 Ibs jusqu'à 5 Ib* . .. ..
! D-3 1b* Jusqu’à 4 Ibs ...................
! Coq* ....................

POULETS VIVANTS A ROTIR 
blancs

A-6 Ib* et plus
[ B-5 1b» Jusqu'à fl Ibs ..............

Spy Hill ........................... j
Sunset .................. j_2 15
Three Point 2!-»
United OU ... 4 51
Vulcan Brown 18 :\o
West Flank )UCslgsrv and Edmonton 1 65
East Crwt 4 6
Lethbridge 2
Madison IVM»r Jon 2
............ .............. ................. .........__ *__ ,

Construction 
Prod, chim 

; DIM., et bras*
: Ace. èleet 
: Aliment.

Ma ch Indus!.
' Cte de placement 
; Mârehand
i Mine 

Huile
: Chemin de fer

Equip de 
trier 

i Tabac
uttnte,*

chemin de fer

Offre
5 65 
4.79 
4.0‘i 
7.8.1
5 41
6 10 
2 81 
8 22
3 88 
6 15 
2.67
4 97 
5.08

• 3.53 
2.82
3 54
4 93 
4.72 
4.32

6.16 
5.22 
142 
R 51 
592 
6 64 
" 07 
8 04
4 23 
fi 69
2 92
5 41 
5.51
3 85 
2,87 
3 86 
537 
5.15

1 Province de Québec District de Mont­
réal No 194495. Cour Supérieure La S 1: - 

I cession Ph Hébert, demanderesse, va Do­
nat Quintal, défendeur. T,e ifièm? tour 

1 ri octobre 1940 h l! heures de l'avant-mi- 
! <11 au domicile dudit, défendeur au no e'. 
rue Laurendeau, en la cité de Montréal, 
seront vendus Par autorité de Justice 

j biens et effet» dudit défendeur saisis -ni 
1 cette cause, consistant en piano, set ne 
Chesterfield, meubles de ménage, etc. Con­
ditions: argent comptant Ed, Dcsroch".». 
H.CS. Montréal. 9 octobre 1940

P.-A. CACNON
Comptable Agrée

Chartered Accountanl
Immeuble de* Tramway*

159 OUEST RUE CRAIC 
Tél. HArbeur 5990

OPTOMETRISTES OPTICIENS

Spoci.illtés: 11 Arbour 3544
EXAMEX DE LA VUE, 

AJUSTEMENT DE VEItHES

fl. PHAÜEUF-A. MESSIER
1 OPTOMETRISTES-OPT-’CIENS
.'767 Si D. pu Montréal

Province do Québec. District de MotU- 
véal No 110813. Cour de Circuit. J. L. 
Sabbath, demandeur, vs Perry Blnsky. de­
fendeur, Le ISome tour d'octobre 1940. 
à 10 heures de l avant-mldl an Heu d":-.- 
trendt dudit défendeur, au no 4292 boui. 
8t-Laur*nt on la cité rie Montréal, se­
ront vendus par autorité de Justice les 
biens et effet» dudit défendeur .saisis -m 
cette cause, e (insistant en balance "Falr- 
bark.s". 1 lot de céréales assorties, etc 
Conditions: argent comntant. M-T R<>- 

471 ! billard. H,C S. Montreal, 9 octobre 1949

Lcon-A. Hurtubise
C.P.A

Comptable public licencié

60, St-|acquK* O. - Montréal 
Telephone: HArboui 1553

REMBOURREURS MATELASSIER!»

LaRUE & TRUDEL
V «OUI f>l ■'h XûrCfc: —

ROTIR. ro\igp.

maintenu» assez stables,
OEUFS

Montréal c Quebec Aucun change­
ment important à noter dans les prix 
Toutefois, à la fin de la semaine, la de­
mande étant plu* active, ce marché avait

D-3 ths Jusqu'à 4 Ib»
POULETS VIVANTS* A GRILLER.

llté*** ^onnp qui*

t* 2 Jusqu * 2’a lbs. ayiilU#
moyennemanuo truauv «v. • - ........... ... ......... i »-* n iw , »...ins tendance à se raffermir quelque peu I c-3 Iba Jusqu à 3<i Ibs 

VEAUX ABATTUS Qualité Inférieure aux calégorie*
Montréal et Québer Légers arrivage* I" /? „

Benne demande et prix ferme* I „ . , vu? ABATTUS, aélectlonné*
PORCS LIVRES ABATTUS 

Montréal et Québer. — Marché station- 
mire et prix asses bien soutenus

HLCCURSALE DK QUEBEC
Prix de rem!*e pour la semaine ftnU- 

««nt I» 5 octtMjre 
OEUTB
A-gros .... .............. 32
A-moyens ............................................ 30

Spécial. 6 !b» et plus 
A-6 Ibs et plus 
A-5 Ibs jusqu’à 6 Ibs 
B-fi Ibs et plus 
B-5 Ib» Jusqu'à 6 Ibs, 
B-4 Ibs Jusqu'à 5 Ibs 
C-6 Ib* et plus 
C-5 IH* lusqu à 6 ib* 
C-4 Ibs Jusqu'à 5 1b* 
C-3 1b» tuaqu’à 4 Ib*
POULETS ABATTUS, engralsaée «u lait

»
&

Noci»un Lan i

► Artliui 1 jiHup L- \ Mmiriof v.hmu#'. i. \ 
A. Kmile Beau vais C.\ Iran-Paul Usuthirr < 
Mmiric' HoiilauffM r * ’aoquea I a Rue, (' A 
Lional Roujwin, C.A f ucirn-H R^lair.C.A 
Dollard Muot. C.A Pau -E Brunet. C.A 
K.-A Rondpau, C.A

Mnntr»a ~ Ouéh<M

REMBOURRf URS-M ATELASSIIR5

BOYER Limitée
Spécialités : ineuDle* ei tnalela* sur 
commandB ainsi nue réparations

Eatlmfts gratuits *ur demanda
8886 Henri-lulicn - T PL. 1112

Avci-vous besoin de bons livres?

Adressez-vous au Service de Li­
brairie du "DEVOIR”, 430 rue No- 
tre Dame lest), Montreal.

SI

ifittgnie 
i'Assunatce sur ü Wc

MONTREAL
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Les Reds de Cincinnati gagnent Des combats 
la septième partie de la série bien balancés 

et s’assurent le championnat au St-Jacques
Paul Derringer enregistre sa deuxième victoire de la 

classique de 1940 en l'emportant sur les Tigers de 
Détroit par un résultat de 2 a 1 — McCormick et 
Ripple comptent les deux points des champions a la 
septième manche au cours d’un ralliement — Point 
non mérite pour les représentants de la Ligue 
Américaine

BUCK NEWSOM A FAIT UNE BELLE LUTTE

Cincinnati. 9 — Les Reds de ('.in- j 
rinnali ont réussi à vaincre les Ti­
gers de Détroit dans la septième | 
partie de la série mondiale liier 
après-midi, pour décrocher le 
championnat mondial du baseball 
majeur. De l’avis de tous ceux qui 
ont été témoins des parties dispu­
tées entre les champions des Li­
gues Nationale et Américaine, ce 
fut la série la plus intéressante, 
la plus contestée et la plus sensa­
tionnelle depuis de nombreuses an­
nées.

Les Reds ont décroché les plus 
grands honneurs du sport national 
américain, après un duel passion­
nant entre les lanceurs Paul Der­
ringer et Buck Newsom, mais ce 
dernier, tout en limitant ses ri­
vaux au même nombre de coups 
réussis, a dû baisser pavillon et re­
noncer a une troisième victoire 
consécutive. Les Reds ont vaincu 
les Tigers hier par un résultat de 
2 à 1.

Comme le disait le commentateur 
de la radio hier après-midi, ce fut 
une série exceptionnelle et vain­
queurs comme vaincus méritent 
des félicitations.

Les Reds de Cincinnati ont mé­
rité les deux points enregistrés 
tandis que celui des Tigers de I)ç 
Iroit fut compté à la suite d'une 
erreur commise par le Iroisième 
but Werber, a la troisième manche, 
sur un mauvais lancer au premier 
but.

Les champions comptèrent leurs 
deux points à la septième manche 
sur un deux-buts de McCormick 
suivi d’un double de Jimmy Rip­
ple, qui faillit cire un coup de cir­
cuit, un sacrifice rie Jimmy Wil­
son et une longue chandelle de 
Billy Myers.

Jimmy Ripple, l'ancien porte- 
couleurs des Royaux de Montréal 
de la Ligue Internationale, s’est en­
core mis en évidence. Ce joueur 
qui fut acheté par les Reds peu 
avant la date limitée permettant de 
prendre part à la série mondiale, 
a produit le point égalisateur et 
compta ensuite le point victorieux 
à la septième manche, qui ne man­
qua pas de sensations. A ce mo­
ment, une foule de 2(5,Tô!) person­
nes ont applaudi frénétiquement 
leurs favoris, qui tiraient à l'arriè­
re depuis la troisième manche.

Sans vouloir diminuer le mérite 
de Paul Derringer ni celui des 
Reds, nous croyons pouvoir dire 
que la chance a quelque peu favo­
risé les représentants de la Ligue 
Nationale. Les champions ont réus­
si à grouper deux doubles consé­
cutifs, ce qui a permis d’égaler le 
score et de mettre un coureur sui­
tes buts en position de compter 
tandis que les Tigers ont échoué 
à la tâche de frapper en temps 
opportun.

Chaque lanceur a accordé sepl 
coups sûrs, mais jusqu'à la septiè­
me, Newsom avait eu le dessus sur 
son rival, et il paraissait en bonne 
voie de devenir le premier lanceur 
à gagner trois parties dans une 
série mondiale depuis que Stanley 
Coveleskie, de Cleveland, a réussi 
cet exploit contre les Dodgers de 
Brooklyn en 1920.

Newsom a retiré six frappeurs 
au marbre et le seul but sur balles

qu il a
Dans 1rs six premières manches, 
Newsom n’a accordé que quaire 
coups, dans quatre manches diffé­
rentes, et il n’a fait face qu'à 21 
frappeurs, trois de plus que le mi­
nimum possible.

Les coups que Newsom a accor­
dés dans ce temps ont été un sim­
ple de Wilson après deux retraits 
à la deuxième manche, un autre 
simple de Wilson à la cinquième, 
un coup suivi d'un double-jeu, un 
simple de Myers à la Iroisième et 
un deux-buts de Mike McCormick 
a la sixième.

r'e dernier coup a apparemment 
nm.itré que Newsom était sur le 
point de faiblir, car Buck n’avait 
eu qu'une journée de repos, après 
avoir tenu les Reds à trois coups 
dimanche à Détroit.

Même après le ralliement de la 
septième, Newsom s’est ressaisi, 
retirant deux frappeurs au marbre 
à la huitième et n’accordant qu’un 
coup, un simple chanceux de Mike 
McCormick, dans cette manche.

Derringer n’a reliré qu’un frap­
peur au bâton et il a donné (rois 
huis sur balles, mais il a été à son 
meilleur avec des coureurs sur les 
buts et ses copains l’ont aidé de 
plusieurs brillants exploits défen­
sifs.

Résultat détaillé de la joute:
DETROIT

AB P CS H A
Bartell. ac .. .. . 4 0 fi 3 2
McCoskcv. ci- . , . 3 0 n 3 o
Gehringer, 2b .. . 4 0 2 3 ‘>
Greenberg, cg .. . 4 1) 1 o
York, lb . . . . 4 0 n 5 o
Campbell, cd .. . 3 1) o 2 0
Higgins, 3b .. . . 4 0 i 0 4
Sullivan, r . . .. . 3 1 i 15 II
Newsom, 1 .. .. __2 0 i 1 fi
xAverill .. .. . ï 0 0 0 «

Total ............. .. 32 1 7 24 8
CINCINNATI

AB P es H A
Werber, 3b . . 4 II fl 1 3
M. McCormick, rc 4 fi 2 4 0
Goodman, cd 4 fi o 3 fi
T. McCormick, h 4 ! t 6 1
Ripple, cg .. . . . 3 1 i 1 II
Wilson, r . . . . . 2 0 2 O fi
Joost, 2b .. . . 2 fl (1 5 1
zEonibardi .. .. . Ô fi fi (I l)
Erev, 2b .. .. . n fi fi 0 1
Mvers, ac . . ,, . 3 fi 1 T) 1
Derringer, 1 .. . 3 fi fi o 1

Total ............. .. 29 2 7 27 8
x Frappa pour Newsorn h 1 a 9t
z Frappa pour Joost à la 7e.
Détroit .... 001000000 !
Cincinnati .. . . 00000020X—2
Sommaire :

Si les séances de boxe profes­
sionnelle n’ont pas connu h* suc­
cès depuis quelque temps, 1! n'en 
est pas de même des soirées chez 
les amateurs. Chaque séance attire 
une assistance nombreuse, et les 
combats sont contestés et fort inté­
ressants.

Ce soil- les amateurs de l'art pu- 
gilistique ne manqueront pas de se 
rendre à la salle du marché Saint- 
Jacques où le club Champêtre don­
ne scs séances hebdomadaires. Le 
programme de ce soir a été préparé 
avec soin par Sylvto Mireault et 
Russ Leighton.

On devrait être témoin ce soir 
de combats très mouvementés et 
bien balancés. René Lafaye, solide 
mi-moyen local, sera opposé à 
François Tremblay dans un com­
bat qui promet de fournir des sen­
sations.

Dave Brown, champion des. Gol­
den Gloves, sera opposé a Roger 
Ouimet dans un match revanche. 
Ces deux solides poids-plume de­
vraient se livrer un combat qui 
sera rempli d’actions. Loi s de leur 
dernière rencontre, Ouimet perdit 
par une mise hors de combat tech­
nique. 11 reçut une large entaille 
à la joue qui fut cause que l'arbitre 
arrêta le match. Ouimet est.déter­
miné a venger cet échec ce soir.

Lu solide petit boxeur juif, Sam­
my Jacobs, de la Y.M.H.A, sera en 
évidence alors qu’il montera dans 
l'arène pour rencontrer Larry 
Sloan, le solide boxeur du Univer­
sity Settlement. Cette rencontre se­
ra sans aucun douie un combat fu 
rieux.

Raymond Daoust aura la tâche 
très difficile ce soir alors qu’il de­
vra faire face à Jean Barrière du 
Régiment de Maisonneuve. Ces 
deux fameux boxeurs se livreront 
le combat le plus important de la 
soirée.

Ln autre combat très intéressant 
au même programme mettra aux 
prises Jean-Paul Desjardins du 
club Montcalm cl Roger Lapointe 
du club Champêtre. Tous deux 
possèdent un bon coup de la main 
droite. La première rencontre de 
la soirée commencera à 8 h. ,'{() 
précises.

Un excellent programme de com­
bats de trois rondes a été préparé 
pour supporter ces combats impor­
tants. Les arbitres seront de nou­
veau Gordon Sauvé, AI Décarie et 
Lucien Deschamps.

Les champions 
sont l’objet d’une 

belle ovation
Cincinnati, 9. — Bill MrKechnie, 

j gérant des Beds de Cincinnati, était 
' nier soir l'homme le plus heureux 
I dans le baseball el scs joueurs par­
tageaient avee lui cette joie.

La tristesse régnait dan» la cham- 
I bre des Tigers de Détroit après la 
! joute d'hier, mais ils n'ont pas don- 
i né d’alibis pour leur défaite.

\ ingt et un ans se sont écoulés 
avant que les Beds parvinssent de 
nouveau à décrocher le champion­
nat du monde. Ils réussirent Tex 
ploit en l’emportant par le résultat 
de 2 à 1 dans la septième et dernière j 
joule de la série, hier.

Del Baker, le gérant des Tigers de j 
Détroit, l’équipe vaincue, fut ga­
lant. Il monta l’escalier avec les j 
joueurs des Reds et finalement réus­
sit à parvenir auprès de McKechnie.

‘‘Nous avons etc battus par une 
faitjcuse équipe, Bill”, a déclaré Del.

“Nous avons triomphé d’un fa­
meux club, Del”, répliqua McKech­
nie en souriant.

McKechnie ajouta: “Ce fut la plus 
belle série et la plus contestée où 
l’harmonie a toujours régné entre 
les deux clubs. L'est la première 
fois que je vois une telle série en 
35 ans dans le baseball. Je félicite 

I le propriétaire des Tigers, M. Briggs, 
les joueurs et les amateurs de Dé­
troit. Ce fut un plaisir de jouer con­
tre les Tigers,”

Paul Derringer était tout enchan­
te de sa victoire sur Newsom et alla 
prendre place aux côtés de Jimmy 
Wilson, le vétéran de in ans mi’il 
félicita.

Wilson, avec plusieurs diachylons 
sur ses blessures au corps et aux 
jambes, étail fort heureux. “Nous 
les avons battus, n'est-ce pas. jeune 
homme?” demanda-t-il à Derringer.

McKechnie serra la main à tons 
ses joueurs. “Je suis fort heureux” 
déclara-t-il.

Warreen Giles, le gérant général ‘ 
des lieds, liés émotionne, félicita 
McKechnie, tout comme le fil 
Powell Gros ley, le propriétaire des 
Reds.

Ford Frick, le président de la li- 
i (hic Nationale, était fort enchanté el 
| déclara: “Deux parties d'étoiles et 
j la Série Mondiale, la même saison.

Dans la chambre des Tigers la 
tranquillité régnait.

“Bobo” Newson déclara: "ils nous 
ont battus et nous ne pouvons rien 
faire présentement. Ce fut une dé­
faite amère, mais Derringer lam a 
une fameuse partie et méritait île ga­
gner. C’est une fameuse équipe.”

Points produits par Ripple, 
Myers. .Deux-buts: Higgins, M. Mc­
Cormick, F. McCormick, Ripple. 
But volé: Wilson. Sacrifices: New­
som, Wilson. Double-jeu: Gehrin- 
ger a Bartell à 5ork. Laissés sur 
les buts: Détroit 8; Cincinnati 5. 
Buts sur balles de Derringer 3; 
(McCoskey, Sullivan, Campbell); 
Newsom, 1 (Lombardi). Retirés au 
bâton, par New.som fi (M. McCor­
mick 2, Ripple, Goodman 2. W’er- 
ber) ; par Derringer 1 (Greenberg), 
Temps: 1 h. 47. Assistance: 25,000.

Boxe et- lutte
à l'Auditorium

Les amateurs de boxe et de lutte 
sont conviés pour demain soir à 
l’Auditorium de Verdun où aura 
lieu la première séance organisée 
par Desmond Green pour le compte 
de Léo Doré alors qu’un program­
me mixte sera offert.

Jack Riley, poids lourd bien con­
nu à la lutte, sera le rival du boxeur 
Oliver Shanks et l’arbitre sera no­
tre champion canadien, Dave Uas- 
lilloux,

Victor Delamarre s’attaque à 
George Linneham, puissant lutteur 
du clan Bowser-Quinn. Linnehan 
a fait face aux meilleurs lutteurs 
depuis quatre ou cinq mois et il 
est sans contredit le meilleur lut­
teur qui fait face à Delamarre.

Maurice Boborl. frère d’Yvon, 
s’attaquera à Jack Miller dans un 
autre combat de lutte. Miller eV 
rude et forl, mais Maurice Robert a 
toujours été invincible contre la ru­
desse et il fera l’impossible pour 
triompher.

Tournoi de tennis 
intercollégial

Malgré la température mclémen- 
le, une centaine de fervents du ten­
nis ont assisté au tournoi Intercol- 
legial de la classe C hier soir au 
Concordia.

Georges Clerk, du collège Stanis­
las, s est signalé en éliminant Clau­
de St-Jacques dans une rencontre 

1 qui dura plus de deux heures. Pos- 
! sédaut tous deux une belle variété 
j fie coups et un esprit combatif au 
possible, ces jeunes espoirs se li­
vrèrent une lutte acharnée et cha­
que point était précédé de longs 
échangés. Cependant, le jeu plus 
prudent de Clerk dans les moments 
critiques fil pencher la victoire 
de son côté par le compte de 8-0,

Les autres favoris, Bernard Bel- 
leau et Remi Lavigne, ont gagné 
sans difficultés pour atteindre les 
quarts de finales.

RLSl LTATS DUS JOI TLS
Bernard Belle,m bal A. Laperriè- 

rr. fi l, (5-1.
Ronald Raymond bat R. Martel, 

(5-1, (5-4.
Robert Guimond bat Rodolphe 

Tremblay, 6-0, 0-2.
Jean-Marc Daoust bat André Gi- 

rouard, 6-4. 6-0.
Georges Clerk bal Claude Saint- 

Jacques, 8-6. 9-7.
André Leroux hat J.-P. Jodoin, 

6-1, 0-4.

Yvon Robert 
contre Thesz, au 

Forum ce soir
Les programmes offerts récem­

ment aux séances du Forum, chez 
les poids lourds n’avaient rien de 
bien extraordinaire et les assistan­
ces ont été relativement réduites 
mais ce soir le promoteur Eddie 
Quinn a préparé une finale qui de­
vrait être très intéressante et qui 
attirera sûrement tous les con­
naisseurs de la bille libre. Ln 
effet le combat principal oppose 
Yvon Robert au scientifique Cou 
Thesz et comme ces deux poids 
lourds sont de véritables experts 
ils ne manqueront pas de ’ urnir 
la plus intéressante exhibition en­
core donnée dans une arène locale.

Le résultat de celle rencontre 
pourrait être différent de celui que 
l'on laisse croire car d'après le 
publiciste de la Canadian Arena Co. 
l'athlèle eanadien-français serait le 
favori mais selon notre avis l'élè­
ve d’Emile Maupas devra s'avouer 
vaincu contre le ‘‘champion” ac- 
lucl. mais cela n'empêchera pas 
les fervents de la lutte d'être salis- 
faits de leur soirée puisque la ren­
contre sera rapide, mouvementée et 
très contestée.

Ce vétéran Emile Maupas est arri­
vé à Montréal et secondera Robert 
ce soir. Maupas a préparé tout un 
plan d’attaque pour Yvon. D est 
tout aussi confiant dans le résultat 
do la rencontre que son protégé. 
Maupas es! d’avis que Robert ga­
gnera s'il évite le “drop kik” de 
Thesz. C'est la seule arme qui pour­
rait battre Yvon ce soir, pense 
Maupas.

Robert a pratiqué son ciseau de 
bras japonais pendant une couple 
fi heures depuis la fin de la semai­
ne. Yvon ne cache pas que c’est 
avec celle prise qu'il espère ren­
verser Thesz. On se rappelle qu’il 
a déjà fait tourner 23 fois Thesz 
avec cette prise. Te Hongrois re­
fusa de céder mais l'arbitre avait 
finalement arrêté le match pour 
accorder la victoire à Robert. On 
avait constaté par après que Thesz 
avait en l'épaule disloquée. Il fut 
quelque temps sans lutter.

Ces deux hommes se présente­
ront à midi devant les membres 
de la Commission athlétique pour la 
pesée. On croit que Thesz. aura un 
avantage d’une dizaine de livres. 
Ce champion es! attendu ce matin 
de I de Perrot, où il s'est entraîné 
pour la rencontre.

Dans nne conversation télépho­
nique. I hesz a dit hier soir au 
promoteur Eddie Quinn qu’il élait 
certain de gagner en autant que 
l’arbitre sera juste.

L’on croit pouvoir annoncer que 
■Sammy Mack sera le troisième 
homme de l’arène ce soir et que 
les deux combattants ntironl plei­
ne et entière satisfaction.

La rencontre commencera pro­
bablement à 10 heures précises. S’il 
Je faut, 011 fera peut-être disputer 
la semi-finale après.

Deux anciens champions du 
monde, Steve Casey et Léo Xuma, 
si* rencontreront dans la semi- 
finale de la soirée. Viclor Dela­
marre. l'homme fort du Lac Rou- 
chetfe. fcra face à Jack Miller el 
dans 1111 premier match nous ver­
rons Chief Chewacki et Torninv 
O’Toole.

Remi Lavjgne 
0-3, 6-4. bat Réal Plourde,

RLNCON'TRES IVAUJOURD’HEI 
Quails de finales, au Concordia.
5 h. 30: Bernard Belleau vs Ro 

nald Raymond; Robert Guimond 
vs Jean-Marc Daoust; Georges 
Clerk vs André Leroux; Gil I.aro 
che vs Remi Lavigne.

La Petite Série est retardée
Newark, 9. La sixième partie 

de la Petite Série mondiale entre 
les Ours de Newark et les Colonels 
de Louisville, qui devait avoir lien 
ici hier soir, a été remise à ce soir 
à cause de la pluie. Newark mène 
par trois parties à deux dans la sé­
rie.
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Shore jouera
pour Springfield

Ottawa, 9 — Eddie Shore, dont; 
la réputation comme ''vilain” Ta j 
tenu en évidence pendant seize ans 
dans le hockey professionnel, se 

; préparait pour une autre saison 
sur la glace hier alors qu'il a eoiu- 

1 mencé une période de 18 jours 
d'entrainement comme joueur-gé­
rant des Indiens de Springfield de 
la Ligue de hocket InlcrnnlionaJe- 
Américaine.

Pour la première fois depuis | 
| 1926, alors qu’il se joignit aux j 
! Bruins de Boston, le véléran joueur j 

de défense entrevoyait une saison 1 
complète avec son club (les ligues j 
mineures.

"Cette année, j'ai décidé de ne 
m’aligner qu’avec un club, les In­
diens'', a-t-il dit. “Sauter d'une 
ligue à l’autre n'elait pas une lâche 
fai ilc, bien que j’aie aimé cela."

La saison dernière par exemple,
! i! joua une partie fie la saison pour 

les Bruins el les Indiens et passa 
ensuile aux Américains de New- 

I York.
Le vétéran de 36 ans était à l'au­

ditorium d'Ollawa alors nue les 
aspirants à des postes sur 1 aligne­
ment <les indiens pour la saison I 
1940-41 recevaieiH leur équipe-j 
ment en vue de la période d'en 
traînement. Les Indiens se ren-j 
(Iront aux Etats-Unis poui Touver- | 
lure de la saison le 30 octobre.

Au C, P. Villeray

C’csl samedi soir, le 12 octobre, 
(pic le Cercle Paroissial Villeray 
donnera sa partie d’huilres an 
tmrlle. Cet événement revêtira un 
( iirhct tout spécial cette année, car 
cette association fête cet automne, 
son 20cmc anniversaire de fonda­
tion, Mc Azelius Denis, M.P., a bien 
voulu accepter le haut patronage 
de celle fête qui réunira nombre de 
personnages de marque. Apportez 
vos outils et amenez vos amis sa­
medi soir prochain au No 7573, rue 
Saint Hubert.

ROBERT
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k. .7, -ét: Prenez l’avis des Canadiens qui s’y connais­
sent. Choisissez la Black Horse-la meilleure 
bière au Canada. Douce et moelleuse, la 
Black Horse est aujourd’hui meilleure que 
jamais. Commandez une caisse de Black 
Horse dès aujourd’hui chez votre épicier. 
La Brasserie Dawes, Montreal
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Les ports de Boulogne La bataille de Grande-Bretagne

et de Lorient attaqués 4 QU 5 bombes à la lîîlllUte
Les raids de la "R. A. F." en territoire ennemi — 

L'ouest de l'Allemagne bombardé — La ville 
de Berlin a été épargnée la nuit dernière

Londres. 9 ((*.P.) Le niinistvre 
dr l'Aviation publie le communi­
qué suivant:

"Les escadrilles de la /L A. i\ ont 
livré des attaques diurnes contre 
les ports de Boulogne et de Lorient.

“La nuit dernière, le gros de 
notre offensive aérienne a été con- j 
centré sur les bases navales de 
lîrème et de VVilhelmshafen. où il 
v a eu de très gros dommages.

‘ D'autres escadrilles de la H. A. F. 
sont allées attaquer des objectifs 
militaires sur une large étendue 
dans l’ouest de l’Allemagne, la ! 
Hollande et la France occupée par 
l’ennemi. Les cibles bombardées j 
comprennent les raffineries de pé- | 
troie à Hambourg et à Gelsenkir­
chen, une centrale électrique à ; 
Kiel, les usines Krupp à Essen, des | 
usines de métallurgie à Hanau, les j 
usines d’avionnerie Kokker à Ams­
terdam, les cours à marchandises.

à Mannheim et Grenberg. et plu­
sieurs aérodromes ennemis.

"De vigoureuses attaques noctur­
nes sur les ports de la Manche ont 

Tous nos avions 
ces opérations mi-

Les raiders allemands ont attaqué 102 regions 
de l'Angleterre, la nuit dernière

L'attaque la plus destructive depuis le debut 
de la guerre

etc continuées, 
sont revenus de 
litaires".

¥ ¥• ¥
l'Allemagne a 
Berlin n’a pas

i L’ouest de 
bombardé, mais 
de raid nocturne.

Les attaques contre la côte fran­
çaise ont été réussies. Les nuages 
bas, au-dessus du détroit de Dou­
vres reflétaient la lueur des incen­
dies et des bombes explosantes, 
pendant que les réflecteurs fouil­
laient le ciel.

Lors du bombardement de lun­
di, des bombes anglaises seraient 
tombées ont près du Heichstag et 
sur la grande artere Enter don 
Linden.

Embargo sur le cuivre canadien
Décision du cabinet King — La politique du Canada 

quant à l'exportation des métaux et minéraux
Ottawa, 9 (D.N.C.) — Le bureau 

du premier ministre publie le com­
muniqué suivant:

Depuis le début de la guerre, 
l’exportation de tous les métaux 
esesntiels et des minéraux dont le 
Canada est un fournisseur impor­
tant sur le marché mondial, est su­
jette à un contrôle direct; il csl né­
cessaire d’obtenir un permis d’ex­
portation pour chaque cargaison 
qui part du pays. Pour formuler 
celle politique d’accorder ou de re­
fuser les permis d’exportation pour 
certaines marchandises ù destina­
tion de certains pays, le gouverne­
ment canadien s’esl toujours tenu 
en consultation constante avec le 
ministère de la défense économique 
du Royaume-Uni. Aucun permis 
d’exportation ne fut accordé pour 
des marchandises quand on eut 
raison de croire que ces marchan­
dises pourraient tomber directe­
ment ou indirectement entre les 
mains de l’ennemi. Par ailleurs, au­
cun permis ne fut accordé pour ex­
porter tout produit dont l’Empire 
ou les Alliés auraient pu manquer, 

Pour appliquer cette politique, 
par exemple, le Canada n’a exporté 
aucune rognure de fer ni d’acier 
depuis le mois d'octobre 1939; 
quant au zinc et au nickel, les ex- 
portations n'allèrent qu’au Royau­
me-Uni, dans les pays alliés et aux 
Etats-Unis depuis le mois de fé 
vrier. De même pour l’aluminium 
depuis le mois d’avril et le cobalt 
depuis le mois d’août. Quant a 
l’exportation des autres métaux et 
minéraux ailleurs que dans l’Empi­
re britannique et dans l’hémisphère 
occidental, elle fut réglée d’après le 
commerce normal en temps de

paix. Pour ce qui est d’un produit 
déterminé destiné à un pays étran­
ger, son exportation a toujours été 
suivie de très près, ce qui a permis 
d’adopter une politique et de la mo­
difier de temps en temps pour fai­
re face aux exigences d’une situa­
tion aussi changeante.

Le cas du cuivre en particulier 
| a attiré l’attention des autorités 
| compétentes depuis la déclaration 
i de la guerre. Environ 80 pour cent 
j de la production de l’Est du Cana­
da est acquise directement par le 
ministère britannique des appro­
visionnements. Les producteurs de 
la Colombie britannique, si on con­
sidère leur coût de production qui 
est plus élevé, de même que les 
taux de transport, ne pouvaient 
pas à ce moment-là répondre à la 
demande que les autres producteurs 
canadiens, de même que ceux de la 
Rhodésie, pouvaient remplir. Le 
contrôleur des métaux, durant les 
deux derniers mois, a fait un rele­
vé de la situation du cuivre par 
rapport à la demande du Royaume- 
Uni, et également par rapport à 
l'expansion croissante de la con­
sommation canadienne dans les 
nouvelles usines déjà construites on 
en train d’être mises en marche. Il 
esl maintenant probable que toul 
le enivre canadien disponible ser­
vira à remplir ces demandes. Dans 
ces circonstances, le Canada ne 
pourra plus exporter de cuivre, ex­
cepté aux pays de l’Empire britan­
nique et aussi probablement aux 
Otats-Unis où il servira à complé­
ter des contrats de guerre des Al­
liés. Aucun permis d’exportation ne 
sera accordé dans l’avenir.

Londres. 9 (A.!’.) — L
aérienne allemande sur Londres. ia 
nuit dernière, jusqu’à minuit, a été 
la plus destructive de la guerre 
pour Londres et certaines parties 
de l’Angleterre. L'aube a laissé 
voir des ruines étendues. Des rues 
jonchées de vitres brisées, des 
monceaux de débris où il y avait 
des demeures et des boutiques, et 
des listes de victimes qui s'allon- 

i geaient, ont été rapportées de 102 
j sections de l’Angleterre. Trcnte- 
! huit des régions dévastées étaient 
| dans Londres qui, de nouveau, a 
j supporté le gros des bombarde­
ments.

Un des édifices les plus durement 
atteints dans Londffcs, est un hôpi­
tal où tes sauveteurs travaillaient 
ce malin dans l’espoir de dégager 
les personnes prises dans les dé­
bris.

Un des travailleurs a dit qu'une 
partie de l’hôpital avait été attein­
te et complètement démoliç. Après 
Londres, la région la plus affectée 
a été le triangle au bas de la Ta­
mise jusqu’à la côte sud-est.

A certains moments, ou voyait 
sur Londres une douzaine ou plus 
de bombardiers à la fois. Parfois, 
les bombes tombaient à raison de 
i ou 5 à la minute. Des “paniers de 
Molotoff” ont été jetés sur les ban­
lieues.

* * *
Londres, 9 (C.P,) Dans l'un 

des [lires assauts depuis le début 
des bombardements, les raiders 
nazis ont bombardé 80 districts 
de l'Angleterre, la nuit dernière 
et à l’aube, ce matin, el ont fait 
pleuvoir des explosifs et le feu 
sur 38 régions de la capitale. Une 
enquête par la Press Association 
indique (pie bon nombre de ces ré­
gions avaient été atteintes avant 2 
heures du matin.

La côte sud a été apparemment 
la plus violemment bombardée, à 
part Londres où les équipes de sau­
vetage et les pompes à incendies 
ont parcouru les rues éclairées par 
un enfer de batteries terrestres et 
de bombes explosives.

Les raids sont devenus intermit- 
lents sur Londres, après minuit, et 
de iemjjs à autre on entendait un 
raider passer sur la ville, poursui­
vi par la H, A. F. et saluée par l’ar­
tillerie.

attaque | ont vengé le raid de 1 heures sur 
Berlin, en jetant 40 fois les dix lon- 

i nés de bombes qui sont lombées sur 
; la capitale du Reich).

Ce nouvel et formidable bom- 
! bardement de Londres a eommen- 
| cé de bonne heure la nuit derniè- 
s re. Pendant les premières heures, 
j les centaines de bombes aileman- 
i des sont tombées ei il y a eu de 
| nombreux morts chez les civils. 

Un enfant a été tué el plusieurs 
personnes blessées par une seule 
bombe qui a détruit un certain 
nombre de maisons; dans un au­
tre quartier, il y a eu un nombre 
indéterminé de victimes lorsqu’une 
bombe est tombée sur un groupe 
de conciergerie de logements ou­
vriers. Là, au milieu d’une série 
de bombes qui continuaient à 
pleuvoir, les équipes de sauve­
teurs ont travaillé à nettoyer les 
débris et retirer ceux qui se trou­
vaient emprisonnés. Dans plu­
sieurs rues, la chaussée était recou­
verte d’une épaisse couche de verre 
brisé.

I n défilé continue de raiders 
allemands qui venaient apparem­
ment par couples, remontait la 
Tamise sers Londres. Ils ont jeté 
des bombes à puissants explosifs 
et des bombes incendiaires, tant 
dans la rivière que dans les champs 
le long des rives.

A Londres proprement dit, une 
bombe est tombée dans une rife, 
détruisant la devanture d’un cer­
tain nombre de boutiques. Dans 
une taverne un bon nombre de 
clients ont été blessés. Pendant les 
premières heures, il y a eu à peine 
une minute où on n'entendait pas 
les avions d’attaque. A certains

L interdiction des bingos 
dons les paroisses

S. E. Mgr Charbonneau, archevê­
que de Monfréal, a écrit la semaine 
dernière à messieurs les curés de 
paroisses du diocèse de Montréal, 
qui avaient des loteries dites "bingo" 
en marche, pour les avertir que ces 
loteries sont interdites.

Recrutement d'une armée 
volontaire en France

VICHY, France, 9 (AP.) — Le 
gouvernement Pétain a commencé 
aujourd'hui le recrutement d'une 
armée volontaire de sept divisions 
autorisées par l'armistice avec l'Al­
lemagne.

Les volontaires remplaceront les 
conscrits des classes de 1938 et de 
1939 qui sont encore sous les dra­
peaux. Tous les citoyens français 
célibataires de plus de 18 ans qui 
n'ont jamais été trouvés coupables 
d'un crime ont le droit de s'enrôler 
pour trois ans.

J'

Faits divers

Accident qui 
intrigue la police

Raymond Paré, 18 ans. 1080, rue 
Champlain, a é!é transporté d’ur­
gence hier après-midi à l’hôpital 
Général. Des passants virent Paré, 
qui portait un mouchoir autour de 
la tête en guise de bandage, s’affais­
ser a l’angle de la rue Dorchester 
et du boulevard Saint-Laurent. Un 
agent de la circulation conduisit 
la victime à l’hôpital où Ton décou­
vrit une profonde coupure à l'ar­
rière de l’oreille droite et la possi­
bilité d’une fracture du crâne. Le 
jeune raconta qu’il s'éatit causé ces 
blessures en fuyant un individu qui 
le poursuivait. La police fait enquê­
te sur les circonstances assez mys­
térieuses de cet accident.

La police 
mis fin

(Les Allemands prélendent qu’ils t incendiaires

temps ils lâchaient des bombes à|_ .
raison de quatre ou cinq à la mi- | tpidemie de vols enroyée
mite.

Des observateurs sur les points 
côtiers ont dit que pour la pre­
mière fois dans les attaques de 
nuit, les agresseurs venaient en 
groupes de 30 ou plus, puis sc dis­
persaient pour se glisser à l’inté­
rieur.

De plusieurs points de la section 
métropolitaine, les reporters télé­
phonaient pour dire que les bombes 
tombaient, et plus durement que 
jamais. Il était clair qu’un nom­
bre extraordinaire de raiders atta­
quaient et ils ont jeté de lourdes 
charges de bombes et de matières

La mobilisation
(Suite de la première paget

Comment procède-t-il? De la 
façon la plus habite et la plus 
adroite. Prévoit-il devoir prendre 
une décision à laquelle l’opinion 
publique ne serait pas .suffisam­
ment préparée? Il lance un ballon 
d’essai: déclaration d’un ministre, 
ou articles de journaux. L’idée pa­
rait plutôt saugrenue tout d'abord. 
On en parle dans la presse. On en 
discute. 11 y a du pour et du contre. 
Les esprit s'habituent au projet, en 
douceur. I.e gouvernement inter­
vient alors avec une mesure qui 
reste de beaucoup en deçà de cc 
qu’on craignait.

Tout de suite la population se 
sent rassurée. “On s’aperçoit bien, 
dit-on. que l’on a affaire au gou- 
'ornement King-Lapointe. Si nous 
avions un autre gouvernement, si 
les conservateurs étaient au pou­
voir, à quels excès n'assisterait-on 
pas". Le gouvernement regarde ce 
qui se passe, écoute ce qui se dit.

Il suit attentivement les réactions 
d'une province et d’une autre. Bien 
que les extrémistes le pressent d’a­
gir, il en reste, pour quelque 
temps, à sa décision originale, fl 
refuse d’accentuer son programme. 
Les ministres prononcent des dis­
cours. Les oppositionnistes, d’un 
camp comme de l’autre, ont l’air 
d’avoir en tort. Après quelques 
rnois de calme, le gouvernement 
juge que l'opinion publique est en 
mesure d’accepter sans récriminer 
l’accentuation de la politique mi­
nistérielle. Il intervient toutefois 
avec d'infinis ménagements. 11 
commence pai* de savants travaux 
d’approche. On le regarde faire. 
On sait d’ores et déjà qu’il viendra 
autre chose, que c’est question de 
temps. Quand le gouvernement an­
nonce la modification de son pro­
gramme, ce n’est déjà plus de la 
nouvelle comme disent les journa­
listes; cela court les journaux de­
puis des semaines Le fait accom­
pli s’est produit dans l'esprit des 
gens avant même de passer dans 
la réalité. Ils l'acceptent.

le présent gouvernement s’arrange 1 
pour ne pas avoir. M. King sait ma- ! 
noeuvrer.

Rien ne chonge pour l'heure

Pour revenir à la déclaration de j 
M. J. L. Ralston, on ne modifiera 
pas, d’ici la fin de l’année en cours, 
le programme d’entraînement mi­
litaire des mobilisés. Après? Un 
verra. Un comité étudie la situa­
tion de la main-d’oeuvre dans l’in­
dustrie de guerre. On a suggéré 
d’appeler moins d’hommes sous 
les armes, d’entraîner plus long­
temps ceux qui seront appelés. “Ce 
n’est là, a dit le ministre de la Dé­
fense nationale, que l’un des nom­
breux moyens soumis dans le but 
d’augmenter la main-d’oeuvre dis­
ponible pour la production de ma­
tériel de guerre”. Il y a d’autres 
moyens d’arriver aux mêmes fins. 
Le ministre a mentionné celui-là, 
parce que c’est sans doute le plus 
simple et le plus expéditif; celui 
aussi qui donnerait de meilleurs 
résultats à d’autres points de vue.

Les événements internationaux 
se précipitent. La guerre accroît 
ses exigences. Le gouvernement 
entend se préparer à toutes les 
éventualités. 11 sait prévoir.

Le C.P.C.

provinciale croit avoir 
à une épidémie de vols 

dans les camions, en opérant ces 
jours derniers diverses arrestations. 
Quatre individus ont déjà été arrê­
tés relativement à cette affaire et 
un cinquième serait activement re­
cherché. Des marchandises au 
montant de $1,500 ont été retrou­
vées dans une maison de la rue 
Frontenac. Parmi celles-ci se trou­
vaient des malles, ries fusils, des 
robes, des étoffes et toutes sortes 
de sous-vêtements. Tous ces effets 
auraient été escamotés dans des 
camions par la même bande de 
malfaiteurs.
Parfum transformé en alcool

Au procès de H.-M. Sauvé, C Mer­
cure, R, Tison. J. Dufour et des 

j frères T. et J. Delorme, commencé 
j hier matin aux Assises, on a révé- 
j lé que ces accusés qui fraudèrent 
le gouvernement fédéral d’une 
somme de $150,000, auraient pro­
duit de l’alcool en traitant du par- 

tenaient hier leurs deux premières j griiCe ^ un Proc‘édé nouveau 
plénières à Montréal.

Deux assemblées, hier soir

Les membres du Comité pour Ui 
Protection de la Population civile

i

HEURES D’AFFAIRES :

9 h. a m. a 5 h 30 p m.

OUVERTS LE 
SAMEDI SOIR

Jusqu'à 10 heures.

GARE
AU VOL... AU FEU...

COFFRE-FORT
TOUT ACIER

pour le bureau, l’atelier, le magasin, le foyer.

largeur 17” 

hauteur 23Vi" 

profondeur I83/V

*79
Paiements faciles si désiré
Vous placerez votre argent, vos bijoux, documents 
précieux dans ce coffre-fort et vous dormirez pai­
siblement sur vos deux oreilles . . .

PAPETERIE — DUPUIS — rez-de-chaussée (Ste-CatlierineA

111 i w—i—iwi »
ALBERT DUPUIS, president.

A.-J. DUG AL, v.-p et dtr.-gér ARMAND DUPUIS, see.-üte.

assemblées
Les divisions ouest et centre se ré­
unirent au marché Atwatèr sous li 
présidence de M. E. S. McDougall, 
e.r., sous-directeur général, et les 
divisions nord et est, au marché 
Saint-Jacques sous la présidence 
de M. J.-A. Blondeau, sous-direc- 
teur général.

Les deux assemblées avaient pour | 
but de réunir les membres du C.P. i 
C. de Montréal et d’établir le pro-j 
gramme 
Jour de
eiers du Comité ont pris la parole 
a tour de rôle. Ce furent, dans cha­
que assemblée, ie sous-directeur 
général présidant l’assemblée, et

a ete expliqué par un expert 
qu’eu vertu des lois existantes l’al­
cool était dénaturé avant sa sor­
tie des entrepôts de l’Etat afin 
d éviter qu’il en soit fait un usage 
abusif notamment comrpe boisson, 
Il est alors livré pour les usages 
industriels comme les parfums. Les 
parfumeurs travaillant l’alcool en 
question, son! tenus de procéder à 
une seconde opération ayant pour 
résultat de dénaturer cet alcool une 

j seconde fois

\. r

action à suivre d’ici au I seconde lois. Et le témoin précise 
l’An. Plusieurs des offi-jduo l’opération ayant pour but de

faire disparaître les produits ayant 
servi à dénaturer l’alcool est une 
opération délicate mais qu’elle est 
possible et laisse subsister un nl-

uux deux assemblées, M. G. Barnes, ! cool pur et potable. Les accusés 
assistant-directeur de la police mu-j auraient opéré leur alambic dans 
nicipale et président du Comité, et j une grange à Terrebonne. La saisie 
M. A.-11. Paradis, directeur général | fut exécutée le 29 décembre 1939.

D' un pas a l'autre

Adoptez

Les CAFÉS, THÉS,
et CONFITURES de

J. A. DÉS Y,
(Llmlltel

Qualité supérieure
Montréal

LE DEVOIR
Tarit d'abonnement

(hors MonCéal)

Canada
1 semaine ................. .20
2 semaines .................... .35
3 semaines ...................... .so ;
1 mois ................. .............. so ;
2 mois ................................ MO
3 mois ............................. 1.50 ;

Etits-U.m
! 1 semaine ........................ .25
( 1 mois ................................ .75 ’

3 mois ................................ 2.00
Faire remise par chèque ou j 

■ pair ou mondât, au "Devoir"
; Boîte Postoie 5C0, Place d'Ar- j
j lies, Montréal (abonnemenfs)

Si l’on veut des exemples con­
crets et récents de cette méthode, 
on n’a qu’à retracer, depuis un an, 
ta voie suivie par le gouvernement 
au sujet de la double question de 
l’enregistrement national et de la 
mobilisation. On aura ainsi l’illus­
tration de la tactique. Le procédé 
donne d’excellents résultats, du 
point de vue ministériel. Les gens 
n’ont pas tort rie dire que si les 
conservateurs étaient au pouvoir, 
les choses ne se passeraient pas 
comme elles se liassent. Les con­
servateurs ont une façon de procé­
der, même lorsqu’ils ne sont pas au 
pouvoir, qui indispose une partie 
de l’opinion publique. Tandis que 
le gouvernement King-Lapointe 
prépare celte dernière, la ménage, 
la rassure, l’oriente, la dirige par 
étapes successives et bien graduées 
vers une politique savamment 
agencée, les conservateurs ont ten­
dance à exiger sans répit et sans 
ménagement un effort maximum, 
brusquant les gens prévenus, les 
indisposant contre un programme 
que les libéraux peuvent a la lon­
gue imposer sans secousse et sans 
heurts.

Léopold RICHER

La fabrique de jus de 
pomme de Rougemont

35 personnes y trouveront de l'emploi 
— Les sous-produits — 1,000 
barils par jour

différence entre ce qui se 
depuis un an et ce qui s’est 
pendant la première année 
guerre de 1914 s’explique 

tactique de grand style, 
population n’a pis 

vingt-cinq ans, dans

Québec, 9 (D.N.C.) M. Adélard 
Godbout annonce qu’il présidera 
lundi prochain, le 14 octobre, à 
l'inauguration de la fabrique de 
jus de pomme de Rougemont, dansjles 
je comté de Rouville, fondée a1 ’
‘ instigation du ministère jirovin-

: du C.P.C
U ressort des discours 

i liciers qu’on donnera 
ment une grande impulsion aux 

; travaux du comité. Ceux-ci se divi­
sent, d’après M. Barnes, en cinq 

; categories différentes confiées cha- 
jeune à son service propre; les Ser- 
: vices Médicaux, les Services d’in- 
j cendie auxiliaires* les Services 
i d'urgence, la colonne mobile et le 
service des districts et des zones. 
L'entrainement des gardes civiques 
consistera, le lundi soir de chaque 

I semaine, en exercices qui auront 
j lieu dans chaque district et, le jeu- 
[di soir, eu cours sur les organisa­
tions subversives, la manière de 

combattre, la protection contre 
tes incendies, les moyens de liai­
son et de communication entre le»

t.a 
passe 
passé
de la 
par une 
Au fond, la 
changé depuis
scs convictions, ses goûts et ses ré­
pugnâmes. Ce qui u changé, e’e.t 
la manière (U procéder pour faire 
accepter par la population une po­
litique qui, il y a un quart de siè­
cle, ne fut guère favorable à l’unité 
nationale. Le gouvernement King- 
Lapointe se montre extraordinaire- 
ment brillant à la tactique. Il ne 
brise rien, ne compromet riev 
Quoi qu’en pensent M. R. B. Han­
son et ses collègues conservateurs, 
ils ne pourraient obtenir les mê­
mes résultats que le gouvernement 
King-Lapointe. Ou, s’ils les obte­
naient, ils auraient des ennuis que

cial de l’Agriculture, avec la coo­
pération du ministère fédérai rie 
l’Agriculture. Les deux ministères 
y ont envoyé des chimistes qui ont 
dirige les experiences sur l’extrac­
tion du jus de pomme.

Le coût total de l’entreprise est 
de $35,000 et 35 personnes y trou­
veront de l’emploi.

L’outillage sera des plus moder­
nes, et en mesure de fonctionner à 
plein rendement quatre mois pari 
année. Parmi les sous-produits de 
la pomme, on compte: le jus de; 
pomme, la sauce aux pommes, ta 
pectine, le vinaigre, les gelées, la ; 
farine de pomme, le nectar con­
centré, le cidre, etc.

Au rythme de deux équipes d’em 
ployes travaillant chacune dix lieu 
res par jour, on pourra mettre sousj 
le pressoir près de 1000 barils de i 
punîmes quotidiennement, soit de 
quoi remplir 04,000 réceptacles en ! 
fer-blanc, d'une capacité de 20 on t 
ces chacun. Le jus de pomme sera ! 
aussi vendu dans de petites lion 
teilles semblables à celles des eaux 
gazeuses, mais sans colorant ni pré­
servatif.

différentes zones et les différentes 
divisions du district de Montréal, 

j Plus tard on s’attaquera à d’autres 
sujets delude: premiers soins aux 

■blessés, défense passive, etc.. Ia*.s 
[gardes civiques réunis assistèrent 
également à la représentation d’un 

■ film très intéressant intitulé : 
I “Warning”, et qui décrit toutes les 
| phases du travail de la défense pas­
sive anglaise a l’occasion d’un raid 
aérien.

j La cause se con;mue aujourd’hui, 
de ces of- , ,
incessam- j Octogénaire tué par une auto

M. Louis Villeneuve, vieillard de 
84 ans. qui habitait au numéro 1077 
rue Champlain, a perdu la vie un 
peu avant onze heures hier matin 
dans un accident de la rue qui 
s’est produit à l’angle de la rue 
Uraig et de la rue des Voltigeurs. 
En voulant traverser la chaussée 
il aurait été heurté par un véhi­
cule et serait tombé sous un ca­
mion qui l’écrasa. L’octogénaire 
succombait dès son arrivée à l’hôpi­
tal Saint-Luc, où on l’avait trans­
porte. M. Frank Makarios, chauffeur 
du camion, arrêta immédiatement 
après l’accident et porta secours à 
la victime.

A la mémoire
d'Honoré Mercier

La mer est houleuse 
à Douvres

Douvres, Angleterre, 9 (C.P.)
La mer est houleuse dans le détroit 
de Douvres re matin, soulevée par 
un fort vent du nord-ouest qui 
souffle en tempête. Des vapeurs 
épaisses s’élèvent de la mer et ren­
dent ta visibilité mauvaise,

Saint llvnt inthe. 9 - Le minis­
tre de la Voirie et des Travaux pu­
blics M. Damien Bouchard, qui est 
aussi député et maire de Saint-Hya­
cinthe, organise dans sa vjlle une 
manifestation patriotique à l’occa­
sion du ('cnlière anniversaire ^c la 
naissance d’Honoré Mercier, qui a 
été élève et a vécu une grande par­
tie de sa vie dans cette ville.

H V aura défilé et discours poli- 
i tiques dimanche après-midi, les au- 
■ toniobiles devant se rendre aux 

portes de la ville de Saint-Hyacin- 
! Rio pour 2 h. précises, heure avan- 
i rée de l’est.

La délégation de la ville de 
Montréal doit se grouper à 1 entrée 
nord du pont Jacques-Cartier, le 

I dimanche 13 du courant à une heu- 
! re moins quart précise et de là se 
, rendre à Saint-Hvacinthe, passant 
| par Chamhly, Richelieu el Saint- 
Hilaire pourj là. s’engager dans la 
nouvelle route <Ri> M‘ra ,’uvpF*p 

; pour l’occasion.

L entrepôt Larousse 
détruit à Paris

Un Montréalais nous informe 
avoir appris par courrier (pie le 
vaste entrepôt de la maison La­
rousse, situé hors du centre de 
Paris, est complètement détruit de­
puis juin dernier. Une bombe en­
nemie serait tombée dessus et au­
rait réduit en poussière édifice et 
collections.

La maison Larousse publie toute 
une série d’ouvrages el de collec­
tions, depuis ses diverses éditions 
de dictionnaires jusqu’à ses ouvra­
ges littéraires et ^ scientifiques.

Mussolini inspecte 
des troupes

Rome. 9 (A. R.) Mussolini i 
inspecté aujourd’hui les troupes du 
corps de la llème armée, campée 
près de Gorizia, à 25 milles de la 
frontière yougo-slave.

48 marins sauves

Le communiqué 
italien

Rome, 9 (A.P.) — Le haut com­
mandement italien publie aujour­
d’hui le communiqué suivant:

“Nos escadrilles aériennes ont 
attaqué une fabrique de torpilles à 
La Valette et des réservoirs de pu* 
troie a Calafarna. sur Malte. Un 
combat a eu Jieu enlre nos avions 
et les avions de chasse ennemis, 
dont un a été descendu en flam­
mes. Un de nos avions n’est pas 
revenu.

“Dans l’Afrique du nord, les co­
lonnes motorisées ont manifesté 
quelque activité. Nos avions de 
chasse ont bombardé et mitraillé 
une colonne motorisée ennemie 
près de Birkamsa, à 45 milles au 
sud de Sidi-Barrani. arrêtant trois 
chars blindés. Un de nos avions 
n'est pas revenu.

“Les raids aériens ennemis sur 
Tobruck et Bardia. en Libye, n’ont 
fait ni victimes ni dommages.

“Dans l’Afrique orientale nos pa­
trouilles ont mis en fuite une for­
mation de cavalerie soudanaise sur 
la frontière de l’Erythrée.
• “Un convoi ennemi qui avait été 
bombardé précédemment dans la 
Mer Rouge a de nouveau été re­
joint et bombardé par une de nos 
escadrilles. Un navire a été atteint, 
a quitté le convoi et s’est dirige à 
faible vitesse vers la côte sud de 
l’Egypte”.

Le 40e anniversaire de 
la Société Médicale

Célébration pratique de cet événe­
ment, d'ici le 12 octobre

La Société Médicale de Montréal 
célèbre aujourd’hui le 40e anniver­
saire de sa*fondation. Cet événe­
ment sera marqué, de façon prati­
que, par des “journées médicales” 
qui ont lieu aujourd’hui même, el 
les 10, 11 et 12 octobre.

Ce matif. à l’hôpHal Notre-Da­
me, il y n eu visite des différents 
services scientifiques, séance cli­
nique avec travaux présentés par 
les Drs A. Martin, R. Holland, L. 
Gélinas, A. Cratton, P.-M. Picard,

H. Gibeault, A. Guilbeauit, D, Léo­
nard et L.-U. Simard. A II h. 30 
le Dr Albert LeSage, doyen de la 
Faculté de Médecine de l’Univer­
sité de Montréal, a donné une con­
férence intitulée: ‘‘Le rôle social 
du médecin”. Cette conférence fut 
suivie d’un buffet froid.

Vendredi, un banquet au Rilz- 
CarJton réunira' les membres de la 
Société Médicale de langue fran­
çaise et ceux de la société de lan­
gue anglaise. Un album-souvenir a 
été publié à l’occasion de cct an­
niversaire.

Avez-vous besoin de bons livres i 
Adressez-vous au Service de Li­

brairie du "DEVOIR", 430 rue No­
tre-Dame (est), Montréal.

Aujourd'hui

"La pitié de Mie Solange" 
Le "Devoir" commence au­
jourd'hui la publication de 
"La pitié de Mie Solange", 
un très intéressant feuille­
ton.

I

Lisbonne, 9 (A.l .) — De source» 
portugaises on annonce aujour­
d’hui que 48 marins, des équipa­
ges de deux navires grecs torpillés 
par un sous-marin italien, le 1er 
octobre, ont été sauvés. Les navi­
res sont le Aghlox Xicolnos, de 3,- 
887 tonnes, et le Antonin* t.han- 
dris, de 5,8tiR tonne*

/«■«DRY GIN
orcrnxE n embouteille: au canada 
ta et. W.3U • 40 M. M SO

Jle txain RAPIDE ai MODERNE
à destination de

NEW-YORK
PHILADELPHIE et WASHINGTON
• Les voyageurs prêtèrent l’atmos- 
phère luxueuse du Washingtonian ... 
ses voitures climatisées ei ses wagons- 
lits pourvus de compartiments parti­
culiers, de salons, de chambrettes et 
de couchettes ordinaires , , . son 
roulement doux et silencieux assure 
repos et contort.

Depart de MONTREAL; 
GARI BONAVENTURE, 

fous les soirs, à 9 15 h.
( Hfturt

Pour mtenir voi places ou pour plus 
de détails, signale: MArquette 4731.
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